
    

  

LE CIGARE A LA BOUCHE,
est sur le pont du ‘Prince

le premier ministre Churchill
ct Wales”, avec les officiers

Ce navire fut lun des deux qui conduisit M Churchill
a son historique rendez vous avec le président Roosevelt,
quelque port en haute mer.
 

Violente attaque
contre Tobrouk

LE C'AIRE, le 19, Un com-
nmuniqué a reve.e que les for-
ces allemandes el italiennes

qui font le siège de Tob:ouk
ont déclenche une violente at-
tague sar la vide, préecedee pur
un pulssant barrage d'artlie-
rie. L'artillerie de la plice a
répliqué et causé dy grands ta-
sages dans le rangs ennern.is

Le duc de

Kent ira

à Porquis
Il continue sa visite

des écoles d'aviation

au Canada.

FORT-WILLIAM, ! 19 PC
fe duc de Kent, aprey ave. puce
deux jours dans une vila 2 ae
Kenora “Ont, est arrivé 1 one
bonne heure arjourd'hri dai- sn
wagon privé. I continuer 1 v-

Rite Aux écates canadienne Hi dan
impérial d'Istraction a-ronauiugen.

San Altes  Revlr av 2. Voge

le Flementsire d'aviaitn rs ? à
Fort-Wiliiam, a ete requ or !-
autorités municipales et pulit-ires
a vu les principaux immecnle oe

Fort-Wwilliamm et Porator oa
visité des indu trices

Le duc et <3 suey iin oo,

avion pour Pore Out oa Ba

henre, heure c'eté, suicurdni

La guérilla
en Ethiopie

ROME, le 19, —- Un vom-
muniqué revele que les t'oupes
italiennes qui tiennent encore
en Ethiopie, dans la province
de Gondar, sont soinnises a
une pression toujours de plus

en plus grande de a part d'un
enemi qui re-cit constamirent
des renforts.

“le long

La situation

n’est pas
désespérée

Si l'armée du marechal
Budenny tient le coup.

"PC + - Des

GILET

LONDRES. + 18
Orte-parrole: PLieri 6 au-
ourd'.uf que Poecupeticn alee
munde uti sud de l'Ukraine. u l'uu-
et du Dnieper, na a. et: 1e eLUD

de mort pour la R'isit osésique.
mais cue, 21 le nazi, reuscent à
“aincre and: du moreehai Se-
meon Buaeun:, la situation sera

Près gru't.
L'hnpileté de Milsse-

à l'est du fi-uve, di-en
 parcies, dépendra vie
de Budern, Æ déployer se rer-
ver. Il doit detruir+ eng cu
bots entre Kiev et in ner Noire et

une pa‘ro lle
la rive orteatnle «du Dul-

à taiur bon
Ce. PUL ue

Uingentosice

mainceul:
te

“per

Si le Allemande

fleuve à En ou deux
on, 1 ne réctera pas d'acitres

ver ert le
dait-

ligne .

tru

etre ts,

sulte quatre

Les décorations

pufe

florales aux

Trois-Rivières
ROIS-RIVIERFS. le 19

ne do> Dar‘icularites (
L'u-

1 l'ibonaanece avec laquelle Jes!
Re a pareront le reposoir e la
lle tout entièr> au cours de ces

fêtes encharistiques Près de deus
,imile Jardinieres ont été preparées
par les membres des cercles de fer-

nières du diocèse. Ce travail admi-
rible x été réalisé grâce à l'intiia-
tive et a1 dévouement des agrono-
mes, © notamment de l'agronome
1“gionul, M. Elzéar Ror.

On a cultive surtout dus petiinias
doubles bleus, rouzes +t blancs

‘suite oa.e quatre?
 

Churchill rendra compte
de son entrevue à ses
collègues du cabinet

On croit que les Allemands étaient au courant
du voyage du premier ministre et qu'ils ont
envoyé le Tirpitz pour lui donner la chasse.

(Poe .…

LONDRES, le j9— premier

Bunistre Chuichail SA est
Angleterre. autourd'hu, ce von Voya-
ge sur l'Atlan.ique. au cours duquel
1) eut des entreLers de-ormai his-
teriques avec le presidtur RM, eve't

Les foules sur ! rues ova .onné-
rent à son Fe mas 1 v mit
Mumnédinieimers=t n li tuche de faire
rapnert de ce qu. n accemipui

II présida ‘ir réunion : pecinie

du cabin t & uerre, €? donna un
compte rendu artuille de => en re-
tiens avee le precio i Roosevelt ef

de plans arrétes our coubattre
I Hitlériame. IL for as iappo.: dr

l'enquête more‘? cundtui par les
xperts britanitiques et arvericain-

sattls 40

le

arty

   

 

aul assisieérent A la conference sur

l'eau.
Puis. 11 se rend: à la demeure

rovale ou 1) prit 1> detesier avec le
Roi. D lui remit une let're du pre-
sident Roosevelt. Sur l'océan, M.

Churchill avait 1enus une lettre au.
président Roosevelt de la part du
rot.
Le public devra u tente queiques

fours pour savair de la bouche meme
GC M. Chutrob- 1 ce q: ton a de-
vidé A J cadens Cu11 CN

effet. que M. Churehoii parers je
parole à ‘+ rade dimanche pro-
chain à 9 henres dun son

 

4 here!

de Apres-Meui. 1 aré avancee de
its

Hi. ChurehilIY

«cours de la matinee par un train

-pecial, venant direcrement du port
ou il étalt débarque du cutrasser

Prince of Wales. Malgre la discre-

lion qui entotrait son arrivée, des
nullers ce Britanniques étaient sur

He lieux pour lui scuhaiter la bien-
EAN ar

Mn Churchill fit la première à
souhai.ér la bienvenne au bremier
nunistie. Drs hauts fonctionnaires

or j'Ambassadeur des Etats-Unis, M.
Wirant accomparnaient l'épouse du
promier ministre. A ce point. quel.

qu'un dans tn aire train :econnut
M. Churchill. “Vive M. Churchill”

-éeria-t-ii. FE tous de Teprencre.
Vte M. Charehtn

M. Churchill. un cigare à la bou-
che. à femme au bras, dir gea une

LVrCA- AS201 UT. provisee le long du de-
baradèrr.

H répond:
dont 1) faisait ; objet

dun gesie a l'uvation

Il etait revé-
“tu d'un uniforme de la marine

"Bricers Canadienne

lONDRES, le 19 — Le premier
mui re Cainrehild es arrivé à

Lancres  as‘eurd'h:! apres avoit
Co «PEN ERD US CN nt 1€

Ante cae Le

 

KX

tante :

!liers C° jeures gens du

me pilotes,

| comme canonniers devait prendre
{tin le 31 mars 1943.

le major Power.

CunTrèe |

iharist.que des Trois-Rivieres se- !

=: Arrité à Londui-s, !

travail sous peu.
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Pour prévenir
une attaque

contre Dakar
Des avions américains
sont envoyés directe-
ment dons le
Moyen-Orient.

VASHINGTON, le 14 Pay —j
Ie président Roosevet anicnce

aujourd'hui que l'o1 a l'irtention
de transporter des avions d.recte-
ment dans l'ouest de l'Afrique e*
de la sur le front du Moven-Orien:.
Cette decision a été prise en vue
d'empêcher les Allemands dau s'éta- ‘

des arméesblir à Dakar et de consolider Inc
positions britaliniques sir Le front.

Ce communiqué «e la Maison
Blanche, remis pen Ge ten,p. apre
le retour du président de <a conf--
rence dans l'Atlantique, Pc'e que
ce noitveau service es! “nn pas im-
portant dans la

Moven-Orient.”

Vrici le text» du Toimimunique d
a Maison Blancie.

‘Le président des Ftat-Ui. .r.-
nonce aujourd'hui qu'une déciion
importante a été prise our a--
er la livraison de- avvare:ls a:-"1

(Suite pare deux»

La formation

es aviateurs

e l’Empire
Le “plan impérial”
sera prolongé jusqu’à
la fin de la guerre.

Où à eniumé à Londres des négo-
clarions prélimiaaire. afin de pro-

i ionger pour la duree de la guerre le
plan impérial d'entraînement aérien.
C'est ce que vient d'annoncer l'hon.
C.-G. Power, ministre de l'aviation.

L'accord en vertu dhquel des mil-

Canada, de
la Grande-Bretagne, ce la Nouvelle-
Zelande et de l'Ausiralie reçoivent
leur entrainement au Canad: com-

cuinnie observateurs et

T] est d'ores e:
deja certain gue le plen d'entraine-

ment aérien continuera pour la du-
Jef de la guerre.

“La Grande-Bretagie . exphgna

“a déjà rntamé des
pourpariers à cette fin aveu l'Aus-
cri lie et la Nouvelle-Zélande”.

(suite page quatre)

Représailles
italo-allemandes
contre Cuba
LA HAVANE. ie 19. — l'Ailemagne
2. l'Italie ont pris des mesures de
représailles contre Cuba, qui avait

expulsé les consus allemands et
sailens de Cuba, en ordon'ant l'ex-

Dalslon des consuls cubains dans les
régions occupées d'Europe. C'est
r* qu'a annoncé le ministre d'état
José Cortina.

LA gouvernement italien a ordon-
né la [ermeiure de deux consula‘s
ribains en Italie,
On cait que Cuba, po. metre

in a des activités nazies .i'espion-

nage et de propagande, a récem-
men: ordonné la fermeture de huit
consulats des pays de l'axe sept de
l'Allemagne et un de l'Italie

M. Cardin est en
convalescence à
Sorel, chez lui
I hen, P.-J-A. Cardin.

ransports et des travaux pu-
bites. s'est remis dune maiadie gra-
ve. II ext maintenant en mesure

“de s'occuper à sa residence de Sorel.
Quebec, de la corresponcance et
d'autres affaires des départements
feceraux places sous sa juridiction.

C'est ce quon a annoncé. hier. à
son bureas.

Une declaration faiie au nom du,
ministre nos que M. Cardin s'a:ten-

dait de nouvoir reprendre ‘ou: son

Cette déclaration
-"oulignait non seulement que l'état
de santé du ministre était redevenn
normal. niais encore que la santé de

M. Cardin e'ait nellleure que depuis
tombr» d'aniee.

M OCIdin re ares
hy a pire

Sy Anny

TOUR.

ivraison aes avi-
Sons par vole directe a l'arriez «:

- de le

nouveau en Europe.

i Allemand.

sont “outre-mer”

minl te

Qui se forment actuell-men!
; bientôt en action

journaux japonais

Des destroyers
canadiens ont

escorté Churchill
Presse (Canadienne)

LONDRES, le 19. — On a
revelé aujourd'hui gue des des-
destroyers canadiens ont es-

corté le premier ministre Chur-
chill et que le role de la Marine

canadienne, en cette occasion,
a été très important. Les uni-
tes canadiennes ont escorte le
navire de M. Churchill à J'ailer
et au retour et ils ont monte
la garde autour du “Prince of
Wales”, pendant que le pre-
mier ministre et M. Ruosevelt
conféraient à bord du cuirassé.

La situation

soviétiques
Les chances d’utilisa-
tion de ses victoires

par l'Allemagne.

iPar Edward E. BOMAR.
de la Presse Associèe)

I~ fu que les Allemancs ont
capture la tiile de Nikolaief et qu'ils
ont erverclé la ville d'Odesss. indi-
que que les Nuz:s vienient de plus
en plus près de contrôler la région

miner cette mer, ils seront un peu
plus près de controler leur oblectif
qui est de faire un blocus suffi-
samment fort pour établir un ordre

La presse de Berlin fait graud
éclat de l'occupation de cette ré-
gion riche en fer et elle pré.end
que c'est un dur coup & la Russie,
Mais officiellement à Berllu. on ne.
se fait pas d'ilusion, et lon sait
bien que l'accès aux richesses de
l'Ukraine ne peut profiter économi-
quement au Reich, que lorsque la
mer Noire sera ouverie aux navires

citerres €t aux aursés navires alle-
mands.

tiuite page gua.e?

Les pertes
maritimes

de l’Axe
Depuis le début de le
guerre au 16 août,
elles ont cte de
4.007.000 tonnes.

‘Pre se canliadielne

IONDRES. ie 19—  L'Am:rauté
annouce aujourd'hui gue depuis |
aébut de la guerre jusqu'au 16 anuf.’
les puissances de l’Axe ont perdu des
navires dune jauge totale de 4.077.
000 totines. Ceci comprend les navi-
Tes Colles, caprures ou sabordes. Ces

pertes sont Tréparites comme suit:

2.321.000 tonnes: Italiens.
Finlandais, 34.000

utiles a l'ennemi:

1.533.000 :cnne::
tonne: ; Navires

119006 tonnes.
Les chiffres cumyrennent 51 na-

vires de 200.000 tonnes au total. que
les Russes disent avoir coulés.
Une borne pariie de ces pere

est a uable aux ra.ds de la RAF.
sur les côtes norvegienne, française
et néeriandaise

23 escadrilles
australiennes

44
a

Australie, le 19. — Le

ministre ce l'air. M. Join MeEuen |
a annonce hier. que l'Avlation

pat Ausiralienne aura 20 esca-
en service €» aelhors eu

en 1942. I] a njouté que le

SYDNEY.

ee

escadrlles feront de l'entruinernent | -
; avec la Roxai Alr Force, avunt de
: faire des operations syarêces.

Quelques escadrilles fort acruclie-
ment du bon :ravail en Europe et
dans le Moyen-Orien’. e+ dautres

iran

Amélioration du
service postal

Presse Associée
MOSCOU, le 19. — Le service

postal entre Jes Etats pis et
la Russie a éte améliors con-
ddérablement. Le veurmer qui.
partant de New York, mettait

plus de deux mois + atteindre
Mowou. tv arrive maintenant

en six semaines, par sore de
FF treme -Orient.

1

j

mer Noire, Sills peuvent do-

principe reiativement a lu promes-
‘re faite.”

‘Un porte - parole officiel à
déclaré que le Japon entend
maintenir la paix en Orient

Tokio affecte de s'inquiéter des envois de
matériel américain et britannique aux Russes,
via Vladivostok et les journaux prennent
un ton menaçont.

“LE SINGAPOUR DU NORD‘

TOKIO, le 19 — Koh Ishii, porte-parole du cabi-
net, a déclaré aujourd'hui que le Japon ne peut de-
meurer indifférent aux envois de matériel américain
a la Russie par voie de Vladivostok.

“Nous maintiendrons la paix en Orient,” dit-il.
il prétend que la diplomatie américaine “devrait user
de discrétion” en s'occupant de la situation tendue

en Extréme-Orient.

Des journaux japonais, dans leurs éditoriaux, se

montrent inquiets au sujet de l’aide des Etats-Unis à

la Russie. le Chugai dit que. “meme si le matériel

anglo-américain n’atteint pas actuellement les So-

viets, on ne peut méconnauitre le fait que l'aide à la

Russie a au moins l'effet de renforcer les troupes so-

viétiques en Extrème-Orient”
Ishii a fait ses remarques au sujet de l'aide à la

Russie à Ia suite de ses commentaires sur la déclara-
tion du secrétaire d'Etat américain Cordell Hull, sa-

voir que les Japonais n'avaient pas donné une expli-

cation satisfaisante au sujet du fait qu'ils n’ont pas
laissé partir du Japon une centaine de citoyens amé-

ricains sur le paquebot “President Coolidge”

Le probième de permer:re —
Américains de g:itter le pays dit-i..
est lé à "d'autres ficonsenienss”
dans les re.ations anerical:o-japo-
naises. Tou: dabord, qit-ii. lam-
bassade des Etats-Unis a demande
d'envoyer 22 personnaies officiels
sur ie "Presiden* Coolidge" ét ies
Japonais y ont consenti. Plus tari
cependant l'ambassade demunda
qu'un grand nombre d'Amerirains.
fussent autorisés à quitter !e Japon
sur le même navire.
“Cela était contraire à une pro-

messe passée.” dit Ishii. “Nous re
pouvions accepier. La question du
r'Coolidge” n'est qu'une question de

au. - -

Trois-Rivieres
ures eucharistique des

di de ce zrand evenement religieux
4 h. 00—Réception liturgique à

cathédrale
Veni Creator

Ailrcution de

| Un porte-paro.e reco:nmandab'e
rapporie que personnages offi-
clels de l'ambassade ces Etats-Unis

&iX

  

avalen: été autorisés à aller à € Monseigneur Alfred-Odi-
Shanghaï où Es devaien' faire dee lon  Comtois, evêque des
Arrangements pour se falre Trau-- frois-Rivières

Porter aux Fta®s-Tris, Reponë de Sun Excelience
La mobilisatioli rapporie: «€ Monseigneur Ce Délégue

‘1.000.000 de soldats Tusses sur Apostolique ’
front siberien et ia déciaraiiun d'un Renediction suenner- d.
porte-parole naval que les Rousses Trés Saini Sacremer
avaient 100 sous-marins e* 110 n.- PED Ses : NIV
vires rapides à Viadivostux on* fai ‘Exposition du Saint Sa-
ire ceci au journal “Kokumin” PIFMIERT pour les qua°Te
“Quant à ia nouvelle que les jurs du congrès. Or :

Eiats-Unis et ‘a Grande-Bre‘ag..e fera l'aforation perpe.u-
demanderont certaites assura:ues Pet
aux Soviets relauvemen* la prec- Hommage 2. Pape-Rol.
sion sur !e Japon. cominé condirion Alocution:" Son Honnew
de leur aide aux soviels contre J'Al- ie maire Atchez Pic.
magne. en relation avec «a pro- Son Excellerce Monseigneu:

chaine conference de Moscon, .e A:fred-Odi'on Com?ois.
Japoi ésrime que céu es‘ prefiul- nonce de Soa Excellence
,ciabie a ia sécuriie de son empire. Mon<e!'gne.u le Delégue

‘et il ne peu* ignorer :a propre é- Apostolique. Repré-entation

fense. du Mystère de la Messe,
d'Henri Ghéor par les Com-

(suite page quatre»

Foule de 69.500
personnes, hier,
à l'Exposition

pagnons de Satn°-Lairen*

Un discours de
Churchill, le 24

LONDRES, le 19 Pt —

Le premier ministre Churchill
prononcera un discours qui sera
radiodiffuse dans tout l'empire
et portera sur sa rencontre avec

le président Roosevelt, en haute

Première journée
du Congrès des

Cust demain que s'ouvre le Con-

Trois-Riviè-
res. Voici le programme du mercre-

la

Son Excellen-

deviennent menaçants
Contrôleur des
chemins de ter

LONDRES, le 19, — PC!
Sir Alan Anderson, directeur
du “London Midland and Scot-
tish Railway”, agé de 64 ans, a

ete nomme president du comi-

te executif des chemins de fer.

en remplacement de sir Ralph

Wedgwood et devient également
controleur des chemins de fer,
au ministère des Transports.
Cette nomination ne comporte
cependant pas la fusion des re-

seaux ferroviaires.

Washington

demande des

explications
Au sujet des nationaux
américains empéchés
de quitter le Japon.

TOKIO. le 19. - PA" l'am-
bassadeur américsn. M. Joseph
Grew. a declaré. aujourd'hui, que

ver-depuls longremp 1) est en con
sation aver le gou\‘ernement japo-
nais au sujet des restrictions in.po-
-ees AUX américains qui désirent
quitter ie Janon, e: au sujet dau-
tres probienes relatifs aux citoyens

americains”.
Ia déraration de

vient an moment ou Koh Ishil,

l'ambassadeur
por-

| re-parole de l'Office de l'Informa-
tion, nie que le gouvernement japo-
nal; se propose de garder les Amé-
ricains comme otages.
Lors d'Une conférence de presse

Ishii Teftisa de s'étendre davaniage
sur lex problèmes touchait le dé-
per: des Américains ot a'ltres etraln-
gers du pays, mais laisca entendre
qu'il ne s'agit pas de problèmes

; Commerciaux, pohtiques ou de por-
; *ée internationaie.
1 Le po:te-parole Japræiais dit que
| le Japon ne peu* demeurer indiffé
ent à L'expédition d'armes par Ins
Etats-Unis à la Russie, par le puri
de Viadivostok.

La presse de
Paris s'inquiète
de Dakar

 

VICHY le 19 «PV { gi=
‘dien parisen anfourui be

Uere Qutioré ini nie le: r

ations de Rnosevel* e ue four
CHA] pourraient die: na ul ee
*re b..t. qu'une attaye af 1e cart
de Deka: a'l Se.égnl tuncai
Je omar-trier ahistre Data

est asrivé à Paris hier, pour re-
DTENUTE SES COLUtT>a UT ane

chefs hitlerien e'
I Cest se name! ule cotnclnenre
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sonce ia nonmatue dd, come
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l'ouest de "Afrique. le général de
division Jean Barru commune grnueral
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1achOpnOotIQUES pour Foie

França: Où “a.t quer ce. én. tion
"5. lauren pour le. Cound r-
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, De campugne pour faire opt te
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La R. À. F.

allume des

incendies
L'aviation a exécute
de nombreux raids
sur tous les fronts.

(Presse Cahad:enn.»
IONDRES. le 19, — Des b'mo-e

* d'avions anglais radides on lat
sur des obiectifs de Cie
de Dunshourg pendant ‘4
plasieurs gros jncenc.rt

Aperçus. pendan: Que les

| pilotes sen retournaien:, ANnnones
* aujourd'hui le ministère de lar
Des tonnes d'explosifs firent lar-

rées sur des objectifs clairemer
visibles en deux villes industrielles

d'Allemagie
n autre greuyr de bombaru.er:

at'aqueren: des docks a Dunxerque
en France occupée, es des avions ce

comba: at'‘aqueren* des chamr
d'aviation nazis dans le nord de i:
France
Hu:as.

dus.
l'agence Reuter dit que. pencan

que In Roral Air Force elit a.1-u6>

sus de l'ouest de l'Allemagne, de
avions russes attaquaient des en

droits de l'es: de l'Alleinagne.
De bonne h-ure ce maün, o

wvbserta:curs sur la côte angla:

tapportèrent avoir aperçu de gros

incendies le long de la côte fran-

Çaise ucupee. de Dunkergiies « Bo.

j Pxploson
Dogme e

nuit, et
| ont été

anglais on es pe[Sid

l’échevin Taylor
provoque lire

: du maire Lewis
Is Cotivell uunicipal x rem: en

‘re les mains du Bu.eau des Con.-
tilssaires. Muer soir. ‘a tAch: de dr-
cider je taux. l'anpieur de l'ayp.:-
cation el le temps prop.ce pour a”-

‘ corde: des supulémen*s de vie chrre
| AUX employés municipaux apré.

une vive discussion, à laquel!'a p:t-

rent part plusieurs conseiier
L'écne in Tarior appure vb:

l'echevin Quérv avait proyosé que
von ACOTAAL Ces supplements Jde vi
chere aux employés m”n.cipaus
des septen.br Pres dure ciu-

quantalue demploré  mniripau.
previsien du debat s'é‘airn.

à la réunce :1 Conce:l ni:-
ui pal laq'ielle. À caisé de l'ouser-
vite de exposition. ne commet»

8 heures 30 Dur te terminer

‘ard Gans GR “oirée.
Te maire lewic res  visecen

pproé à la resolvtion de M. Ta -
or I s'est prononcé carrenecs

tout sApplemer.? en 144! œ

A que la choe n'éteit méme

pas sûre pour 1047

culte Dame quatre)

M. Ilsley part
pour l'Ouest

L'hon. 5. |. Uknier, ministre
des finances. partira d'Ottawa
le 30 aout pour une tournée de
deux semaines dans les provin-
ces de l'Ouest où il s’eccupera

de la campagne des certificats
d'épargne de guerre. On n'a

pas donné les détails de son f-
neraire. mais on comprend que

M. flsley prononcera plusieurs
fiscour« durant son vesage
dans les Prairies.
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Les obsèques de
M. Purvis et de
ses compagnons

Presse canadienne

Quelques part en  Grande-Breta-
gne, le 19— Le Très Honorable
Arthur-B. Purvis le plus grand
acheteur d'armes pour la Grande-

Bretagne. et 21 compagnons, tués le
14 août dans la chute d'un avion du
service de traversée de l'Atlantique,
ont été innumés aujourd'hui dans

une fosse commune. dans un cime-
tière pittoresque.
Les cercueils de chêne, portant

chacun une plaque indiquant les

noms des défunts et drapés chacun
dans l’Union Jack ou le drapeau
étoilé furent descendus dans la fos-
«e, après une procession funéraire
dans les rues d'une ville dont on
tait le nom. Le tambour se fit en-'
rendre et un avion survola l'endroit.

On transporta les cercueils sur
trois camions de la Royal Air Force.
Celui de M. Purvis avait à un de ses

côtés les cercueils des victimes an-
k'aises et canadiennes et à l'autre
côté les cercueils des pilotes améri-

cains. Le cortége était précédé
d'une fanfare et suivi d'une escorte

d'aviateurs. de pilotes et d'officiers
de la Royal Air Force.
Les deuillants, les seuls parmi le

public autorisés à assister aux fu-
nérailles, rejoignirent la procession

à !a porte du cimetière.
La cérémonie funèbre était prési-

Cée par le chef d'escadrille P. Bir-
kett, qui fit l'éloge des pilotes morts
dans l'accident
Au sujet de M. Purvis, :1 dit qu’il

fut l’un de ceux qui firent de grands
efforts de guerre pour la Grande-
Bretagne e: dont la perte est diffi-
cile & supporter pour l'empire.
Des priéres furent récitées par un

chapelain eatholique et d'autres cha-
pelains. La cérémonie se termina
par une salve.
Les deulllants déposèrent alors des

couronnes aux alentours de la tom-

be.
Parmi les couronnes pour M. Pur-

vis, 11 y en avait de Lord Beaver-
brook. des membres de la commis-
sion des achats anglais, de la mis-
sion militaire à Washington et un

cousin, Purvis McDougal, rédacteur
du Daily Herald de Londres.
Les deuillants étaient le seul frè-

re de M. Purvis. Leslie, manufactu-
rier de sole de Londres, un fils de
Leslie Purvis, Ian-Blaikie Purvis,
soldat dans l'armée anglaise. Les
autres personnages présents étaient
I'hon. Vincent Massey, haut com-
missaire du Canada, et Sir Arthur
Bromley, représentant du premier
ministre Churchill.
R.-D. Elliott, du ministère d'appro-

visionnements, représentait Lord

Beaverbrook; Sir Hugh Seely repré-
sentait Sir Archibald Sinclair, secré-

taire de l'air, et Sir Willlam B~==
représentait le ministre de !4 ;
duction des avions, J.-T.-C. Moore-

Brabazon.
Lord McGowan, président de l’ins-

titut chimique Impérial, était aussi
présent avec son épouse et portait
une couronne sur laquelle on lisaît:
“A notre ami bien-aimé” et qui était
:ignée ‘Harry, Jean.”

ro

M. Joseph Soulard

est décédé hier

 

——
M. Joseph Soulard. un ancien em-

ployé de I'Imprimerie Nationale et

un citoyen de la capitale pendant

les cinquante dernières années, est
décédé hier à sa demeure 71. rue
Bolton. I! avait été malade de-
puis quelque temps déjà et était

dans sa T3e année.
Né à Québec, M. Soulard fit ses

études dans la vieille capitale et
vint demeurer par la suite à Ot-
tawa. Il épousa 11 y R 44 ans.
Mlla Ernestine Casault. d'Ottawa.
qui lui survit. Paroissien de la Ba-
silique. 1! était membre des Arti-

sans Canadiens-Français. de la T.i-

gue du Sacré-Cocur et de ia Société
Saint-Jean-Baptiste.

Lui survivent outre son épouse.
trois fils: Eugène. typographe au
fournal “The Citizen"; Edouard.
aux Etats-Unis, et le caporal Mau-
rice Soulard avec le Corps d'Or-

donnance de l’armée canadienne:
trois filles: Mme R. Langlois. d'Ot-
tawa: Mile Irène Soulard. Ottawa:

Mme R Mousseau, de Wrightville:

M. Adjutor Soulard. deun frère:

Montréal; 20 petits-enfants
Les funérailes auront lieu le jeudi

matin. 20 août. On quittera la de-
meure de feu M. Soulard 71, rue
Bolton à 7 h. 45 pour se rendre 4 1a
Basilique ou un service sera chanté

à 8 heures L'inhumation se fera
au cimetière Notre-Dame d Ottawa
“Le Droit’ offre à la famille en
deui] ses sincères condoléances.

————tll

Une initiative du

 

maire Ravnault
——

Presse Canadienne!
MONTREAL, le 19. — Le maire

Adhémar Raynault a annoncé au-

jourd'hui qu'il convoquerait une
asemblée de représentants au Board
of Trade, de la Chambre de com-
merce et d'autres corps publics,
pour discuter la question de réduc-

tlo nde la consommation de l'es-
sence.

L'assemblée, qui sera tenue à une

date non encore annoncée. discute-
ra les moyens par lesque!s la ville,
les citoyens et les compagnies peu-
vent réduire leur usage de gasoline.

Rapelant au public l'appel fait
par le gouverrz:ment fédéral en vue

d'une réduction. le maire fit une
déclaration dont voici un résumé
“Je vous demande personnellement
d'accepter de bonne grâce les légers
sacrifices que cette nouvelle meaure
demande de vous. Elle est justi-

fiée par les besoins urgents de
l'heure.”

8 avions boches

 

sont descendus
——_

LONDRES, le 19 — (P.C) —
Les avions de la Royal Air Force
ont descendu huit avions de com-
bat allemanda dans le nord de la
France, aujourd'hui, pour faire
suite aux puissantes attaques de
nuit dirigées contre les villes de
Cologne et de Duisbourg.

Six avions de combat britanni- ;
bues manquent à l'appel, mais deux
pilotes sont sains et saufs, an-
«oncent les autorités.

  

'Funérailles de

'M. E. Lafleur

a Sarsfield
ROCKLAND (Unt), je 19 — (D.

N. C.y—=amedi le 16 acd’, A l'Hô-
te'-Lieu de Mui.tréa:, auprès une

maladie de cinq jours, est décédé
M. E:xéar lafleur, dans sa cin-

quante-neusième année, l'époux
vien-aimé de Alphonsine labréche.
Ie défunt, e fi:a de feu Emma-

nue, Lafieur, de sarsfieid, et d'Eve-
lina Richer. du même endroit, étal:

né te 24 aoû: 1852. A Clarence-

Creek, ie 16 juin 1908, i] épousait

Alphonsine labreche uui lui sur-
vit pour pleurer ga perte.

Feu M. lufeur avait été froma-
Eer à Clarence-Creek, pendant

vingt-trois ans, voisin de feu M.
Po)ydore Beaulne de Rockland-est,

dont la mort est survenue vendredi

dernier et dont la sépulture a eu
lieu à Clarence-Creek lundi de ce:-
te semaine. Depuis dix-neuf ans,

"MM. Lafleur demeurait à Rockland.
Cependant il était Aa Brownsburg

depuis trois mo:s avec trois de ses

fils.

Au début de :x semaine dernière,

ie disparu, tomué subitement mala-
de, fut transporté d’urgence dans
un hôpita! de la Métropo:e, où fi
mourut AU bout de cing jours.

Ie défunt faisait partie de la lJ-
sue du Sacré-Coeur de la paroisse
Ste-Trinité de Ro“«kland,
Outre sa mèêre et son épouse, |!

laisse dans le deuil! ses enfants,

Mme Iéopoid Danis, née Blandine,
de St-Jérôme, P, Q., Horace, d'Ot-

Mme Conrad Lafleur, née Yvonne
De’ese enc, de Brownsburg; sept

frères, Emmanuel, du Sault Ste-

Marie, Oviia et Joseph, d'Ottawa,
Anthime, de Détroit, Mich, Olida,

de Sarsfield, Aldnria, d Embrun, et
Lionel, de Détroit; quatre soeurs,

Mmes Mathias Laionde, née C:ara,
de Détroit, Erméus Raymond, née

Marianne, d'Ottawa, Joseph la-
croix, Adwilda, de (Cumberland
(pris de St-Joseph), et Albert Ray-

mond, Elianne, de Sarsfieid; et ses
petits-enfants, Florian, Roger, et

Gaëtan Danis, de &t-Jérôme.
Les funérailles ont eu lieu ce ma-

tin à Sarsfield: l'inhumation a été
faite dans Je lot famlilal.
La famille a recu de nombreux

témoignages de condoléances à l’oc-
carton du décès de M. Lafleur,
Un grand nombre de parents et

d’amis assistalent au service, chan-
té par M. l'abbé Jean-Pau] St-Ger- main, vicaire.
“Le Droit” offre ses plus vives

.ondoléances A la famille ép'orée.

L’OR RUSSE
ENTRE AUX
ÉTATS-UNIS

ee

WASHINGTON,

l'or russe à commencé d'entre: aux
Etats-Unis la semaine dernière.

tout probablement pour payer des

achats de guerre.

le ministère du commerce a fait
connaître aujourd'hui que les im-
portations d'or de la Russie durant

ja semaine terminée le 13 aoû: ge
sont élavées A $4,407,285. 11 n’y eut

que deux envois antérieurs d'or
russe aux Etats-Unis voilà piu-

sieurs années, d'après les fonction-

naires du gouvernement,

Bien que la Russie soit un des

principaux productetrs dor du

monde, jusqu'ici ou bfen e'le avait

cOnse.vé son or ou bien eile l'avait
vendu all'eurs, les stocks dor de

la Russie ne sont pas connus, mails
d'après les fonctionnaires, ils sont

assez considérables pour permettre

aux Russes de payer leurs achats

<omptant pendant queique temps

encore,
L'expédition d'or russe durant la

semaine a fait monter ies impor-

tations A $10.834,588, solt
fort total depuis des semaines. JLes

principaux autres envois sont ceux

du Canada, $3.231,276 €: ceux de la
Cu'omhie, $2,225,127.

Les importations d'a.5zent se sont

clevées A $542,939 dont $707,365 du

Mexique et 370,506 du Canada.
—

Le contrat des 100
maisons accordé a
'McLean, de Montréal

Le contrat pour la construction

des 100 malsons qui seront crigees

à Hull. a et“ acomdé à H. +
Metean, entrepreneur en construe-

tion de Montréal, nous appiena.t, À
midi, le maire Raymond Brune:, de

Hu.l, qui venalt recevuir un télé-

gramme de M. &. F'igget:, de Mont-

réal, président de la Wartime

Housing Limited, Cette compagnie

est autorisée par le gouvernement

fédéral a construire des habitatiuns
dans es endroits où se pose le pro-

 
ième du jogement créé par la

guerre. On ait que ‘a popu-

lation de certaines 3illes nest

accrue de beaucoup, par suite d'une

plus grande intensité des travaux

de guerye,

la construction de ces 100 mal-

solis, qui, comme on le sait, seront

érigées A Wrightville, commencera

Lientôt. Iæur coût s'élèvera À en-
viron $300.000 et les traveux d'aque-

duc et d'égout coûteront près de
$100.000,

Ces maisons seront probablement

terminées pour l'automne et habi-
tées Aussitôt.

 

Une tournée de

M. Norman Hipel
TORONTO, le 19 — L'hon. Nor-

man Hipel, ministre des terres et
forêts d'Ontario, est parti aujour-
d'hui en avion pour le nord d'On-
tario, afin de faire une inspection
des régions incondiées, dans Je hut
de sauver le bois partiellement
détruit. Accompapné de son sous-
ministre, Frank McDougall, il vi-
sitera Gogama, Sudbury et les
endroits des alentours et ira en-
suite dans des endroits du nord-
ouest.

M. Mipel déclara que les pertes
de bois provenant chaque année
des incendies étaient considéra-
bles, et Qu'on pouvait les réduire
par une politique de sauvetage.
“Nous allons en sauver autant

  
marché pour ce bois. Il faudra
probablement faire des concessions
sur les prix.”

tawa, Conrad et Fernand,
Jérôme, Viateur, de Brownsiuië,

LL. Q Rodolphe, de St-Rhéa.,

depuis très ré emment mem-

bre de la RC AH, à Toronto, et
Reine-Aimée, à (a maison; une bru

le 19—(PA) —

le plus:

que possible, dit-il. et trouver un!
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Hull, ont répondu a l'appel de la P
plusieurs mois les le Corps

jf droite: EMILE FOU

 

Trois autres frères dans !l’avia
pra

d'Aviation Royal Canadien. Ce sont. de gauche
NIER, 20 ans, en service a Summerside, Île du!

Prince-Edouard: ROGER FOURNIER, 21 ans, à Québec, et GEORGES
de| FOURNIER, 23 ans, à St-Thomas, Ont.
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Vol de bijoux
À Toronto

|
TORONTO. le 19 PC» — Des

diamants sauvés, lors de l'invasion
de la Belgique por l'Allemagne ont

été volés hier sui, quand des vo-
leurs sont entrés dans l'apparte-

| ment ce M. et Mme J. Munes Vaz.
M. Munes es! un tehcnicien dars

la coupe du diamans qui quitta la
Be!rique par avion, lor: de l'inva-

| las apportant avec lui quelques

LE DROIT, OTTAWA,

tion
Ra

 

   

diamants mais laissant le ius
Rand nombre dans la bijouterie ou
!] se trouvait.

que c'est pour eux une perte d'en-
viron deux milles dollars. Les vo-

leurs cnt pris trois bagues de pla-
tine avec diamants, un bracelet-
montre sertie de diamants, une pa-
rure sertie de diamants et d'au-

Fi + tres bijoux.
; Des voleurs sont egalament en-

trés dans l'appartement du lieu-
tenant William F. Treschow, de

i'Aviation Royale Norvegicnne, et
ils ont volé une machine à écrire.
mais une surprise les attend quand
ils voudront se servir de la machi-
ne. puisque la machine a un c'avier
norvégien

_—___ ae

i'M. McLARTY
Cliché Le Droit}

 
atrie et sont en service actif depuis:

LES MINEURS
———n

 

Un déjeuner e
|

l'Agriculture, M
Près de deux cents amis de l'hon.

Peter Dewan, ministre de l'agricul-
ture dans le gouvernement ontarien,
étaient réunis à midi, au Château
Laurier, pour rendre hommage au
ministre et à l'5excellent travail
qu'il accomplit, depuis qu’il est mi-
nstre, dans le domaine de l'agricul-
ture.

Des représentants des gouverne-
ments fédéral et provincial, des re-
présentants de toutes les associa-

et même des représentants des asso-
ciations de consommateurs se cô-
toyaient en cette occasion, pour té-
moigner à M. Dewan la reconnais-
sance que gens des villes comme
gens des campagnes savent devoir
au ministre de l'agriculture en On-
tario.
C'étaient les amis de l'Est d'On-

tario qui fétaient un ami qui est né
parmi eux — sur une ferme, près

  
Les Windsor vont

venir au Canada

 

——
_ (Presse canadienne)
NASSAU, iles de Bahama,

le 19, — Le duc et la duchesse
i de Windsor comptent visiter
i leur ranch. près de High River,
| Alberta. cette année. dit un
| porte-parole du gouvernement.

; La date du voyage n'a pas
| été fixée et la route n'a pas
i été choisie, mais on croit im-

probable que le duc et la du-
fhesse partent avant septem-

« bre.
—-—..

|
Raid fructueux

‘de la RAF.
sur un convoi

=ee

(Presse Associe)
LE CAIRE, ie 19.— la Rova' Air

Fore annonce en &Cir, que des
avions jance-torpliles ont could di-
manche soir, un navire ma clani
ennemi de 6909 tonnes. qu'ils ent
mia le feu À un navire-citerne e*
qu'Us ont fait échouer un troll me
navire, lors d'un rald sur un convoi
de six navires marchands ennemis
escoriés de six destrovrre, dans ‘a
Méditerrannée centrale,
Le navi-e-mar Hand, échoué eur

les câtes de lle Lampelusa, a plus
tard été la proie des f'arnmes, par
un Incendir allumé par des bombes
.nerndfaîres,
Te même communiqué

qu'un rald allemand
d'Exypte à “€ hrisé rar les avions
de chasse Tomahawkx anz ais

Quant à l'atta-ue par au RAF.
sur le convol de l'axe, on sait qu'il
A été des plus fructueux. Des
avions qui ont suivi le convoi, après
l'avoir attaqué ant rapporté que le
navire-citerne continuait de hrûle-
Le communiqué a’out. qu'il sem-

hlait exister de la contusion chez
les équipazes dea valsgegux de l'axe.
les canons de tir antt-avions
étaient utilisés d'une façon très per
militaire. Les mitral' eurs tiraien:
À tort e: À travers, dans toutes lee
directions.

dé-lare
sur ‘es câtes

  Al.

Un sauvetage[ 8
‘héroig

-—
Nicholas Dinelle, 71, avenue Lyn-

dale. a sauvé la vie, hier. à Fer-
nande Nicholas, 12 ans, 104. avenue
Forward, quand celle-ci en se bai-
gnant, s’'aventura trop loin.

Les cris des compagnes dc la
jeune fille et de ses deux soeurs.
Dorothy et Kathleen. ont attiré
l'attention de M. Dinelle qui tra-
vaillait à un égout municipal. nen
loin. Dinelle enleva ses lourdes bot-
tes de caoutchouc pour artiver à
l'endroit où la :eune fille se bai-
Ænait, à temps pour la voir en-
foncer. Il plongea tout habillé et
parvint à ramener la jeune fille
sur le bord, sans l'aide de personne

Les agents James Moffatt et
| Emile Laprade ont répondu a
l'appel envoyé au poste de police
de l’ouest de la ville et à leur
arrivée, Dinelle é‘ait à pratiquer
la respiration artificielle. La jeune
fille était inconsciente. On la trans-
porta ensuite à l'hôpital municipal
Où elle reçut les premiers soins.
A l'hôpital. on permit à lu jeure

fille de retourner à sa demeure,

 
 
 

Quitte puur son expérience.

du ministre provincial de

tions de fermiers. de producteurs,

: Les représentants de l'union des
mineurs de Kirkland Lake ont con-
féré aujourd'hui avez l'hon. Nor-
man McLarty, ministre du travail,

; au sujet de la demande d'augmen-
tations de salaires et de meilleures
Fe de travail pour ces mi-

n l'honneur

neurs de l'Ontario-Nord. On sait
que ces mineurs menaceni. depuis
quelque temps de se mettre en
grève.. Peter Dewan
cet après-midi la nature exacte de
l'entrevue entre M. McLarty et les
délégués des mineurs. La déléga-
tion ouvrière comprenait M. 'I.-F.

McGuire, du district minier de
Kirkland Lake; M. J. Rankin, vice-
président de l'union; et M. R. H

 

d'Osgoode, — l'ami qui ne les à pas
oubliés maigré qu'il soit munté jus-
qu'au rang de ministre, l'ami qui a.
su, par sa connaissance personnel- ;
le de la profession qu'il représente ;

EuBouyerments faire, apprécier| Carlin, secrétaire de l'union
cette profession de tous les gouver- a ; i. +

! nants et la faire considérer en haut, L'uniondesTessae Kirkland
estime par les membres de toules. bunal d'arbitrage et s'est pronon-

les autres profcssions. cée au vote vendredi en faveur de
M. Dewan en riparia d'ailleurs. ja greve si on ne se rendait pas aux

auécurd'hui, en rem“rciant ceux qui demandes des mineurs.
étaient venus le saluer, en ce dé- —tom
jeuner intime. “Il faudrait. dii-il, > <
que les gens de tou.es les profes- > : -

sions reconnaissent le besoin qu'ils’ DECES DE
ont des lermers pour les faire vivre; ,

ils faudrait par conséquent qu'on re- J ;
conna.sse la dignité de la profes- * OFIN PULFFR

sion du cultivaieur.” oN . .
Au sujet du déseûner lui-même. A CORN Ww ALL

‘aucun cadeau, ajouta M. le mi:nis- 7 ’
tre natra:t pu m'eire pius agreable -

que la présence ici de tant d'hom-| CORNWALL, Ont, le 18. — On
mes que je reconnais tous pour Ces annonce aujourd'hui le décés à sa

amis, de tant d'hommes dévoués à ! demeure de John Pulfer, pendant
la cause que j'ai à coeur depuis que | quarante ans employé du Grand
jai eu j/honneur d'être nommé mi- Tronc et du Canadien National,
nistre, le bien-être des cultivateurs dans cette ville et à Montréal

et leur avancement dans le domaine: Le défunt, venu d'Angleterre
économique.” alors qu’il n'était qu'un garçonnet,
“Les cult,vatuers sont ordinaire-| a demeuré à Cornwail pendant

iment les meilleurs pour tout criti- | cinquante ans. I était âgé de 80
;quer; souvent ils ont raison Et je’ ans.

| pourrais peut-être ajouter que ceux |
"de l'est d'Ontario sont méme parmi!
les p:emiers. Mails je constate au- |

jourd'hui, comme je l'ai constatée

en maintes autres occasions parti-
culieres, que les cu:tuvateurs savent '

{aussi reconnaitre la sincerité des,
gouvernants dans le travail qu'ils,

| essaient d'accompiur pour leur bien,|

là eux, les cuitivateurs.”

A LA TABLE D'HONNEUR i
!

| A !a table d'honneur se trcuvaient, premier ministre Hepburn a laissé
‘à côté du président, M. F.-C. Elford, | de cOté cette semaine ses occupa-
| président de l'Expos:tion du Canada tions provinciales pour commencer
i central. le maire Slanley Lewis, l'inspectione de la récolte d'oignons
* d'Ottawa; l'hon. George-H. Challies, de sa ferme. Comme il a été inca-

de Morrisburg. qui parla au nom des pable de se procurer une semence
députés de l'est d'Ontario à Toron- | abondante, l'étendue ensemencée à

été réduite à 25 acres, en compa-

>

———+. -

 

On n'avait révélé à bonne heure |

i

M. et Mme Munes Vaz estiment

 
LES TROIS FILS DE M. OMER FOURNIER, 371, rue Champlain, a CONFERE AVEC len abondance

   
!

|

 

ST-THOMAS, Ont. le 19 — Le Waysel seront pliotés par du per-

!
i
i

i

;de valeurs et de véiements dispa-

 

Inauguration officielle de l'Exposition Le stand des

 
ministre de l'Agriculture en Ontario. aL'honorable P. W. Dewan,

préside hier soir à l'inauguration officielle de l'Exposition. On le voit ici,
droite, en compagnie du maire Sianiev Lewis. qui a souhaité la bien-

venue aux visiteurs à la représentation d'hier soir, et de M. F. C. Elford,
président de l'Association de l'Exposition du Canada central.

CHURCHILL,
RENDRA

(Suite de ia première page)

 

Pluie et grèle

Une pluie abondante. accompagnè* |
d'une grèle. s'est abattu a Otlawa
et dans la région vers 2 h. cet après-
midi.
Les agents de police et les pom-

piers qui ont des bureaux à l'Ex-
position nous disent que le terrain
du parc Lansdowne à été fortement
trempé par cet orage subit. On no-
te de grandes f'aques d'eau en cer-
tains endroits, mais aucun dégât
grave.

A 2 h. 30. 11 pleut
~~

le président Roosevelt. et 1l a ete
reçu par des membres de son ca-
binet et l'ambassadeur des Etats-
Unis, John-C. Winant.
Bien que l'heure de son arrivée

! d'Anglais étaient à la gare pour voir
‘le train transportant
ministre du port ou il est débarque

encore , hier du cuirassé Prince oi Wales
_ : “I fut l'un des premiers à .iescendre

du trair

Le premier ministre a été reçu À
| déjeuner chez le roi et a remis au
monarque une lettre de M. Roose-
velt. En haute mer. M. Churchill
avait remis à M. Roosevelt un mes-

 

f
e

%Deux jeunes

accusés de vol
. S } sage du roi.

y ; On croit que plus tard dans la
a ud urv. Ont. ! journee, M. Church:l fera rapport

—— ! Au cabinet de guerre des aetails de
‘ses conférences avec

SUDBURY, Ont. le 19. — La - , ;

lice mnuicipale a arrété deux jeunes i Roosevelt. Les journaux disent que
gens. aujourd'hui, sous l'accusation ! ft jutune DeEEeu

1 ; 1ede vol. à la suite de la découverte | pu empécher.

i Avant de partir de la gare,
rus & une maison d'été non loin
d'ici.

Les marchandises sont évaluées

à $1.200, dont un diaman* de £200.,
Cette pierre précieuse appartient!
à O. F. Gillizan. policier-enquêteur.

Les obie:s auraient été pris dans

son 2utemooile. _ ‘lui, mais le premier munistre le re-
D'aprés la polce, les drux Jeu- connut dans la foule, l'aborda et lui

nes gens feraient partie d'UN groupe serra la main.

qui aurait perpétré plusieurs Vois M. Churchil félicita A -V Alex-
au cours de l'été. | ander, premier lord de l'Amrauté

non sur la manière dont la marine roya-

POUR PRÉVENIR (asie iio shiis
UNE ATTAQUE... choses tres blen”. dit-il.

(Suite de la première page)

son epouse.
M. Winant ne put

immédiatement. vu les membres du
cabinet qui se pressaient autour de

Après le départ de M. Churchill
pour 10 Downing Streei, on annon-
Ça qu'il ferait dimanche prochain
un discours radiodiffuzé dans tout
l'Empire. On n'a pas donné l'heu-
re de l'émission.

Un sentiment de soulagement au
sujet du retour heureux de M.

rectement aux troupes britanniques
en Moren-Orient.
On & signé un accord en vertu

duquel la ‘Pan American Airwa"a"

doute que M. Churchil était quel-
que part dans l'Atlantique et qu'ii
avait ordonné à ses sous-marins et
à ses bombardiers à longue portee

de chercher et de couler à tout prix
le Prince of Wales.

“Mais il ne réussit

correspondant.
(La British Broadcatsing Corpo-

sonnel américain. La routs suivie
ne traversera pas la zone Actuelle
de guerre.

Le service de transport rendra
possible le pasage des avions de
l'autre côté de l'Atlaniique en ra-
menant le personnel et en transpor
tant des pièces d'appareils et d'au-

pas , dit le to; M. R.-M. Warren, député d=» it rec quigsi
! Renfrew nord. qui parla au nom des raison avec 40 ou 50 acres les an- | etreAavan ration. dans un message capté à
; députés de l'est d'Ontario & Otia- : nees Passmn qualité des Ol- voie aérienne servira aussi au| New-York, dit que les Allemands
wa; M. George Gardiner, président gnons es : transport commercial. une route étaient au Courant de la 1encontre

:de l'association des producteurs de ——
|! fromage de l'est d'Ontario; M. J.-O.
Gour. qui parla au nom de la co-
opérative de iin de Casse:man; l'hon

Paul Leduc. greffier de la Cour Su-
:; prême du Canada, ancien ministre

! des Mines d'Ontario: M. J.-E, Cald-
“well. l'un des plus vieux fermiers :le
;l'est d'On:ario, et plusieurs autres
{ Dans l'assemblée. on remarquait
en outre, M. le commissaire E-A.

Les volontaires

féminins

sont nombreux
—- .

Jusqu'ici 7.319 femmes ont offert
Bourque. M. ie député Elie-O. Ber-

i trand, M. Osias Maheu, d'Embrun.

[ M. J.-N. Cloutier. qui prit une part
active à la fondation de l'usine de

lin de Casssiman, MM. MacPhall

ii

i

i

+

de s'enrôler dans les corps auxiliai- ‘

res de l'armée et de l'aviation. C'est neutraliser toute tentative de la
ce que vient d'annoncer aujourd'hui
le général L.-R. LaFlèche, sous-mi-

‘et que la rumeur cCirculait à Lon-
dres que le nouveau cuirassé nazi
de 35.000 tonneaux, le Tirpitz, était
en mer dans une tentative d'inter-
cepter le Prince of Wales ;
Un correspondant de l'agence

Reuter à bord de l'une des des-
troyers anglais qui escorta le Prin-
ce of Wales dans son voyage de re-
tour de Grande-Bretagne déclara
que pas une seuie fois pendant tout
le voyage on n'aperçut une machine
hostile “dans l'air, sur mer ou sous
ses eaux.”
Pendant la traversée de l'Atlan-

directe étant établie de New-York
ou Baitimore jusqu'en Afrique.

Les deux services feront la livral-
son rapide des avions ps ‘à l'ar-
senal des démocratie” à un en-
droit en danger du front. On ne
sauTa:t surestimer cette nouvelle
igne directe de communication

établie entre notre pays et les pos-
tes stratégiques de l'Afrique.”
On considère cette décisinn com-

me un pas important en vue de

part du gouvernement de Vichv de
céder à l'Allemagne des bastes à

nistre conjoint des services de Dakar. dans l'Afrique française ou tique vers l'est. ou des destroyers

-y De fortes délégations venaient de

© ceux du numérs final de la revus, celai du

Singieton. et autres intéressés à ia
production des produits des fermes.
Un beau-frère de M. Dewan, le

i Rév. Dr Tierney. de la Caroline du
Sud. fut invité à prendre place à

“la tabie d'honneur. Il venait d'ar-
| river dans la capitale.

de 830 volontaires pour le corps
auxiliaire féminin de l'armée com-

guerre a envoyé les formules né-

Casselman. d’Embrun, de Rockland. d'envoyer les formules requises à
de St-Albert et de tous les coins ca- toutes les recrues féminines en
nadiens-français de l'est d'Ontario.' perspective.

ai NT

  

  
Voici les Roxsettes. qui presentent la gonde revue

“ts e da o”" de

guerre. On sait que le recrutement : à Casablanca, Maroc.

mencera le ler septembre. A toutes | tains sont toutefois d'avis que le
les femmes qui ont offert de s'en- ; service de transport pour les avions

.Tôler, le ministère des services de : de bombardement pourrait se faire

vessaires. On contnuera désormais ! le Sierra-Leone britannique. ur la

!

La grande revue a I’Exposition
: reTT =A OT

les.

canadiens firent aussi escorte, le
i Prince of Wales s'écar:a de sa route

pour permettre & M. Churchill de
voir un convoi angla:8, dit le cor-
respondant.
“Ce fut un spectacle incroyable

dit-il. Autant que l'oeil pouvait le
voir, il y avait des pétroiuere, des

cargo. des navires de ravitaillement,
de gros vaisseaux, de pet.ts vais-

seaux, enfin des navires de toutes

On n'a pas fait conna:!re le tracé
de la nouvelle route aérienne. Cer-

entre Trinidad et Freetown. dans

côte africaine occidentale. snit une
distance d'un peu plus 4e 3.000 1 il-  

— —

 
“The Echoes of Broadway” devant ls grande tribune. & l'Exposition. Cen costumes sent

ait ête tenue secrète, des centaines

le premier

le président

M;
Church:1 fut entouré de gens qui , Autour d'eux se trouvait une escor'»

‘lui serrérent la main. La premiere | de corvettes et d'anciens destroyrrs
personne qui se présenta a lu: fut | Bméricains.”

l'approcher

les

+
établit Un service de transncru ae- Churchil, qui a passe par 1es eaux

M. HEPBURN rien de l'ouest de I'Africuc au, Ce l'Atlantique infestées de sous-
Moyen-Orient; on elude au.sl ia, MArins s'est manifes:é dans les

S'OCCUPE DE possibilité d'établir un sensiabic JOURNAUX du Ma:in, qui disent que
: - service de transpor. des Etats- 5A Mission a été particui.érement

~ - + ; Unis à l'ouest de l'Afrique Les |Dasardeuse par la circulation pre.SES OIGNONS lacions amartenant au pourerne. maturée de la nouvelle de la ren- |
- ment des Etats-Unis seront em- copere avec le president

. - pioe. par la Pan American Air- correspondant naval] du Daily
(Presse Canadienne) par Herald dit que Hitler sa ait sans

dre contre les Raids aer.ens

! ‘ait parvenir aux er...

donneurs de sang

à l'Exposition

ava.87? A leur

Ommet des drapeaux cm'an:.ci8
Qu: battalent aL vent hag,

C'eta.cni ceLes de la C:0is-R 4%
du Service des denne rs Ze sary,
du Service des précautions & prene

Quatre tentes

mite de recuperation
La tente Ge la Crax Rouge rt

vraiment educative On 3 mo +
à peu près tous les ob‘cts q.c:à a

coon

ques depuis les debuts de ‘a gue eo.
On peut y vo.r des c-s..5<cites, ces
gilets, des manteaux revers.n.es Q..i
n'ont pas manque d'att.ver late >.
tion de toutes les ‘emmes q.. »
sont rendues dans cette terte de :a
Croix-Rouge.

Dans la tents du service des dene
| neurs de sang, M. G. Potter a ben

voulu confier ses impressions ax
Journalistes. IN a deciaré qu:l es-
pérait que plusieurs parsorr.s
donneraient leur nom cette sem.

ne pour être ensuite appeler a
fournir leur sang. Plusieur 5 -
des-malades sont su: pieds e' --
pondent à toutes les quest: .s
quon leur pose.

On distribue gratuitement des b.>-
chures expiiquant ce qu'on pe :
faire avec une transfusion Ce < €
Dans l'une d'entre elles on peu* ire
une lettre de Lord Cranboine gi
remercie ia population canadien.e
au nom du gouvernement dr.tann:-
que.
D 5 à également une tente à

l'exposition consacré & tous les c+-
jets quon emploie à l'occasion ca
raids aériens pour la protect:en et
l'aide à accorder à la population c'-
vile. On peut y voir des bottines e
caoutchouc, des boyaux pour ecom-

batre les incendies, des bombdes ine
cendiaires, des appareils pour
der la respiration des binsse. €.
Le Major G-A. Browne est le res-
ponsable de cette tente.

Puis 1} y a une dernière tente qui
montre comment on pent partic.-

per à l'effort de guerre avec des
riens. C'est ains! que des bouts ca
papiers peuvent servir à l'emballe-
ment de Yombes qui sont transper-
tées en Grande-Bretagne, que ce
vieux pots d'aluminium. on fera
des avions; que des boites de me-
tal serviront à faire des fils de tr-

léphone. des hélices d'avions et des
réservoirs d'essence.

ii

 

sortes. Ils étaient rangés en Lure 
| res réunions

t

 

sur une longueur de hu: mliles.

Au moment ou le Prince of Walrs
et ses escortes passèrent A travers
le convoi, les navires marchanca
formèrent un V et leurs membres

d'équipage applaudirent.

Avant de retourner en Grandr-
Bretagne, le Prince of Wairs Int
escale à Reyjavik, ou M. Cchurchill

inspecta Jes forces navales drs
Etats-Unis, assista à une confé-

rence aux quartiers généraux mar:
times et prononça une breve allo-

cution du balcon du parlement.
L'enseigne de vaisseau Franklin-D.
Roosevelt, fils, accompagna le pre-
mier ministre en Islande.

Les journaux de Londres espèrent
que de grandes choses seront ac-
complies par suite de cette réunion
en mer.
Le Daily Mail dit que la confé-

rence “est le prélude d'actions de-
cidées mais non encore révélées”,

et il exprima l'opinion que de futu-
auront lleu a divers

 
intervalles.

 

    

 

     
Le Cigare à 55
qui se Vend le Plus
au Canada
Les Canadiens fument plus
de White Owls que de n'im-
porte quels autres cigares
à 54. C'est parce qu'iis ont
constaté qu'il est impossible,
pour la valeur de cing cents,

d'acheter un cigare qui don-
ne plus de réelle satisfaction.
Achetez-en un aujourd'hui

même.
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La réputation des

Franco - Américains

Le Dr Carle Zimmerman, professeur

Ae sociologie à l’université Harvard,

vient de rendre un bel hommage à cette

partie du rameau de la race française

nui est établie aux Etats-Unis. et par-

-iculièrement dans les Etats de la Nou-

velle-Angleterre. Il prévoit que les des-

rendants des Canadiens français établis

«n Nouvelle-Angleterre deviendront là

d race la plus vigoureuse des Etats-Unis

++ qu’ils sont appelés à jouer un rôle

important, sinon prépondérant dans

os destinées de la république voisine.

S'adressant aux membres de 1'Asso-

riation américaine pour l'avancement

des sciences, fl a déclaré que ies Cana-

diens français ont réussi à conserver

!a virilité de leurs ancêtres. Ayant émi-

gré aux Etats-Unis, sans avoir trop de

mifficultés de langue, de climat ou d’ha-

bitudes à surmonter, les Canadiens fran-

rais surentrester tels qu'ils étalent: forts,

renaces et unis. Ils constituent donc le

zroupe le plus homogène des Etats-Unis.

Les autres races qui ont peuplé

Amérique ont dû surmonter un tas de

M fficultés de langue et de coutumes,
«* ainsi, pour mieux s'assimiler et pour

mieux faire leurs vies, elles se sont al-

liées aux autres déjà établies. Les Ca-
nadiens français, eux, en évitant ces
mélanges ont su conserver une des-

crendance forte et virile.

Ce témoignage est de nature a en-

zager nos fréres des Etats-Unis a res-

ter fidèles aux traditions religieuses et

françaises qui leur ont permis de se

préserver de l'assimilation. Il les venge

«ussi d’un autre témoignage, celui-ci du

professeur Pitkin, de l'université Co-

limbia, qui, dans une lettre adressée
a un M. Northgrave. de Toronto, et re-

produite dans le “Globe and Mail”, le 27

‘évrier 1937, écrivait: “Il arrive que j'ai
‘alt des enquêtes sur les immigrants et
te je puis vous dire — ce que vous
‘znorez certainement — que les Cana-

| iiens francais qui se déversent dans nos
Etats de l’est sont les échantillons les
plus bas de l'humanité, excepté sur cer-
taines caractéristiques élémentaires
d'économie et d'honnêteté simple . . .
Venez dans nos petites villes Iindustriel-
1's de la Nouvelle-Angleterre un jour
«1 l'autre. et voyez l'espèce de bétail
«ie nous recevons de Québec, non à la

c‘ouzaîne, mais par milliers. Je préfère
“es nègres de l’Alabama à ces rats mus-
16s. J'ai parcouru 3.000 milles l’été der-
{er dans les provinces de l'est et je
“emercie le ciel qu’elles n'appartien-
“ent pas aux Etats-Unis.”

L'exagération et la violence de ces
i.1atribes les ont rendues sans valeur
‘près des gens réfléchis. D'ailleurs,
rîles contredisaient l'opinion, maintes
fois affirmée, d'Américains sérieux et
avertls.

Plusieurs journaux américains, et
“es plus Importants, ont souvent rendu
le magnifiques hommages à la loyauté
des Franco-Américain, tout en leur re-
ronnaissant le droit de rester fidèles
anx traditions ancestrales.

Des hommes publics, députés, séna-
‘eurs, gouverneurs d'Etat, ambassadeurs,
ont exalté la probité et les vertus civi-
ques des pionniers de notre race, qui
e comptent par plus d'un million et
“emi d'habitants dans les Etats de l'Est
~ulement. Ils se plaisent à rappeler que,
“rant la guerre civile de 1861-1865,
"armée des Unionistes avait de 40.000
« 50.000 Canadiens français sous ses
“rapeaux.

À ces volontaires qui. pour un grand
“ mbre, se fixèrent à demeure dans la
Vatrie nouvelle dont ils avaient rougi
‘e sol de leur sang, se ioignirent subsé-
quemment d'autres contingents qui se
‘rontrèrent aussi habiles ouvriers indus-
‘riels qu’ils avaient été auparavant de
“ides travailleurs du sol dans la pro-
vince de Québec.

Laborieux, palsibles, admirablement
« tachés à leurs familles, entreprenants,
religieux, animés d'un haut sens de
"esponsabilité morale, ils étaient doués
“e précieuses qualités: bref. 1ls avaient
“ce 1“étoffe” dont on fait les bons
¢.loyens, comme le proclamait l'an-
“en président Rooseveit. II en résulta
«se nombre d'entre eux parvinrent à des
postes élevés dans la vie commerciale,
‘ndustrielle, professionnelle, artistique,
volitique et sociale de la Nouvelle-An-
cleterre, Nul] poste ne parut jamais

M'naccessible à ce peuple talentueux et

“a

‘enace au travail. Aussi n'est-il pas é-
trange que l'ancien président Calvin
“volidge ait écrit en 1923: ‘Nous pouvons
‘oujours reposer notre confiance dans
Fns concitoyens franco-américains dis-

séminés en Nouvelle-Angleterre peur

maintenir les principes fondamentaux

de notre gouvernement: ils ne le cè-

dent à personne autre en loyauté et en

patriotisme”. :

Ces divers témoiguages attestent une

fois de plus combien les Franco-Amé-

ricains jouissent de la considération pu-

blique dans leur patrie d'adoption, qui

sait les apprécier et dont ils constituent

l'in des groupements ethniques les plus

homogènes et les plus estimables.

Charles GAUTIER

 

Les municipalitéc

sont-elles exemptes?

La question des primes de vie chère

a fait l'objet d’un débat au Conseil de

Ville. Nos représentants municipaux ont

discuté une motion, dans laquelle M.

l'échevin Taylor proposait de payer une

prime de vie chère de deux dollars par

semaine à tous les employés de la ville

à partir du ler septembre. Aucun vote

ne fut pris là-dessus, mais l’on se rallia

a l'amendement que M. l’échevin Mac-

Millan soumit ,et dans lequel il suggérait

que cette question fut laissée entre les

mains du Bureau des Commissaires.

La discussion a soulevé un point in-

téressant? La politique de primes de vie

chère du gouvernement canadien s'ap-

plique-t-elle aux municipalités? Sans

vouloir se prononcer pour ou contre le

paiement de primes de vie chère aux

employés de la ville, avant de savoir ce

que sera probablementle taux de la taxe

municipale en 1942, Son Honneur le

maire Lewis a révélé qu'il avait écrit au

sous-ministre des Affaires municipales

d’Ontario au sujet du droit d’une mu-

nicipalité de verser des primes de vie

chère à ses employés. Le sous-ministre

lui a répondu que, d’après lui, cette po-
litique fédérale ne s'appliquait point aux
municipalités. Selon le maire, c’est éga-
lement l'opinion de M. F.-B. Proctor,

C.R., avocat de la ville.
Si ces deux autorités ont raison, les

conséquences sont plus importantes

qu'on pourrait le penser à prime abord.
Il s’ensuit que cette politique du gouver-
nement canadien ne peut également

s'appliquer au Service Civil fédéral. M.
Proctor, en effet, a prétendu, selon le
maire, que la politique fédérale de pri-
mes de vie chére vient corriger seule-
ment la loi des différends industriels et
celle des salaires raisonnables, auxquel-
les les gouvernements ne sont pas sou-

mis.

L'interprétation de la politique du
gouvernement par l’avocat de la ville et

par le sous-ministre des Affaires muni-
cipales d'Ontario nous paraît n'être pas
conforme à l'esprit de cette législation

fédérale et à l’attitude du gouvernement

canadien. Le but des primes de vie chè-

re, en effet, est d'empêcher le coût de la
vie de hausser indûment. Or, les em-
ployés de la chose publique aussi bien
que ceux de l'entreprise privée subissent
les contrecoups de la hausse du coût de
la vie. Les uns comme les autres doi-
vent donc être protégés là-contre. Si
l’on veut combattre cette hausse, on ne
saurait faire de distinction entre les
employés de la chose publique et ceux

de l'entreprise particulière. Les uns et

les autres doivent être placés sur le mê-
.me pied.

Ce qui contredit l'interprétation des
autorités ci-haut mentionnées. c'est que
le gouvernement canadien se prépare
lui-même à accorder des primes de vie
chère à ses propres fonctionnaires, En
tout cas, si quelqu’un doit déterminer
le sens de la politique fédérale de primes
de vie chère, ce n'est ni l’avocat de la
ville, ni le sous-ministre des Affaires
municipales d'Ontario, mais le gouver-
nement canadien lui-même, qui en est

l'auteur. Il faut s'adresser à lui pour
connaître l'esprit de cette politique na-
tionale. Telle est la seule manière de
régler promptement et sûrement la

question de droit soulevée hier soir au
Conseil municipal au sujet de l'applica-
tion de la politique fédérale de primes
de vie chère aux employés municipaux.

Camille L'HEUREUX

 

[imitation des ventes

a tempérament

Les Etats-Unis s'engagent dans cette
voie. Le “Federal Reserve Board” vient
de proposer une limite de dix-huit mois
pour les palements de certains articles,
parmi lesquels on remarque les automo-
biles, usagées ou neuves, les avions, les
bateaux mus par un moteur, les moto-
godilles, les motocyclettes, les réfrigéra-
teurs. les laveuses, les repasseuses, les

balayeuses, les poêles, les lave-vaisselle

électriques. les instruments de climati-
sation de l'air, les radios, les brûleurs à
l'huile, les fournaises, les chaufferettes
à eau, les accessoires de plomberie, les
réparations des maisons d'habitation.
Les petits emprunts en argent devront
aussi être remboursés en dix-huit mois.
Il y a plus. Le “Federal Reserve Board”
a proposé d’exiger, dans les ventes à
tempérament de ces articles, un mon-
tant initial plus élevé. Ainsi. pour les
automobiles, ce paiement initial devrait
être un tiers du coût total; de 20 pour
cent sur les radios, réfrigérateurs. au-
tres articles de maison du même genre,
et de 15 pour cent sur les appareils de
chauffage, de plomberie et de climati-
sation de l'air. Le but de ces mesures
est de diminuer j’achat d'articles dont
la fabrication exige de grandes quanti-
tés de matières premières indispensables
au programme de défense de la nation
et de combattre l'inflation.

Le Canada songe également à recou-
rir à des mesures semblables. I est évi-

dent que le ministre des Finances se
préoccupe de la situation créée par le
Tégime des ventes à tempérament au
pays. L'autre jour. parlant à Québec,
1! en a soufflé mot, lorsqu'il a demandé
de diminuer fes achats à crédit.

LE DROIT, OTTAWA, MARDI 19 AOÛT 1941

En feuilletant
les journaux

Il est question d'augmenter les pou-
voirs de l’Office des prix et du commer-
ce en temps de guerre. L'une de ses
nouvelles attributions prochaines sera
sans doute le contrôle des ventes à tem-
pérament, selon un procédé analogue à
celui que le ‘Federal Reserve Board”
suggère aux Etats-Unis

C. L'H.

 

Au jour le jour

Avant la déclaration de la guerre
russo-allemande, on s’est demandé ce
que les forces armées de Moscou va-
laient. Les renseignements manquaient
totalement sur ce point. La piètre figu-
re, que les Russes firent dans leur in-
vasion de la Finlande, laissait mal au-
gurer de la puissance militaire de cet
immense pays. Aujourd'hui, il faut re-
connaître que la Russie possédait la
deuxième armée de l’Europe. Aucune
nation, en effet, jusqu’à présent, dans
cette guerre, n'a réussi, sur terre, à te-
nir tête aussi longtemps à la machine
de guerre d'Hitler. Les ,Allemands sont
loin d'avoir vaincu la Russie, bien qu'ils
avancent lentement.

x x x

De quelqu'un qui est supposé être au
courant de l'identification de l'effort de
guerre canadien-français, nous avons
attiré l'attention sur le récen* article
que M. Jean-François Pouliot, député
libéral de Témiscouata, écrivait dans le
Saint-Laurent, hebdomadaire de la pro-
vince de Québec, à ce sujet. Selon cet
informateur, non seulement cette iden-
tification ne progresse point, mais rétro-
grade, pour employer ses propres mots.
Cette manière de pratiquer l’union na-
tionale n’est guère encourageante.

ARGUS

 

Une lettre d'un ouvrier

allemand

On a publié dans la presse américaine
des ertraits d’une lettre, écrite par un
Ouvrier spécialisé allemand, qui a pu

échaprer à la censure nazie. Le style
clair et direct d'un technicien intelligent
et instruit semble faire preuve de son
authenticité. Voici une traduction de
cet écrit qui en dit plus long que bien

des statistiques sur la situation à l'inté-
rieur de l'Allemagne.

“Cher ami,

“Que se passe-t-il en Allemagne?
Je ne crois pas que personne le sache.

Chacun connaît un aspect mais person-

ne ne possède le tableau complet. Je
sais ce qu se passe dans mon quartier,

dans mon atelier, dans ma maison, mais

je ne pourrais te dire comment vont les
choses dans les autres parties de la ville.

“Je me sens las, fatigué, et c’est la
réaction de tous ceux que je rencontre.
Fatigué de la guerre, fatigué du travail,

fatigué des mille mots d'ordre dont on
nous bat les oreilles chaque jour — enfin,
une fatigue généralisée et une haine
sourde qui me monte graduellement au
coeur. Je travaille dix et souvent douze
heures par jour. Je ne sors pour ainsi

dire jamais. Je suis teilement épuisé
que je voudrais dormir une semaine en-

tière sans avoir à travailler à cette al-
lure terrible. Et c'est ainst que les cho-

ses se passent depuis des années. Avec

la guerre surtout, la situation est deve-
nue intenable . , .

“Nous ne pouvons rivaliser avec la
productivité industrielle des Américains.
Ils peuvent nous dépasser dans la pro-
duction des armements car, dans notre
pays, les gens soni de plus en plus épui-
sés et les machines s'usent . . .

. “Quand j'étais jeune moi-même. je

Suis parti pour la dernière guerre plein
d'enthousiasme pour le Kaiser et le

Reich, mais comme mes sentiments
avaient changé à mon retour! La mé-
me chose va se produire chez tant de
jeunes d'aujourd'hui que le systeme d'é-
ducation nazi a si bien travaillés qu’il
nous est impossible à nous, les pères, de
les comprendre. Déjà, cette réaction
inévitable commence à se faire sentir ..-

“Nous tenons tous les Européens
sous notre botte mais ils ne vivent tous
que pour le jour où ils pourront nous
sauter à la gorge et se venger. Le monde
entier n'a pu tenir l’Allemagne dans un
état de sujétion permanente après la
défaite; comment pouvons-nous tenir
le monde entier das un même état?
Qu’avons-nous à offrir aux peuples de
l'extérieur que nous dominons? Même
pour nous, la situation devient de plus
en plus dure; comment se présente-t-
elle pour eux? Nous sommes tenus de
tout encaisser, mais que peut-on atten-
dre d'eux? Je ne veur pas généraliser
mais, crois-moi, je n'ai rencontré chez
mes contpagnons de travail et mes amis
que. de la sympathie pour ces pauvres
types de l'extérieur .. . ”

Voilà la lettre d'un ouvrier vivant
dans un pays soi-disant victorieux et
tout-puissant. Si nous avions rempor-
té, au cours de la dernière année des
vicicires aussi éclatantes que celles de
l'Allemagne, trouverions-nous un seul

de nos ouvriers pour écrire une lettre
aussi triste et désespérée? Ce travail-
leur allemand avoue simplement ce que
tous les Boches, même Adolf lui-même,
sentent bien dans le fond de leur coeur.
L'Allemagne peut gagner d'autres ba-
tailles mais elle ne peut remporter la
victoire finale. M lui faudrait pour cela
tenir l'Europe et le monde entier “dans
un état de sujétion permanente” Or
cela est impossible tant qu'il y aura, sur
notre planète, des hommes épris de jus-

tice et deliberté.
! S. IP

 

La France compte trente-cing millions de

sujets, sans compter les sujets de mécontente-

ment.

Henri de ROCHEFORT
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LE COURIER DE SAINT-HYA-

CINTHE — Ce fut une surprise gé-
nérale quand l’hon. M. Raiston, nui-

nistre de la Défense. annonçaque.

toutes proportions gardées, le Qué-

bec avait fourni plus d'hommes que

nimporte quelle

autre province du

pays, au cours de

la dernière cam-

pagne de recrute-

ment. La provin-
ce française, la plus antimilitariste

du Canada, donnant plus d'hommes

à l'armée que toute autre, que tou-

tes ces autres qui jugeaient insuf-

fisant l'effort de guerre du Québec!

Un autre fait, d'ordre personnel si

l'on veut, ajoute du piquant à la si-

tuation. C’est un Canadien français,

le lance-caporal J.-J.-P. Cordeau, de

Montréal, qui s'est classé premier

aux derniers examens du Collège Mi-

litaire de Kingston. D'un coup, il

a râflé la médaille d'argent offerte

per le lieutenant-gouverneur de

l'Ontario, le prix d'excellence de

stratégie. Pour un représentant de

cet élément qui n'a pas d'aptitudes

militaires, qui ne veut pas du ser-

vice militaire, dont l'apathie géné-

rale est une entrave au développe-

ment de l'armée, ce n’est vraiment

pas mal. Finira-t-on par reconnai-

tre que les Canadiens français s'ac-

quittent autant que d'autres de leur

devoir en temps de guerre, peuvent

être d'excellents soldats, le sont et

prouvent, plus souvent qu'à leur

tour, qu'ils n'ont rien à envier à per-

sonne aux points de vue courage,

Qualités intellectuelles, volonté de

servir?

Les nôtres

à l'armée

& += x
ATLANTIC MONTHLY, Boston.—

Le cours de la civilisation ne

frappe pas la vision des Allemands—
je parle du peuple allemand, pas de

ses présents dirigeants seulement —

parce qu'ils l'ont rejetée déliberé-

ment. Pour eux, le

‘Civilisation monde commence

————=———— demain; Hitler le

allemaonde’’ créa en six cam-

pagnes et ne se re-

posa pas à la sep-

tième. C'est un jargon de guerre

insipide et stupide de dire que les

Allemands sont une nation de bar-

bares. Ils ne sont rien de ccla. II

arrive qu'ils sont présentement gou-

vernés par un groupe d'hommes qui

sont, pour la plupart. sans éduca-

tlon ou tradition, mais cela ne les

empêche pas d'être encore un peu-

ple qui a ses racines dans le génie

de Goethe et de Beethoven. Mais ne

nous laissons pas tromper. Ils sont

quelque chose de plus dangereux

pour nous qu'un peupie barbare.

C'est un peuple qui a adopté un

mode de vie différent du nôtre. Je

ne suis pas un moraiiste, et je ne

prendrai pas sur moi de parler des

forces du bien et du mal ni ne tom-

berai dans IMabitude de traiter la

divinité comme une alliée. Mais je

sais ceci: c'est qu'aucun change-

ment de régime en Allemagne ne

nous autorisera à relâcher notre vi-

Rilante. Le peuple allemand a re-

jeté Jes Idées fondamentales sur

lesquelles sont basées notre idée de

la civilisation, notre espoir pour

1humanité. tCharles Morgan).

% *
NEW-YORK TIMES. — Si le

coup de hasard d'Hitler réussit en

Russie, nous retournerons au point

où nous étions quand la France ca-

pitula. S'il échoue et que la guerre

dans l'est en vienne à une impasse,

Hitler sera force

Un cou de tourner les

coup veux ailleurs pour

de dé sortir de cette im-

passe. Il peut se

tourner à l'est, du

coté du Japon. Que la résistance

russe soit éphémère ou prolongée,

les intérêts américains en Extrême-

Orient seront constamment en dan-

ger; quel que soit le cours de la

guerre en Europe, le Pacifique est

le théâtre logique d'une diversion.

 

zelandaoise

N'oublions pas que le Japon est te-

nu par traité d'aider l'Allemagne et

l'Italie. Dé;a, ies ambitions expan-

sionnistes japonaises menacent nos

intérêts vitaux et notre sécurité. On

peut s'attendre à ce que Hitler fouet-

te ces ambitions. Nous pouvuns être

sûrs d'une chose. C'est que Jes

événements et les desseins d'Hitler

et de ses suivants de l'Axe, plurôt

que nos propres désirs. décideront de

la paix ou de la guerre pour nous.

Si le Japon et l'Allemagne croient

qu'ils peuvent gagner, 1ls nous frap-

peront aussi brutalement et aussi

soudainement qu'Hitler s'est aAtta-

qué à la Russie. La meilleure façon

de les décourager. c'est de renfor-

cer nos propres défenses et de four-

nir suffisamment d'armes à la Chi-

ne et à la Grande-Bretagne pour

leur permettre de tenir nos enne-

mis potentiels occupés jusqua ce

que les bombes. la haine et la faim

forcent toute l'Europe à se soulever

et à détruire le monstre qui est la

cause des soutfrances de l'univers.
+ + +* ;

HERALD. — Auckland, Nouveile-

Zélande. — Les conditions actuelies

dans la Nouvelle-Zélande offrent

aux industries de fabrication l'occa-

sion la plus magnifique dans toute

l'histoire du pays, mais en méme

temps elles la’- .
L'industrie mettent aux prises

néo- avec les pires dif-

ficultés. Voila des

points sur lesquels

a insiste le presi-

dent de la Fédération des Manufac-

turiers de la Nouvelle-Zélande . .

Les restrictions sur les importalions.

imposées avant la guerre et deve-

nues encore plus rigoureuses par la

suite, ont tout naturellement ouvert

aux manufacturiers de nouveaux

champs d'exrloitation. Les difficul-

tés occasionnées par le probleme des

matières premières étaient attribua-

bles tout d'abord au peu de coordi-

nation entre la politique de res-

treindre les importations et celle

d'encourager l'industrie nationale.

Plus tard. la guerre vint jeter le

désarroi dans la production de ces

matières. Les usines de munitions

se montrèrent d'une grande exi-

gence et l'espace se fit de plus en

plus rare sur les navires marchands.

On ne saurait remédier à cet état

de choses, mais d'autres obstacles

peuvent être supprimés. Citons,

entre autres, les heures de travail

contrôlées rigidement, qui provo-

quent et entraînent des installations

fort coûteuses dont l'utilisation est

bien au-dessous de la capacité éco-
nomique.

* x *
L'EVENEMENT - JOURNAL. —

Washington impose le rationnement

de l'essence dans quelques Etats

du sud-est, où l'on n'a probable-

ment pas obtempéré au mot d'ordre

d'économie dans la dépense de ce

produit. C'est un

commencement de

rationalisation. Il

prédit aux con-

sommateurs Cana-

diens le sort qui

leur sera fait, un jour ou l'autre, si

les conditions du transport ne s'ame-

liorent pas. C'est d'ailleurs le moyen

le plus efficace de procéder. Il met

tout le monde sur le même pied, et

il accomplit l'objet Techerché par

l'autorité. Dans le cas de l'huile et

de la gasoline, il s'agit de ménager

ces matieres importées pour que

l'aviation et J'industrie ne souffrent

pes de leur rareté. Chez nous, dit-

on, la reglementation a donné Gas-

sez bons résultats. Mais 1] appert

que les stocks s'épuisent plus vite

qu'on ne peut les renouveler, Il ne

faudrait pas attendre trop pour pa-

rer aux conséquences inévitables de

cette situation. Mleux vaut donc

prendre les dispositions nécessal-

res pour réduire à un minimum la

consommation non militaire et non

industrielle. On réalisera en même

temps une économie administrative.

Rationnement

 

Apprenons

 
de notre cher pays

l’histoire

REPONSES AU QUESTIONNAIRE

230 —

A—En plus d'offrir un endroit stratégique pour la garde du continent
nord-sinéricain, ie Labrador offrait une variété presque infinie de ri-
chesses que l'on n'a pas encore commencé à exploiter. “Outre que par la
culture de la terre le Labrador produira tout ce que produit la Suède, af-
firmait un voyageur dans son mémoire, blé. grains, légumes. fruits. etc.

c'est qu'il y à apparence que l'on y trouvera des mines de cuivre comme
en Suède et en Norvège. On y trouvera même peut-être du bois, comme
dans ces deux royaumes. Ce qui est certain, c'est que les pelleteries sont

bien plus abondantes et plus précieuses dans le Labrador qu'en Buède et
en Norvège, et même que dans le Canada”.

B—Ce retard dans l'érection à la dignité d'évéché de 1a viile de

Québec retarda de douze ans notamment à cause des difficultés qui ré-

gnaient entre le Vatican et la cour de France. En France. on prétendait

rattacher le nouveau diocèse À la province ecclésiastique de Rouen, mais
le Saint-Siège ne l'entendait pas ainsi. I désirait voir cet evêché dé-

pendre exclusivement de lui. Après d'interminables pourparlers, les au-

torités françaises acceptérent et se soumirent à la volonté de Rome.

C—Ce qui empécha surtout la législature d'accomplir un travail sa-

lutaire en faveur du Canada uni c'est surtout la divergence des courants

d'opinions dans les deux parties de la province Haut et Bas-Canads:.

Les radicaux obtenant de plus en plus de succès dans le Haut-Canada,

les modérés groupent de plus en plus autour d'eux l’unanim:té de leurs

concitoyens dans le Bas-Canada, d'un autre côté l'impossibilité d'une

entente entre ces deux groupes qui désiraient avant tout l'avantage

exclusif de leur partie de province, 1] s'en suivit une situation désespérée,

les gouvernements ne réussissent à se maintenir au pouvoir que par une

majorité de quelques voix et à la suite de marchandages interminables.

Les chambres ne se réunirent plus que pour entendre des débata aterlles

et voter quelques lois indispensables pour negliger toutes les autres le-
fisiations et rouiller les rouages de l'Etat.

| La situation difficile de la Suède
 

La grande majorité des Suedois

souha.tent une Vi:oire anglaise

parce qu'Ls se rendent compte cue

c'es: là leur seul espoir de surs.vre

comme aemocra:ie. Tele est l'o-

p.nion de la plupart des observa-

teurs neutres mêmes si les dec:a-

razions officielles et les communi-

qués de presse peuvent parsitre ex-

clure toute partialité de quelque

natire que ce soit envers l’un ou

l'autre des belligérants. Les com-

muniques du gouvernemen: sont

rédigés dans les termes peu com-

promettants communs à tous les

pays voisins de l'Allemagne. Ils

insistent sur le fa:t que la Suède

doi: s'adapter “avec realisme” aux

conditions actuelles, mais Ls pro-

clament qu'elle n'acceptera pas d'i-

déologies étrangères et ne se sou-

mettra pas aux pressions des pays

etrangers. La presse est soumise à

des restrictions pour ce qui est de

son droit d'attaquer les chefs des

Etats étrangers, mais elle n'est pas

complètement muselée. Le mi-

nistère des affaires étrangères exer-

Ce une censure officieuse sur les

écrits destinés à l'extérieur et 1

existe une censure discrétionnaire

exercée par les intéressés eux-mé-

mes dans la plupart des salles de

rédaction. On peut refuser aux

publications qui font des déclara-

tions “dangereuses” l'usage des

moyens ordinaires de distribution.

On a imposé une interdiction de ce

genre pendant un an an journal

“Trots Alt” qui est violemment an-

ti-nazi. D'autres publications on”

par contre été supprimées à la suite

de protestations anglaises. En tou:

et partout, on a imposé :e silence à

quelque 80 publications qui n'ont

- Cependant: pas été forcées de cesser

complètement de paraître. T] ex-

iste encore une liberté de discus-

sion absolue pour ce qui est des af-

faires intérieures. Le journal “So-

cial-Demokraten” de Stockholm, qui

est pourtant l'organe du propre

parti du premier ministre Per-Al-

bin Hansson, critique par exemple

la “faiblesse” de la politique du

gouvernement en face des exigen-

ces de l'Allemagne. Des journaux

influents comme le ‘’Haendels Tid-

ning” publient hardiment des comp-

tes rendus mordants de ce qui se

passe en Norvège sous le régime

allemand et des Suedois en vue

n'hésitent pas À exprimer librement

leur poinion touchant les projets

des Nazis.

Il existe dans le pays un élé-

ment pro-nazi qui est peu nombreux

mais influent. Même si les Suédois

qui sont démocrates, notamment

les puissants éléments syndicalis-

tos, détestent le nazisme, ils ont de

puissants liens culturels avec l'AI-

Jemayne qui ne sont pas oubliés.

surtour chez les hommes de science

d'un cerw.in Age. Le parti commu-

niste n'a pas été mis hors la loi et

il continue de publier son journal,

mais le sentiment anti-communiste

est particulièrement fort aepuis la

guerre russo-finlandaise et on tient.

Ja Russie pour ennemi traditionnel

beaucoup plus que l'Allemagne. 1+

principal groupement pro-nazi. la

“Nationella Forbundet”. préconise

ce qu’il appelle un système de gou-

vernement purement suédois, qui

n'est ni la démocratie ni le natio-

nal-socialisme quoiqu'il se rappro-

che beaucoup plus de ce dernier.

Le principal propriétaire de journal

franpro-Laz est Tors:e:n RKreuger 'e

re di magna: des a..meres QL. à

lui-même fa:: de :a prison a la sue

de ses operaitons financières Son

Journal — ‘Aftondiadet” — €! 20

rabloid populare souvent ce das

les uepêvhes e:rangères qu: se :ro.…-

vent à donner ains) une 1dee asis-A

fausse de l'opinion generale en Sè-

de.

Depiiis que 1xX.Ppalien de A

Norsège a suppr:me 50 pour cert

de son commerce exterie.r, la Sue..®

se trogve dans une situation econo-

que difficile. Les produits »iedd.s

de bois et de celltiose lie peuvent

trouver en Europe alemande les

marches Qit'us passeda.ent autrs-

fois en Grande-Bretagne et à le-

tranger. On a paré a: chomage q |

s'etai: for: e‘endu en accroissant

fortement la production des indu -

tries de défense. en creant des in-

dustries d'ersatz et en mobilisant

des hommes dans l'armee On a-

tribue à la très puissante Union

coopérative la clairvoyance qui a

amenée le pays À accurnuler des

1937 des réserves de vivres et da

matiéres premières en prévision de

périodes difficiles comme celle ge

l'on traverse actuellement. La prin-

cipale difficulté est d'obten.r ci

charbon de l'Allemagne et de a

Pologne don: les livraisons dimi-

nuen* de façon inquiétante. Même

si le pays es: menacé cette anne&

d'une seconde mauvaise récolte suv-

cessive, par suite de la mauva.-8

température au printemps et de ge-

lées tardives, on semble posséd-r

encore des vivres en abondanca,

Le rationnemen: existe dans une

certaine mesure el les restauran:s

ne peuvent plus servir le célèbre

‘“Smorgasbord”, mais il s'agit su:-

tout de mesures de précaution en

prévision d'une guerre qui peut être

longue. Au début de la guerre. en-

viron la moitié de la marine mar-

chande suédoise de 2.400.000 tonnes

n'a pas pu rentrer au pays en raison

du blocus. La plupart de ces na-

vires sont presque aussitôt passés

au service de la Grande-Bretagne.

A date. la marine suédoise a perca

plus de 400.000 tonnes de cales. D't

consent-ment des Anglais et! drs

Allemands, quelques rares navires

peuvent passer en dépit du biocus

pour faire des échanges avec Ira

Etats-Unis. mais Ce n'est pas suffi

sant pour exercer une influence sur

le commerce global. Ia Buède a

négocié des accords commerciatx

avec plusieurs pays occupés de mée

me qu'avec la Hongrie et la Rus.

sie, mals ses ministres Insiatent

constamment sur le fait que ‘a

maintien de son économie dépend

d'une remise du commerce avre

l'ouest.

Qu'il s'agisse du commerce ou de

la liberté intérieure, la Suède a

mieux réussi jusquici à maintenir

son indépendance que n'impor'e

quel autre pays européen peut-être,

Maintenant que les Nazis l'enser-

rent de deux côtés, cependant, elle

VR se trouver roumise & des prec.

brauenip plus fortes, Ta

de la Orande-Bretagre,

c'est quaprès avoir ronsenti ple

sieurs concessions militaires ax

Nazis la Suède ne se trouve prise

dans l'engrenage et liée par de nou-

veaux engagements avant d'avoir

pu se rendre compte de ce qui se

passe

sions

crainte

 

 
Histoire de la province de Québec
 

Irs moeurs électorales êéta:er*-

elles plus saines autrefois qu'atijour-

d'hui? On peut en douter lors--

qu'on lt les turbulentes campagnes

palitiques si bien racontées par M.

Robert Rumilly dans sa grande

Histoire de la Province de Quèber,

vient de

$100 le volime (8110 par

la postes. Les aix volumes relies:

875) $817) par la posta

dont ie “sixième tome pe

raftre.

 

| Colonisation, preuve tangible
 

Depuis une dizaine d'années que

s'est iniensifié la colonisation chez

nous, on a heaucoup parlé de lou-

verture d'immenses régions, des

méthodes tout A fait nouvelles que

l'on a suivies pour en assurer ia

reussite. D'aucuns cependant s'en-

têtent à croire impossible que les

dirigeants de cette oeuvre aient

l'heur d'atteindre ai: succés en uti-

lisant un capital humain qui, a

leur dire, ne peut guêre s'adapter

aux conditions de vie nouvelles qu'il

leur faut de toute nécessité accep-

ter. longtemps on a concédé un

certain succès à la colonisation lo-

cale mais on voyait dans le déplace-

men: de centaines de familles vers

les terres neuves À des distances

considérables de leur paroisse d'ori-

gine, une vaine tentative vouée d'a-

vance à l'échec.

Or, un relevé récent du nombre

de paroisses et de missions fondées

en territoire de colonisation depuis

la débâcle de 1920 révèle à ce sujet

des choses qui ne manqueront pas de

convaincre la population toute en-

tière qu'il s'est accompli dans le

domaine de la colonisation un vé-

ritable travail de géant. On y voit

donc qu'il s'est fondé durant cette

période relativement courte. qua-

tre-vingt quinse paroisses et huit

missions. aujourd'hui pour la plus

grande partie bien viabies Le

comté qui accuse je plus grand nom-

bre de fondations est natirelement

celui d'Abitibi ou 1] s'est ouvert

trente-cinq paroisses et deux mis-

sions. Viennent ensuite je Témis-

camingue avec onze paroisses et

trois missions: les comtés de Ri-

mousk; e: Bonaventure avec set

paroisses chacun; le Témiscoua:a,

la Matapédia, Loibinière, Chicoutie

mi et le Saguenay avec trois pae

roises chacun: Gaspé sud, cinq pa-

roisses: les districts de Gaspé nor4,

Matane. Roberval, quatre paroiss”s

chacun‘ la Beauce. l'Islet, Monte

magny, avec ciacun une paroisse;

Lavioiet:e avec deux m'ssions: Bei-

lechasse une mission.

C'eat dire qu'au cours de ces don-

ve dernières années, durant sv.

queiles nos populations urbaines en

particulier ont essuyé une criss

fort les effets ne aont pas encore

tu ir À fait disparus. il sest fon4

en territoires de colonisation une

moyenne de huit paroisses ou mie

sions par année. Tous ces centres

nouveaux sont organisés comme

ceux des plus vieux coins de la prne

vince. avec leur égllse, leur presb--

thre et mêms leur raile publique

parfois

Cette réussite Utaie. 8! I'nn pei’

dire, constitue à elle seuie l'un des

meilleurs argumer ‘zs en faveur de ia

continuation de l'œuvre. Elle mas

nifeste égaiement la décision ree

branlable d'une foule de citadirs

d'extraction terrienne de retourner

Au 30) ou ils se donnent pleinement

à ia tâche de se soustraire à I'inae-

tion et de s'assurer un avenir indée

pendant et une sécurité dont seul

jouit le cultivateur.

Un mouvement de enionisation

Qu: peut montrer de tels résultats

justilie les mises de fonds su'on lui

sonsacre et mérite à plus n'un titre

de se enmtinu*T.

CE COUTURE
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Pour prévenir UNE REUNION aeAE
les suites
de la guerre
IL FAUT. DIT M. TURPIN. OBTE-|
NIR UNE REFORMF APPRO-|
FRIZE DU SYSTYME MONE-
TAIRE ACTUEL

_—_- !

Devant un audilo.e qui remplis-
sait a:manche la za.le de l'hôtel de

ville de Masson, M. Armand Tur-|
pin fit appel! à toutes les bonnes vo- ;
lantés pour qu'elles obtiennent dès
maintenant ce nos représentants

publiques une législation sociale ca-
pable d'atiénuer après la guerre les
conséquences qui en découleront.
L'arsemblée était sous la présidence
de M. Louis Biancha: d.
La guerre, dit M. Turpin, avec le

coriège de malheurs qu'elle apporte
et les sacrifices qu'elle impose. per-
met tout de même à des centaines
de mulllers de personnes d'avoir un
niveau de vie plus élevé. I y a
quelques années ces mêmes person-:
nes vivaient dans le plus grand dé-
nuement.
noméne social surprenant au fait

Qu'il y a au pays, à cause de la
guerre, plus d'a:gent en circulation.

Pourquoi ne pourrions-nous
avoir en temps de paix
ment d'argent pcur maintenir une

prospérité permanente chez notre
peuple? Ceia tera possible avec la
réforme du Crédit Social.
Le Crédit Social veut que tous, que

chacun des membres de la société
retire des avantages de la vie en
société. Il réforme pour TOUS et
CHACUN une part suffisante des
biens abondants du pays pour assu-
rer à to. et à chacun une honnête
subsistance. Puisque c’est le systè-
rae monétaire qui fonctionne mal, le

Crédit Social condamne la
actuel de faire l'argent et exige un

mode plus conforme au bien com-
mun. Aujourd'hui. l'argent est fait

per les banques, pour le profit des
banques, et en endettant les gou-
vernements et l'industrie. Cette
manière de faire et d'émettre l'ar- ;
gent confère aux banques un pouvoir

de contrôle sur toute la société.

Le Crédit Social veut que la société
elle-même, par son gérant, le gou-
vernement, émette l'argent, tout l’ar-
gent dont elle a besoin pour que la

prc ‘uction se fasse et s'écoule. Cette
doctrine soutient que tout argent
nouveau, correspondant à un déve-
loppement dans la capitale de pro-
duction du pays, appartient au pu-
bliz, non à un groupe de particuliers,

et doit être remis au public, c'est-à-
dire 4 tous les citoyens. En affran-
chissant l'homme de la soumission à
l'argent, le Crédit Social le iitbère, le
fait entrer dans une ère de sécurité
économique et de liberté personnelle.
En reconnaissant l'héritage social

commun, le Crédit Social développe
l'esprit de solidarité et de fraternité.

Les créditistes demandent donc:
1. Que l'argent soit fait par le

gouvernement, en rapport avec
les possibilités de la proc:iction
et les besoins de la consomma-
tion;

2) Que tout argent nouveau soit
distribué aux consommateurs;

L'argent nouveau ainsi distribué
su public, sans augmentation de

taxes, augmentera les achats, acti-
vera le travail et fera cisparaître le

chômage forcé. Le dividende à cha-
que citoyen rendra moins dure la
condition des familles nombreuses.
chaque membre de la famille faisant
entrer un dividende dans la maison.

La possibilité d'écouler les produits
par la présence suffisante d'argent
consolidera la propriété privée, per-

mettra sux cultivateurs et aux in-
¢ striels de rencontrer leurs obliga-
tions et de développer leur p-cdue-
tion, pour le plus grand bien de tous
les consommateurs du pays.

M Turpin organisa apres l'assem-
blée un bon groupe de membres de
l'Institut d'Action Politique qui con-
tinuera le travail de propagande à
Sasson.

1 ———_

La formation des

aviateurs...

( Buite de la première page >

Il souligna que le Canada entre-
rait en cause lorsque les mnegocia-
tions préluminaires seront terminees.

Destiné à ‘ournir a l'Angleterre

une puissance aérienne écrasante.
le plan d'entrainement a coinmence

peu après la déclaration de la guer-

re. L'accord nécessaire iut signé à
Ottawa en décembre 1929 par Jes re-

présentants des quatre gouverne-
ments qui participent à ce plan d'en-
trainement.

Malgre que l'entrainement ait eté
beaucoup accéléré, le plan fonction-
ne suivant les premières données. Il
est presque rendu maintenant à
plein rendement. Le nombre d'éco-
les d'aviztion a ete porté tout d'a-
bord de 67 à 83. puis à 89.
Le nombre de pilotes de guerre

qui sorcent des écoles d'aviation d'un
mois à l'autre reste toujours un se-
cret militaire. Mais on n'a pas de-
menti les rumeurs qu'à partir de lan

CRÉDITISTE

À LA SALETTE

Les eréditistes ont tenu une
belle assemblée ‘dimanche après la
grandmesse à Notre-Lame de la
Salette. M. Andrée Desormeaux,
de Hull y donna une causer.e Gans
ia saile paro:sg.aie. Un grand nom-
bre de parcissiens avaient répondu

& l'invitation. !
Lorsqu on demande ‘notre pain

QuuLidien ‘, € cst tout ce dont | num-
me a besoin pour V.vre qu À 1M-
plore la uiv.ne Providence de lui
donne:, explique M. LVesormeuux.
Dieu rcfuse-t-1l notre priere ? Bien

Au contra.re. ll donne une apon-
dance de richesses capabies d'assu-

i

‘

| Lever du sole:
Lever de la lune, 3.47
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Il faut attribuer ce phé-|

suffisam- |

mode

rer a tous l aisance et le comfort.
: Comment se fait-il qu'une mui-

“ tutuue de fam:lies vivent dans |
: plus grand denuement 7? Ce pecné
| contre Dieu et contre l'human.te,|
| nous devons l'atiribuer « ceux qui antes pour

{ controlent le système l.nanc.er. i
; ‘Un pouvoir dictatorial einpeche
la distribution de labundance el! 1es bombardements.
les gouvernements se laissent lier |

| par cette puissance antisociaie €L 7.000.000. de barils de pétroie, vendus

antinumaine. par la Russie à l'Allemagne. l'an
“Ce pouvoir est surtout considé- | dernier. ont été transportés par

rable chez ceux Qui, detenieurs et voies de navigation. Certains éco-,
| maitres absoius Ge l'argent, Kou- nomistes prétendent que ce pétrole

 vernent le credit et le uispensent était transporté par navire citerne,
! selon leur bon plaisir, Par la, iis ; par la mer Noire. tusqu'au port de

distribuent en quelque sorte le Constanta, en Roumanie. De là, les

sang a lorganisme «conomique Navires citerne remontaient le Da-

| dont ils tiennent la vie entre leurs | nube. hemins de fer de la Russie

i sans leur con- es cheminsmains, s1 bien que, | adéquats

! sentement, nul ne peut plus res-, Soviétique i
i pirer ... L'appéut du gain a fait; temps de paix, pour répondre aux|
| ; ti : ; | exigences économiques de la Russie.place à ure ambition elfrenée de |"! J'AI ‘
dominer. Toure la vie économique | n'étalent reltés à ceux de l'Allema-

td ven horriblement dure im-| ane que pour l'échange de produitsesl devenus ’ secondaires. Des deux côtés de la:
| placable, cruelle” (Quadragesimo frontière. les chemins de fer sont

i

 
Anno). Voila ce que disait Pie XI; probablement en trés mauvais état.

| des banquicrs. Et voici pour les | Mais la mer Noire est de beaucoup
, gouvernants: “Ceux-la surtout MÉ- la conquête la plus profitable a
ritent d'être condamnés pour leur ‘ l'Allemagne. du point de vue écono-
inertie qui négligent de supprimer mique, si l'on pense à la mer Noire
uu Ge changer des états de choses ! qui relie les puits d'huile aux cen-
qui exaspérent les esprits des mä3- tres nazis et aux riches champs de

ses et préparent la voie au bou- | blé qui s'étendent juste à côté de
leversement, & la ruine de la socié-: la mer Noire. C'est plus profitable
te”. I! faut enlever aux banques /à l'Allemagne. que la déroute des |
le privilege quelles ont de fabri-, Russes elle-même.

C'est d'ailleurs l'opinion expri-
mée par le général Georges Mar-
shall, au Congrès américain. D'après
lui, le contrôle de la Méditerranée
est essenteil à tout succès d'une

Le banquier est un expert en certaine durée Jes Allemands. Et
bilité et en placements ; eur prochain effort sera certaine-

comptabil € NES ment de briser la résistance anglai-
qu'il continue à recevoir et à faire se dans cette mer qui est une des

tructifier les épargnes, prenant, voies maritimes les plus convoitées
=a part de profit. Mais manufac- Si jamais l'Allemarme vient à

turer l'argent est un acte de s0u- bout d'expédier du blé et d'autres
veraineté qui ne doit pas être lié produits de l'Ukraine. à Marseille, à
à la banque. ll faut sortir la sou- Plume, a Trieste, par vole mari-
veraineté de la banque et la re-| time. mers Noire et Méditerranée.
placer entre les mains de l'Etat. |u- grand probléme de ravitaille-

L'argent de chiffres est une‘ ment sera résolu pour les Nazis.
bonne invention moderne, qu'il Actuellement, la Méditerranée est
faut garder. Mais au lieu d'avoir | très peu utilisée pour la navigation
leur origine sous une plume privée, commerciale, à causé du risque con-
à l'état de dette, les chiffres qui tinuel de bombardements aériens

servent d'argent doivent naître et de torpillages, Les navires-citer-
sous la plume du gouvernement, à Ne ont fait des voyages Irréguliers
l’état d'argent serviteur. Rien donc Passant par les Darrannciles. pour
à bouleverser dans la propriété ni; Aller en Roumanie. Pour rendre Je

dans les expertises. Pas besoin de A pire i Grande

Supprimer l'argent actuel Pus en dernière, le canal de Corinthe, qui
mettre d'autre à sa place. BUL rst un raccourci en passant par la
seulement que le gouvernementlui- Grèce

même ajoute à l'argent qu'il 5 a} Quoiqu'il en soit du succès des
déjà, d'autre argent de même na- | nazis, il reste que pour quelque
ture, à la mesure des possibilités ; temps encore. l'Allemagne doit

et des besoins du pays. | vivre sans le secours qu’elle pour-
L'orateur ajoute qu'il faut ces- irait retirer de sa conquête, se-

ser de souffrir de privations lors- cours qu’elle recevait de la Russie

qu'il y a tout ce qu'il faut dans mêr-e, avant son agression de ce
le pays pour placer l'aisance dans pays. Dans les milieux officiels.
chaque foyer. C’est au gouverne- on affirme que l'an dernier. ces se-
ment qu'il incombe de faire la seu- : cours ont compris du blé suffisant
le chose qui manque pour cela. | pour nourrir l'Allemagne elle-même
L'argent doit venir d'après la ca- j pour trois mois. de l'huile, du coton

pacité de produire du pays et d'a- du chrome. du manganese et
près les désirs des consommateurs | 500.000 tonnes d'autres produits.
vis-à-vis de biens utiles possibles. ;
C'est done l'ensemble des produc-
teurs et l'ensemble des consomma- L , °
teurs, toute la société, qui, en es décorations
produisant les biens en face des
besoins, détermine la quantité d'ar-

. Zent nouveau que le gouvernement
! doit ajouter de temps en temps,
} »

;à mesure des développements du

pays. Le peuple retrouverait ain-! zinst que des capucines jaunes.
si son droit de vivre, sa pleine . ainsi tout le terroir de la région
vie humaine et le gouvernement trifluvienne offrira son hommage à
sa dignité. Jésus-Hostie On découvre un

émouvant symbolisme dans le fait
que les fermières du comté de

: Saint-Maurice ont offert des pétu-
tnias bieus et rouges: celles des
; comtés de Champlain et de Lavio-
Jette ont préparé des pétunias
; blancs et des capucines jaunes. i

Ces fleurs seront disposées sur les
i grading et sur chacune des quatre
! portes qui donnent entrée au repo-
; soir. On en a placées aussi sur la
façade du Séminaire Saint-Joseph

| de même qu'en certains autres en-
droits où le coup d'oeil sera unique.
Cette décoration florale constitue '

{ quer l'argent de chiffres, | argent|
de crédit. Il n'est pas du tout ne-
cessaire ni recommandable, dit M.
Désormeaux, de supprimer les
banques, ni de les nationaliser.

   —.._

florales ….

(Suite de la premiére)
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LA SITUATION

NEST PAS
(Suite de la première)

 
naturelie de defense, A part le
fleuve a un ou deux endroit:, it-
on, “il ne restera pas d'autres li-
gne naturelle de défense. 4 par le
fleuve Don, situé à 250 milles à l'est|
de Dniéperopetrovsk.” , une innovation importante. SonOn croft ici que les Allemands  symbolisme simposera à tous lesont ateint le fleuve au nord et au | visiteurs. Ce sera l'hommage desud de Dniéperopetrovsk et que |la nature entiére dans ce qu'elle a

| cette ville industrielle «st en dan- - de plus beau et de plus émouvant:
ger. les fleurs. '
On rapporte que ‘es A::emands

ont augmenté leur pression sur le
flanc nord menaçant Leningrad |
Aprés une avance, 1's on‘ sile.rt)
un endroit à 70 milles de K:onstadt
base navaie insulaire de la Baiti- ;

| que. dit-on. Kronstadt est à envi-

  

+.
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! > | PUNXSUTAWNEY vaprochain je plan d'entrainement TON 30 milles à l'ouest re Lenin- 0 le 19 itDean
aérien de 20000 à 30000 aviateurs Brad. onze ans ont péri ce matin dans |par aunes

Un incendie qui a détruit leur mai-Le personnel muitaire et civil plan d'entraînement aérien coûte-'son à Grange, près de cet endroitaffreté à lentrainement des avia- rait $500.000.000 pour une période de
teurs se chiffre à 46.000.
De plus, l'aviation canadienne qui

avait Jusquiri une longue liste d'as-
pirants piloies, se prépare à iancer
une campagne de recrutement.

On escomptait tout d'abord que le

  

   
  

Le ‘Prince of Wales”, te £
& travers les dangers de l'Atlanti
et-de l'Augnesta (X droile) de la

tissant cuirassé britannique

MMarine américaine.

de l'ouest de la Pennsylvanie.
Merie Bush. 47 ans, père des en-

fants, rapporta que le feu avait été
plan allumé par une explosion de sule

trois ans, Mais il à fallu reviser ces
\ premiers chiffres. Le major Power
! déclarait récemment que le
‘d'entrainement exigerait un débour- ‘ dans un poêle à charbon. Bush. sa

. à de 8824.000.000 dont Je Canada de-
vrait fournir $531.000.000.

femme et deux autres enfants. Eive |
et Cloy, sortirent de la maison, |

  

   

 

   

“ prit part à Is chasse du “B:emary”,
ue pour aller rencontrer le
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Deux navires à l'honneur

à eu j'ionneur de tre ‘
ésident Roosevelt. Les conferences entre les deux frande chefsdémocrates eurent

 

Le gouvernement fédéral a décidé d'utiliser la nouvelle prison de Hull, jusqu'ici inoccupée. pour l'affec- a qu ,Ç
ter à l'internement des communistes canadiens actuellement détenus dans diverses prisons ou dans des camps | ont fait donner une aierte Aériennée!

ur infractions aux règlements de la Défense Nationale. On présume que près de 290 inter-de concentration
nés seront logés

- “
tneln

 

même en prison occupée et une prison inoccupée; désormais elles n'auront rien à s'envier l’une l'autre. |

 

Coucher du sceil. 7.07 S. Bernard abde et do-ter
Coucher de la lure. 5.37 «Suite de .a première)

t Non ses einen. vu. Pewan

Pa-i-.. fa ; va Lens « HAN

a ou Corey tide 11e 8. . € oe Tagen
Quatre HULL, MARDI 19 AOÛT 1941 Température: NUAGEUX ET FRAIS aeaaee an

; | Exp vi on à a ntoar oc, ues 1 €

° r ° . 7 a} =“ Lah A ESS * us veux

LA SITUATION | La prison de Hull sera désormais habitée LA RAF. hn ae ana
: : ‘ - Con dure joe +". co depit de

f : ~ i à d'. et as Pent
~ | A ant d.-iu..€> R 4

DES ARMEES Ce | ALLL . 1K Ce | cet ein aise ai a mba
; [rent de ca eur ses 1 «dons

suite prem page ! ! Suite de 1a première page) se la :0 : de ;

‘ ge is ere ’ M OH = on H . a cien
i ,logne, aprés un rad ang.a.s AUX dent de \-a0: A1. 1 à purée

On ne sait pas encore, de quelle ports de la Manche et dans les ter. President deVisco «né

importance est la perte du port La a: “enté à nu litore le pods es: ac-
ï rito.res occupés ei situes davan'age CE eget ; 4de Nikolaief pour les Russes. NEeeiy tae, MTC Bond à. ; de

On sait que les moyens de trans- En range eo ie este aER

port jouent un grand role dans fo se + ent ceria. e.
! s s’éiever.

l'elfert de l'Allemagnepour se 4 La force ‘aérienne nazie à uvre! M, Hd pee 4 en: 0 8

mofaire&tous ses besoins en Eu- une aitague sur une petite ecnelle ma.:e lew.s i. à 5 u.a1,6 a bens

e,rone Mm ’ ani : en: l'An- sense À tous en irvités de 1941 et
Les voies fluviales. comme la mer detenteet cèvesorien-ales de l'A Ne ES EEEE a avoir

noire- le Danube. ‘a mer Baltique et, y ; 1a 3 ’ : Te nor! tha rat €8 se role
ia Méditerrannée sont aussi impor- Un communiqué dit que quelques

l'Allemagne que les or: po ut A personnes ont eté tuées en deux varnt devant eux.

| voles ferrées surtout, depuis que ces ] ] Co l AE ae; . M Max 1 " ie, _ , ane

x = "2 : ERE ‘ i du clue | TA". de ve a.
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y ruses ont lancé des bombes en plu- | :.ran: toute ‘a Wier a-t-il

; sieurs endroits de l'ousst et de l'est ''a'ssé entendre.
| de l'Allemagne, causant des dom- Tous les Amusement-
mages et faisant des Victimes. Un vain, ue ues non tos

(on p An

a la.en: hon

ares Vous

 

L'échevin Taylor :La nouvelle prison de Hull
provoque Co

(Suite de is ière page)

La résolution de M. T'ior se li-
sait comme suit: ‘Que tous les em-
ployes municipaux recevant des sa-
laires fixes, ou Ces paies. reçoiven. |
un supplément de vie chere de $2
par cemaine complête de travail,
commençant le ler septembre 194!”
L'amendement de M. MzeMulan.

approuvé par les conseiliers muni-
cipaux, remet la chose entie les
mains du Bureau des ComI.issal-
res.
En présentant sa resciution, M.

Taylor dit que ce netait pas sun
but de s'assurer des voies, ou de
mettre qui que se £o:t en mauvaise
posture. ll cita des chifires pour
démontrer que le coût de la vie a
monté depuis le début de ia guerre.
Se basant sur des rapnerts pu-

bliés par l'Office féderal de la Sta-
tistique, il affirma que depuis le
mois de sepiemore 1939, l'indice du
coût de la vie a grimpé de ll
points. Il alla même dans les de-
tails et donna la proportion de
l'augmentation de plusieurs den-

rees teiles que le beurre. le pain, le
sucre, le café etc.

Il dit que les gratsfications pro-
posées coûteraient à la iil: la
somme de 8245.000, ce qui équivaut:
a 1-7 millièmes du taux de lim-
pdt municipal. “Je me rends comp-
te. dit-1l, que cette depense n'a pas
été prévue dans les prévisions bud-
gétaires, c'est pourg'ioi il se peut
que ce soit difficile d'accoider les

gratifications cette année”,
“Je veux, cependant, connaltre

l'opinion des membres du Conseil
municipal et du maire a ce sujet”.

L'ECHEVIN ASH

L’échevin Ash sen pris à M.
Taylor pour avoir presené sa re:o-
lutien, aprés que
Commissaires eut annonce
était à étudier la question.
“La résolution de M. Tavior est

maiencontreuse et non justifiée”.
dit-il. Il se déclara en faveur des
suppiéments de vie chéte aiix em-
ployés municipaux, mais 1ejeta la
motion de l'échevin Taylor.

L'échevin McCann déclara que
les citoyens d'Ottawa, dant pré. de
ia mMoitié reçoivent des gratifica-
tions de vie chère du gouverne-
ment. seraient prêts à accorder la
même considération aux empierés
municipaux. I félicite l'échevin
Taylor pour avoir presente une
motion dans ce sens.

LE MAIRE

qu'il

“C'est asez étrange. dit M Lewis.
que les députés se servent de in-
dice du coût de la vie. à l'heure
actuelie, quand pas pius tard qu'en

; 1933, :1s ne voulaient pas en enten-
dre parler”.

“Anfourd'hui. les pompiers de
l'Angleterre reçoivent à neine 220
par semaine, et ils sPnt à la pre-
mere ligne de combat”
“Je déclare. continua-t-il que je

ne remets Ten EN ce qui a trait
aux sunpléments de vie chre. soit
en 1942 ou en toute a'tre année,
avant que j'aie pu étudier le coût !
d'une telle mesure. Je me propose
de prendre la part des contribua-
bles.”

“Au moment ou ‘out monte. les
impôts. ete. je me propo-e de fa:re
cause comune avec eux Si les chif-

. fres de 1942 demontren’ gue nous
pouvons accorder des suppléments
À certaine catégories d'einpiovés.
soit. Mais. pour ma part is m’'op-
poseral a toute hausse de, impôcos
l'an prochain”

M. Lewis désappro.ia M ‘Favler
d'avoir présente sa résolution de-
vant le Conseil Municinal ‘mais

aAjouta-t-il, le Cnnsell a lautorité
suprême, et la chose repose entre
vos mains”.

— -

Les annonces vous disent ot:
et comment acheter.

   

  

le Bureau des '

| aux douanes d'Yokohama,

 

pis LA. a

RC

11 lors de son historique voyage
lieu à bord du “Prince of Wales”

rter M. Churchi

sera affectée à l'internement
, Les communistes arrétés en vertu des règlements de,

la Défense y seront
prochain.

© Une dépêche arrivée trop tard
pour être publiée dans notre éd.::on
d'hier. nous apprenait que ia nou-
velle prison de Hull, jusqu'ici inoc-
cupée. allait bientôt être affectée à
l'internement des communistes ca-
nadiens détenus dans d'autres pri-
sons ou dans des camps de con-
centration pour infractions aux re-
glements de la Défense Nationale.

annoncée par l’hon. T.-D. Bouchard,

le cabinet Godbout, de qui relevant.
jusqu'ici, l'administration de l'im-
meuble.

M. Bouchard dit que le gouverne-
ment fédéral pailerait un loyer suf-

:fisant pour défraver les dépenses
‘encourues par l'entretien et les in-
, térêts.

 
LE COL. STETHEM

Interrogé par nous, ce matin, le
: colonel H. Stethem. directeur de
; l'internement au Canada. nous dit

 

Nouvelles recrues

pour la marine

| Un groupe de 30 mate!l>ts ei

de la véterve des vo.onial.es de la

midi à 4 h. 3N pour ia che de jes!

‘iu Canada. Ces re rues ont subi

eur entrainement préiimina.re au

tilebe Colicziate et se ont mainie-

1Anl versées dans le service a

Le snus-lieutenant D, Gemner:, de
Kirk'and-Lake, a la direc'inn du

groupe,
Voici la liste des recrues:

Emer Armst ong, Arcinbald Are

naît, Æ en Baxtrr, Samuel Bice,
Norman Bowen, Gérard Broun, Jn-
seph Dazcnais, John Fournier, Rur-

ton À. Qullett, Leéona:d Howe, Ho-
(race (i. Hunt, Joseph Legault, Mi-
chaeï Knitice, Joseph T,essard, John

Iittie, Henri Longchamp, Joseph
Mitchel Joan Norman, A'exander
Myers, Thomas O'Callaghan, Jn-

seph Pauzé, Romuald Proulx, 1.60

 
Rainvi’  e. Rnra in Sau ic Cordon

FF, Syviva.n. Jeseph Sa nt-*rranit,

Joraph Saint-lau en, Douglas Rtranherg, Donald
seph Jur.nvi'le
— 

Le Japon prend

des mesures contre
° Le ° . .

le ciné. américain
—-…

(Prexse associée)
TOKIO, le 19 — Le gouverne-

: ment japonais annonce aujourd'hui
| que trois genres de films améri-
cains seront bannis après le ler
septembre. Ce sont les films à
sensation représentant des bandits,
des aventures trop mouvementées
des scènes d'amour tron “pous-
sées” et des films montrant des
scenes ‘‘extravagantes”.
Le huit distributeurs des Etata-

Unis au Japon seront autorisés à
ne distribuer en moyenne que cinq

: films par mois. Ils ont pu remet-
tre à lrurs bureaux américains
>.000.000 de yens (environ $700.-
000) de profits accumulés par
suite de contrôles d'échanges.

Les distributeurs ent annoncé
qu'ile avaient renoncé à montrer
sur l'écran “Abe Lincoin in INi-
nois’, pellicule qui est maintenant

  

  
  

La nouvelle, datée de Montréal, fut

ministre des travaux publics dans |

sous-grades Je ja division d'Ot:as a"

mar.ne canad.enne pa.t cer apors-

:, à collaborer avec les autorités fe-

Wi tienierg, Jo-

 

communiqué dit que des avions rus- | verture des prrtes, À D heures.

ses sont arrivés de la Baltique el Dparg lanré<s-e lf tes grandes per-

sonres sa méla‘eat aux jeunes et
à Berlin. et que les gens se SONLl ‘activité air de plas belo dans

‘Ici peu dans cette prison. l’une des plus belies au pays. Jusqu'ici. #1 y avait à Hull. une cnfuis dans les refuges) lie cirque forain et à Ceurs

De bonne heure hier soir lai Ta fre cet parti-aitièrement
Royal Air Force, après des raids d8 nressée Aux étatages Jdazr.cu ture
l'après-midi au-dessus de la Mane ,. de travaux de pagso-'erps Le
che et du nord de la France, atta- +rnutement mu taire cst fnterêse
qué d'autres bases de France déte- sant,
nues par les nazis. Les -assaillants ' *

erePinsGruedemi ques-uns furent attaqués plusieurs
; | fois. L'offensive ‘ut plus violentePendant l'après-midi, des bom-

bardiers et des avions de combat.
coulèrent trois navires de patrouille,

oli angede SOdes sur 32 villes et villages d'Allemagne

dustrieis à Lille et firent feu sur CN 69 Incursions pendant juillet.
des troupes nazics et sur un aéro-, ViNBt-Neuf centres des pars ocd

pés furent attaqués 76 fois et 120
ro P. 1 :

| Pendant lanurde dimanche. pius | 3148 furent exécutés contre 45 ob-
y , jectifs du Moyen-Orient.de 100 bombardiers survolèrent l'Al- |

è On ne sa:t comb.en de tonnes delemagne et lancerent des pombes oc furent lancées pendant
; ; , , sur or y t 6

faire subir à l'immeuble certaines ; fUXLePortdeBrêmeeilesTégions cite offensive. Elles furent toute
modifications absolument nécessai- ; bourre. On obserr de fos ines "fois plus considérables que pendant

res à son nouvel emploi, On sait, K. Serva REO "2D- out autre mois ce la guerre.
. tome -inter- ; 0188 au moment ou les bombard.ersque le traitement accordé aux inter- s'en rotournalent

nés nationaux n'est pas le même r ent. __-
: ñ ; On annonça que pendant Juilletux prisonniers :
quecell fore Pizalement ; des avions anglais attamiérent 100 les annonces vous disent où

de celui accordé aux prisonniers de

,

Cbleciifs différents et que quel- et comment acheter.
guerre, et que les lieux sont aména-
gésa selon leur utilisation.)
Quant au nombre des Internés

qui y seront logés, le col. Stethem
dit qu'en vertu de la politique du
gouvernement de ne pas divulguer
quoi que ce soit sur les camps d'in-
ternement, il ne pouvait donner
aucun détail ni quant À la date
exacte du transport des internéès ni

quant à leur nombre. Touiefois. on
croit que leur nomore approchera

200.
Cette décision de se servir de la

prison est la conséquence de la
nouveile ligne de conduite du gou-
vernement qui consiste à séparer
les internes de sympathie nazie ou
fasciste des internés de sympathie
communiste.
Ces internés comprendront tous

les sympathisants communistes, ar-
rêtés depuis le début de la guerre
pour infractions aux règlements de
la Défense Nationale. 18 i 3 \ à

| LE MAIRE BRUNET + RE SSR REa eonZe
Le maire Raymond Brunet, de MM Yes i ’ ;pePane ma FLEURS PARFUMEESétait trés heureux d'apprendre cette

nouveile et que la ville de Hull. pour
sa part, étai tière i

© ee disposte Peuvent être employées pour bouquets
de marié. fleurs de corsage, etc. Toutes
ces fleurs sont parfumées et chacune
dans une boîte de celoptHane de fan*ai-
ste. Valeurs de 25c à 98c. VENTE AN-
NIVERSAIRE,

14c-24c-49c

Fleurs de Fibre
POUR DECORATIONS

Fleurs en pot ou séparées. Très en vogue
pour décorations de table. Choix de variété. 1, 3 et 9
par pot. Valeurs de 50c à 1.25. Vente Anniversaire—

10c-39c-98c

JUPONS COMBINAISONS
POUR DAMES ET JEUNES FILLES

que toutes les autres livrees en un

mois quelconque de la guerre
Des bombes anclaises tombèrant

internes, dans un avenir   

que la prison serait occupés le plus
tôt possiblie. «Il faudra, toutcfois.

—-.

 

  

  

  

 

  

 

  

    

   

    

  
  

   

    

  

  

  

 

  

 

  

  

  
  

 

  

 

   
  
  

 

  

    

   
  
  
  

  

  

 

  

 

Pace

dérales. On sait que la prison de

Hull fut construite par M. Brunet,
; entrepreneur en construction de
;son métier. alors que ie gouverne-
ment Duplessis était au pouvoir, à
Québer, que M. Alphonse Mousset-

| te était maire de Hull. et M. Alexan-
, dre Taché. CR, député provincial.

Le maire Brunet faisait remar-
quer que la ville de Hull avait dé-
pensé plus de 8100000 pour instal-

| ler les services d'aqueduc et d'é-
‘gout pour la desservir. L'immeuble
(lui-même de la prison à coûté près
de $350.000 et cette prison est la
plus moderne de ia province de
Québec.
M. Alexis Caron. rencontré. à

midi, par notre représentant. n'a-
; Vait aucune déclaration à faire à
ce sujet, si ce n'est qu'il avait

j Appris la nouvelle per la voie des
; journaux de même le procureur de
a Couronre A Hull, M
Caron, CR. © François

, Le sort des Internés est assez com-
| Pliqué puisqu'il relève de trois mi-
| nistères fédéraux. Les internés sont.
en effet, arrêtés par Je ministère de
la Justice: ils sont régis par le se-; Crétaire d'état, dont dépend le di-
‘recteur de l'internement et leur
surveillance dans les prisons et les

; Camps relève du ministère de la
“ Défense Nationale.
‘ ——-

 

Jupons en satin pezu d'ange. velvasuéde ou

satin ravé. Nuances: blanc et rose-thé. Tou-

tes les tailles. Valeurs réelles de 98c. VEN-

TE ANNIVERSAIRE. Chacun 1

SERGE “UNION”
Tissus très en vogue cette année pour ensembles, costumes, lupet.

Nuances. vieux rose, gris pâle ou foncé. brun.

beige, mauve. drab. Largeur: 54 pouces. Va-

leur de 125. VENTE ANNIVERSAIRE. Le

verge

 

(Un porte-parole
officiel. .

(Suite de la 16re page)

Ci Si les Américains et les Anglais
; donnent leur adhésion à l'encercls-
,méent japonais. sous prétexte d'ai-
,der aux soviets. la Grande-Breta-
gne, les Etats-Unis et les soviets
seront tenus responsables de toute
situation qui pourra rurzir & 'ave-
nir.

Jusqu'ici, Singapour a até la
base politique et stratégique ainsi
que le pivot du front d'encerc:e-
ment japonais. Maintenant Viadi-
| vistok est devenu !e Singepour du
nord complétant l'encerclement.”

Voyez notre vitrine

 

en Prélart
Dimensions: 6 x 9 pds

Carpettes

Une rare occasion d'embeilir
votre boudoir. culsine ou
chambre à coucher. à sf peu
de frais. Ii faut venir voir crs
carpettes pour en apprecier ia
valeur. Choix varié de dessins
et couleurs. Sans bordures.
Bpécisi de notre VENTE AN-
NIVEREAIRE, chacune,

 -—._.
Du comptant pour votre an-

tomobile usagée. si vous utili-
sez les “Annonces Classées”
du “Droit”. Appelez 3-4061.
 

 

rmecaie | MAUX TETE et-de DENTS
avéle cs une mal
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coma effcacemand
INSOMNIE ET NERVOSITE

36 douage (ad

 

  ntation améliorée d Antalging sous |B
we plus petit volume plus facile d prendre |

Forme protégée par domes de(somes Vn D330%  

i

| Mame qualité:Mimsprix 1% ot 75 Ph. A. R. FARLEY. Tél: 2-7614 ,
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Communiqués Ce soir CKCH CKAC | CBO , CKCO
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publiens Acue
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Les programmes «ol
radivphoniques que
sont transmis par les pusies.
ve qu'an programme ne passe Pas
l'heure memtionnes ou qu'un
ment soit inexnct go “Dron”
te tenu responsable.

Récital de chant
par Lionel Daunais

M. Lionel Daunais, baryton, don-
rera un récital de caant le mardi.

19, TN. 45 du soir, avec M. Edmond
Trude: au piano. Il chantrra Sen-
tn nel (Ariettes, de Scarlatti. LIn-
‘itation au Voyage de Dupare
J'irai chez les o.seauix, me. freres,

re La Basoche, de Messager A la
Claire Fontaine, arrangement de
Laliberté et La Semaine de la ma-
riée, l'hue de ses propres oeuvres.
Pour l'écoute. à Montréal. le pos-

te CBM.

Lily Pons et
Lawrence Tibbett

liuiy Pons et Lawtence
seront les solistes au con-
cert que transmettra Radio-Cana-
da le mardi, 2 septembre, à neuf
heures du soir. du parc ‘le l'Expoci-

tion de Toronto, Sir Ernest Mac-
Milan dirigera l'orchestre, de cin-
quante instrumentistes. Ce concert
sera relayé aux Etats-Unis par le

Mutua! Broadcasting System.

Récital de
Jean Leduc

Pour son deuxieme recitai a Ra-
dio-Canada, à la date du miardi. 19.
à neuf heures du soir, M. Jear: Le-
duc, pianiste. fera entendre ces
oeuvres de Beethoven, re Darius
Milhaud et de Chopin, - un classi-
que, un moderne, un romantique.
Voici son programme
Sonate, opus. 78, en fa dieze mi-

neur ... .. .
Adagio cantabile
Allegro ma non troppo
Allegro essai

Trois Rag-Caprices
Sec et muscle
Romance tendrement»
Précis et nerveux.

Dar. Milhaud

Mazurka, opus. 33 no 2 Chopin
Etude opus. 10 no 1. en ré ma-

jeur .…. _ Cuopin
Etude posthume no 1, en fa ma-

Jeur ....…. .. Chopin
Etude, opus. 25 no 1, en la bémol

majeur . . ... ... Chopin
Etude. opus. 25 no 12. en re ma-

Jeur Chopin

——

rnet du

cinéma
MARDI, 19 AOÛT 1941

AU RIDEAU

(Mercredi)

"CALVACADE D'AMOUR"

Genre: Comédie dramatique. —
Auteur: Jean Aurencie et Jean
Anouilh, -- Réa!isateur: R. Ber-
nard. — Interprètes: Simone Si-

mon, M:chel Simoi, Corinne Lu-

chaire, Janine Darcey, Saturnin-

Fabre, Dorviile, Blanchette Biunoy.

Milly Mathis et (“aude Dauphin. —
rigine: Framcaise. - Production:
\rnoid Pressburger-C LPR -
Distribution: Compaznie FRANCE-
FILM. -— Durée: 1 h, 36 min.
SCENARIO: Dans un château

féodal au 1Tième siècle arrivent des
-omédiens fort cn crainte d'être

pendus pour que ques larc.ns I.

s'agit simplement d'un mariage
mais la mariée est outrée; on lui

donne pour époux seigneur im-

Héciie et contrefa:t. Elle s'éhanpe

pour rejofndre un coméden: on la
retrouve et le enmédien +st tué. En

un

‘R40. nouveau ma lice en prépara-

tion, cette foie, cet ‘e fianré ul

u le coup de foudre pour une pe-

to couturière. Le mariage a ieu

quand même et 11 petite cnuturière

en meurt, Enfin. Ce nos Jours, te
château à été avheté pa: un finan- |

eer qui, pour trouver des appuis

honorables, veut marier sa fille

dans un milien réputé On présen-

te un jeune homme d'excel'ente fa-

mille mals ruiné,

coup de foudre. Seuxrment. nos
eunes Zêns qui accrninient le ma-

riage d'intérê: sains amour. sont

d'arcort pour le refuser À cause de
l'amour... Les vtà chacun de leur

chth désespérés, mais tout «arran-
xera et enfin fie pourront s'épanser

MORALE: L'enscemb'e est accep-
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MISSING EVIDENCE
avec Preston Foster

MUSIC IN MY HEART
avec Ruth Havwarth
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n'en peut
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sn 43 Variétés Salut militaire.
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2 h 30 sess Nouvelles "Le Droit” Les vedettes de ia 88-' ......... ...... 50000000 { John Harcourt.
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; 9 à 45 ...... Chansonnettes. Thansonnettes. 22 ! Sweethearts
| |
; 10 5. 00 [EP j Yours Truly. Variêtés métropolitaines Nouvelles Morning Music Salon

; 10 h. ' Vos demandes. . . Orgue
10 n Pet ete ee eee . L'heure récréative. Women In White. ; NouveLes
10 n PL 4 Lee ; Grande Soeur Prescott presents. f
(ith ! Tangos et rhumbes. Capsules mélodiques. Vieneese ensemble. Good Morning Neighbor
"11h. . | Zhansonnettes Le courrier du coeur. . 2. - Invitation to the Waltz,
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i {
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1h | … __ Nouvelles. Chant. |
1h Intermede musical. ....... .. RER Orchestre. !

t 1 h | Le Réveil Rura) Entre vous et moi Programme agricole. Rythme Parade.
! b. PL LL 102 Lara Coffret musical , Concert mn miniature.
2 h. , Programme religieux. Histoire d'amour Mary Marin. ‘international S:ngers.
2n Pr es es eee een» .. Récital de Xylophone Pepyer Young. Waltz Music

t 2h | Chansonnettes. Cours de bourse. Pops concert Hour of Good Music
i 2h Ca Chaftsonnettes. Programme musical. ,
i 3b “Concert populaire. L'heure de l'opéra Against the storm i

Panos20 oo ... Ma Perkins
| 3h M ...... , Echos de la discothèque. Renfro Valley Folks. The Gulding Light : March Time.
! 3 h 43 ..... . | Variétes. Orchestre. Road of Life. ong styies.
, 4h 00 ....... Nouvelles, — Récital Richard Maxwell, } Récital. Musical Magic
; # 5 15 2.0. .. … Les chefs d'oeuvre de la Les événements sociaux Club matinee. | Music from the Hills
i | musique.
| 4h 30 cone iiiFo navs aus Nouvelles, eee ee ee Lee Concert international
j 4h45 20PTeeven Orchestre The stones cry out Play |
| $h 00 ....... Heure du thé. L'heure du thé. Causerie. q Tes Dance.

, Sh 13 ........68 avis de décés * Plerre et Plerrette Chant
5h 30 +... , À chcinir. La rue Principale. Fiedler Conducts. Orchestre.

sun es... | Nouvelles. ; Madeleine et Pierre. Presenting. i

6 h 00 ....... Nouvelles locales. Le vieux loup de mer The Three Sons trio. Nouvelles.
6n 15 vee. Crepuscuie O allons-nous ce soir? Farm Market Summary | Dinner music.

é nh ‘iiletin de nouvelles {(nterméde musical sommaire | Popular Songs.
6h. Crépuscuie. Les noutelles ne chez Nouvellf BBC | vee Music,

nous
7 5 00 .,.,... Ensemble à cordes. Lanny P ténor. Salon Music. ; Amos'n Andy.

785 13 ....... Un homme et son péché Light Up & Listen Club. ! Laff Parse
7 à. M .......! Nouvelles francaises BBC. Nazaire et Barnaté. ; Causerie. | Pinto Pete

1 n 43 ....... Causerie. Le Don Juan 1e ls, Récital. |A choir.
chanson

8h OC ..... “The Prime Mir. ter. Grand Central Station. Grand Central Station. Organ.

8 n. } |

tn La course au trésof. ; Family Man. ! Public opinion.

sn The Star Theatre. Canada's Answer. | fhe Town Crier.
9 h RERree eee eres Waldorf Male Quartet,
9h eeee Canadas Anawer CKCO Instrumental.
9n Pa caen . ! From Vancouver
19 h . Sérénade pour cordes. Une présentation "World" | Servnades pour cordes. Orchestre,

. i !
10 h Ray Kinney's orchestra. Light up and ilsten. | They Fly for Freedom Nouvelles.

11 bh 00 ....... Radio-journal Allo. Allo. les sports! | Nouvelles

on 159 2, ! LL -—— — Images de guerre | Britain Speake
hj... Orchestre Bunny Berigan. BBC News Reel.

‘able e visibie sans inconvénient ‘fon, tantôt mélancolique, tantôt pa- ‘grâce À ia Rén’rosité de René, il
pour presque tous les publics. l thétique. deviendra propriétaire de la bouti-

C'3° convenable.) (Adultes.) que où naguère il était employé. 
i

"CAVALCADE D'AMOUR"

Trois amours, trois femmes, trois
i passions, tel est le thème du film

de Raymond Rernard. “Cavalcade
d'amour”, Création riche, très or-

née, tris vivante, pittoresque

jremarquabiement =jouée par des

| maîtres de l'écran français. I.ac-

i tion eu plutôt les actions se dérou-
‘ent erie les années !659 et 1939,
Jans le cadre dun même somp-

:treux château du  XVile siècle.
| "Cavalcade d'Amour” est certaine-
, ment fun le plus original

‘sente depuis longtemps
i

le

| Claude Dauphin, dans “Cavalcade
; d'Amour”, est un Don Juan qui, à

(rois époques différentes roucou'e la

même romance avec le même suc-

ès. Michel Simun est. avec le {a-
lent qu'on jut connaît, un vieux

directe ir de troupe ambulante. un

évêque romantique. enfin un ban-

Aulier très moderne. Les trois hé-
roines, Janine Darcey, Simone Sl-

mon et Corinne l.chaire. vivent
leurs rôles respectifs avec un réa-
deme merveilleux. Saturnin-Fabre
et Blanchette Brunoy complètent ja

distribution de ce film tantôt bouf-

 

 

| Aujourd'hui et mercredi
Robert Tavior. Mary Howard

; “BILLY THE KID"
ten coulegrs naturelles)
Nan (rev. Alan Bnster  "UNDER AGF

 

 

nN,

\uvjonrd iui cerner jour

EAST OF THE RIVER”

en plus
"FLYING WILD"

avec Les Enzt Side Kida
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En programme
double avec

DUVALLES
BERVAL ||

MIREILLE |
dang

‘Chourinette’

 

et

pré- |

"CHOURINETTE”

Me René Vernonet a p.aidé jadis

! contre Mme Fourtler, aussi re Voit-!

ill péremptoirement repoussé par

lele lorequii vient demander ja

| main de sa fille Emma, dite Chou-;

rinette. Du coup, 1] décide qu'à la
minute même où Chourinette épou- |
sera Ferdinand de Brézolies, 11 we;

tuera. Il mande sun cousin La.vu- |
pe, lui fait part de sa détermina-

tion et Jul annonce qu'il l'institue!
sun héritier. Laioupe poiteste pur.

politesse contre le pro,et de suicide, ;
Mais sans Insister: la perspective

de devenir miliif>nnaire ne lui dé-
p.alt pas. Aussitôt. 11 té'égraphie

 

des insultes à son patron: puis il

va quérir le commissaire de police|

pour le constat. Pendant ce temps!

Jacqueline, jeune avocate, secrétaje |

re de René. qu'elle aime en secret,
téléphone à Chourinette:  Chouri-

nette accourt en robe de mariée
pour empêcher René de se tuer, A
sa vue, René reprend goût à la vie:

il décide Chourinette à partir avec
lui jusjue chez son parrain l'éche-
iune qui habite le vi.lage de Génu-
vilie A Génuvilie arrivent cuup

sur coup. À leur suite, Mme Four-
tier, Ferdinand. Jacqueline et le

malheureux Laloûape ui se voit 
; né, Jacqueiine;

sans héritage et sans situation. Et

1a, naturellement. tout s’arrancgera

.Chuurinette et René se rendront

compte qu'ils se sont trompés su:
leurs véritab'es sentiments: Chou-

rinette épousera Ferdinand et Re.
quant à l.aloupe

Cinémas
CAPITOL ‘Tie Prime Mi-
pier 1240. 255. 510, 725.

 

 

CARTIER “Billy The Kid”
12.55. 3.50. 645 940: “Under
Age” 245. 540. 8.35.

CENTRE — ‘Come On. George”.
“Three Sons O'Guns”.

ELGIN “Today We Live [:
1.00. 4.08. 6.58. 958: “Two in a |
Taxi” 3.00. 5.55. 855.

FRANCAIS — "Son nf Roaring
Dan”. 1250. 4.00. 650. 1050.
‘The Champ’ 225. 835.

LAURIER — “East of the River”
220. 454. 728 1002; ‘Flying
Wild". 1253, 340. 623. 857

 
REGENT -- “Barnacle Bill"
1215 330. 645 955: ‘The
Get-Awav' 150. 5.05. 820.  

RIDEAU — “Washington Melo-
drama’ 1232. 320 608 856:
“The Msn Who Last Himse:l”

154. 442. 7.30. 10.18.  Ï
On vo

Esthétique. Amuse mals fait

iong et un peu facile. Le scénario

réunit de bons éléments: maiieu-

reusemen:, la construction en est
bien lache. La réalisation est as-

sez soignés. a de J'aisanre et de la
verve, mais ee demandera:t plus

le sobriété, Duvallès a réuni un
laloupe d'un com:que irrésistible:
Mireille est une Chourinette pleine

d'entrain et Yvonne Hébert, une
Jacqueline, vra:e dans sa discré-

tion, Yerval fait un Rent bien ar-
veptab'e et Nine! un Pécnelune

cocasse À souha:t; Pierre de Guin-

zand, Marguerite Templeyv, Germai-

ne Michel roampiètent heureusement

MARDI 19 AOÛT 1941
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| pris récemment sa retraite après 42
Chemins de fer nationaux.

“CHOURINETTE”

Genre: Comédie musicale. — Au-
[teur: Georges Berv — Réa.:sateur

tAndré Hugon. Interprètes: Du-

.vallàgs, Rerval. Mireille, Sinoë!, Mar-

 

guerite Templeyv. Yvonne Hébert
Germaine Michel, Mila Giéo, Pierre
de Guinzand, Ed. Delmont, Robert

Aliard, Raoul Marco, Bertie. — Ori-

ta ma.n de Chour.nette
même
no fait

vu refuser
a déciu * de se suicider le jour

où celle-ci doit se mar!er. I!
venir son cousin lalouve,
il confie sea dernières vciontés; ce
dernier est tout heureux. d'appren-

ritier. Cependant. Jac uellne seo-

rrétaire de Vernonet, a eu vent de
‘affaire ¢t téléphone à Chourinette

qui se prépare pour

la priant de venir éviter un mal-

heur; la jeune fille se rend en hâte

auprès de Vernonet et celui-ci en

la voyant apparaître reprend goût

A la vie, et nng deux jeunes tour-
tereaux s'enfulert chez le parrain
de Vernonet. Laloupe qui voit dis-

paraître son héritage se rend chez

Pêchelune afin de convaincre son
cousin à se suicider. A cela se
mê'e ‘histoire d'une vallee conte-

nant 500,000 Francs que l.aloupe

traîne derrière lu! sans réussir a

s'en défaire; à la fin tout s'arran-
ze pour Vernonet et Chourinette.
randis que les malheurs s’accumu-

‘ent sur Laioupe qui
même pas la prime de 50.000 Franes

afferte par le véritable propriétaire

| de la valise.
MORALE. — Ensemble

sant Visible pour tous ies publics
(C2pour tous.)

AU CAPITOL

UNE TOUCHANTE IDYLLE

CONTEE DANS LE FILM
“THE PRIME MINISTER"

La pius jolie histoire damou-
qu'en ait jamais racontée

| C'est ainsi su'un a dé vit l'idylle
 
!Je Ben,am:n Disvar.i et ue sa fem-:

me, les principaux pe-:onnages ui

fiim "The Prime Minister”, qu:

prendra ; affiche au Capito] ven-

sdredi prochain.

le p.us grand acteur shakes-

pearien d'Anzg.cterre, John Gie.gud,

:ncarne Disraeli de sa jeunesse à
sa mort. la femme de Disracii est

personnitiée par Diana Wynyard.

C'est d'alo.d_ crmme romancie:
que Disrac i se fit connaître du

‘zrand public. Yes livres etaient

extrêmement populaires dans cer-
‘tains cercies selects, et !e jeune

aut ur devint je type achevé du

‘dandy. C'est dans ve mileu qu'ii

fit la

Wyndham Lewis, qui
tard devenir sa femme.

Lorsqu'il se fit enzagé dara

{brillante carrière po:.tique, il trou-

:Va tOUJOUFS en sa femme une com-

“pagne idéa:e. El'e l'accompaænait

devait pius

8

‘a distribution. partout; eile ne restait pas à la

Chambre pour éconter ses discours.|
Morale. — li ‘rame même n'est mais elie savait très bien, par!

pas très méchante. dautant plus ‘l'expresison qu'il avait À son retour |
que l'atmosphér dirrée! comiqueis'! nvait réussi ou échoué. Ee!

empêche de la p.enire ay sérieux. anutint constamment son marl. le |
M y a même
matière à

en p.usieurs

u°ij'e réflexion. }
points consnlant de ses pires déceptions. | TrdGington. sous les bombes

Trés ma'ade sur ja fin de sa vie .

 
zine: Francaise. -— Prodiction:

G.F.F.A. — Distribution: Compa-:
znie FRANCE-FILM, —- Durée: 1

h. 20 min.

SCENARIO.—Vernonet qui s'est

aunuel

dr que Vernonet en a fait son hé- |

la cérémonie,

n’obtiendra |

satisfai-

FN |

connaissance de Mary-Anne |

 

 

Cette locomotive a tiré le train royal en 1339. Le mécanicien, Thomas.
Davidson. de Torento, aui en étzit au volant, de Toronto à Stratford. a

ans de service aver la compagnie des

‘Mlle G. Charron

au concours de
dactylographie

| ROCKLAND. Ont. le 13. ‘DN.
CH La population de Rocklard

i a appris avec fierté els beaux succès

| de Mlle Gilbserte Charron finis-
sante distinguée du collège com-

i mercial bilingue Larocque. Mlie
Charron, domiciliee a Ottawa, est

‘la fille de Mousieur Josepn
| Charron, sportsman en vue dans
le domaine du croguet et du hoc-

| key. Elle fera partie de l'équipe ca-
nadienne. vendredi prochain, au

| grand conceurs de dactylegraphie
internationale, tenu à l'Exposition
nationale de Toronto. sous les aus-

| pices de la compagnie Underwood,
i dont la renommée mondiale n'est
i plus a faire. L’heureuse concur-
i rente vcyage aux frais de cette
| maison. et sera de retour le sert
: septembre.
| Ce tournoi international durera
toute une semaine. Chaque candi-
date devra taper sa machine pen-

dant deux heures nar jour dans
d'ordre suivant: une heurele ma-
tin et une autre durant l'après-
midi ou la soirée, jamais aux mé-
mes heures; un quart d'heure au
travail et: le suivant consacré au

| repos.
| Notre jeune compatriote qui est
l'unique représentante oucaouaise,

| est très reconnaissante aux diri-
| geants du Collège Larocque pour
son heureuse participatior dans le
concours.

| Nos meilleurs voeux accompa-
gçnent une ancienne de Rockianu.

Récupération
du caoutchouc
i ————

| Le caoutchouc joue un rôle essen-
tiel dans la guerre actuclle. et com-
me les approvisionnements de caout-
;chouc pour la fabrication de mar-
chandises pour le marché canadien
et pour les fournitures militaires

   

 sont limités, il nous faut découvrir
de nouvelles sources. L'une de ces
sources se trouve dans la récupéra-
tion des articles en caoutchouc.

C'est là le nouvel aspect de la
campagne de récupération dans i
pays. C'est là que les Canadiens du
front intérieur peuvent contribuer
à la défaite des Nazis.
Méme en temps de paix. la récu-

pération du caoutchouc aux Etats- !

Unis est une oeuvre économique
importante. La quantité de raout- |
chouc récupéré atteint 50 p. 100 de
celle du nouveau caoutchouc placé |

|

; sur le marché chaque année.
Pour les mêmes raisons, et peut-

être de meilleures. devons-nous ré-
| cupérer le caoutchouc au Canada.

a L'armée et l'aviation canadiennes

 

elle réussir à racher son état à son

mar] afin de ne pas je distraire de

ses graves responsabl;;tés, A sa

mort 1 fallut que la reine Victoria

insistÂt pour que Disraëli restât à;
[gon pose

Ie ti'm “The Prime Minister” a
été réalisé ax studios anglais de!

(Peve toiss,

 

Les autobus servent a tout

A Lonares, on a trouve un autre emploi aux
it ici, un officier de marine donnant us cours à

 

 D CE i

 

autobus: ils servent pou: les -ours
des PRA babsnF Co mg

 
iaux mitrailleurs.

————a.

Cinq

Régalez-vous de la gomme à

mâcher salutaire et délicieuse

 

PRADd
erTTRTYRE

 

 

R.S.V.P.

 

Tranches quotidiennes

d’ histoire du Canada
QUESTIONNAIRE

230—

A—Quels produits pouvait-on tirer du Labrador”

B-—Qu'est-ce qui retarda ierection du diocèse de Quebec”

C—Pour quelle raison les assises du parlement du Canadi uni dés

générèrent-ils en débats épuisants et stériles?

(Reponses voir page trois:

ont besoin de caoutchouc. Le

transport motorisé. les affats de

canons et les avions ont besoin de
pneus. L'isolation des fils electri-

ques et les fournitures du corps mé-

dical absorbent des quantités con-
sidérables de caoutchouc.

“Recueillez tout le caoutchouc de
rebut qu! traine chez vous.” de-
mande l'Office national de récupé-

ration. “Les pneus et les chambres

à air, les chaussures, les boyaux et
tuyaux, les rouleaux de tordeuses, '
les paillassons en caoutchour. les
sacs à eau, les courrois, les jarre-
tires. ‘etc... sont des articles qui
contiennent du caoutchouc récupé-

rable. Si ces objets trainent atitour

de chez nous. donnez-les & votre
dépôt de récupération le plus rap-
proché.”

L'Office national de récupération

fait remarquer, cependant, que

seuls les articles en caoutchour
usagés doivent être donnés pour
l'effort de guerre. Il est de pauvre
économie de donner des choses qui’
sont encore utiles. Les provinces

Maritimes, l'Ontario et Québec, ont
maintenant lancé la nouvelle cam-
pagne. Les usines qui emploient ce
caoutchouc de rebut se trouvent

dens l'Est du Canada.
Le Canada compte 53 firmes. une

dans chaque province sauf l'Ile du
Prince-Edouard et l'Alberta, qui fa-
briquent des articles en caoutchouc.

Elles importent de 62 à 78 millions
de livres de caoutchouc par année .
des Straights Settlements, de Cey-
lan, des Indes britanniques, de Tri-,

nidad et d’autres endroits.

La diminution du tonnage mari--
time et l'augmentation de la de-
mande pour les fins de guerre indi-

quent que les approvisionnements!
de caoutchouc suffiront à peine. Le
caoutchouc récupéré aidera à com-

bler le déficit.
Le caoutchouc de rebut est le

caoutchouc des articles de ménage

ou des pneus d'automobile qui ont
été mis de côté parce qu'ils étaient
usés. Ces okjets peuvent contenir
des tissus, des minéraux, des ma-

tières chimiques. Ces matières peue
vent être enlevées grâce à un pros
cede de récuperation qui ne ree

cueille que le caoutchouc initial
Ce caoutchouc peut être utilisé seul
ou être mélangé à du nouveau
caoutchouc suivant l'article qu'il

s'Agit de fabriquer

La récupération du
est une opération intéressante. Le
caoutchouc + non-vulcanisé ne pré-
sente aucune difficulté, Le caout-
chouc se dissout facilement dans le

naphte. Le caoutchouc vulcanisé
n'est pas aussi facilement récupéré;
toutefois. on peut le faire d'une fa-
çon économique. Pour enlever les
tissus on passe l'article récupéré

dans une machine à broyer, puis on
enlêve tout ce qui n'est pas caout-
chouc au moyen d'un souffleur. Les

caoutchous

minéraux s'enlevent par flottation
où par magnétssme. Les matières
chimiques ont leurs agents actifs.

Le caoutchouc récupéré est sé-
ché, laminé et erlsuite envoyé aux

fabriques pour y être employé. Bien
souvent. ce caoutchouc est presque
aussi bon que le caoutchouc neuf
“De grandes quantités de ce

caoutchouc existent au Canada,”
déclarent les fonctionnaires de l'Of-
fice national de récupération. “Les
nouveaux prix, qu'ont relevé les
nouvelles industries de guerre em-

 ployant du caoutchouc, stimuleront
la récupération. Les citoyens qui
donnent du caoutchouc en récupée
rant des articles de toutes sortes
portent un coup à l'Hitlérisme tout
comme s'ils portaient l'uniforme.”

 

 

EPARGNEZ chez SLOVER
Seulement quelques pos de le

regron des foyers élevés
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7 : Foule grandissante peur aque. CE QUE DISFN Ss PE te

© FitATE 6 INITIATIVE 6 ORSINTERESSEEE | Un ressemblant Pauvres petits ! 1e Foulsgrandissantepeur cue.

CE

QUE DISTANT LES PECTS 9
a . Ra 1 . . insuporiable, con:me 1! l es: quand ha oA

Bonne ête | portrait de paresseux ppelez-vous ce souvenir. En fin de fu... VOUS Avez «n n'en a decouvert ni Te sers. 5. Bebe auue x” » © peo. cost. PM

e 0 aume des quitté l’école en promettant d'être fidèles à la messe, à la 'a fecondite, mi les juies inluues, mas U ame «nc re mieux la erd- Co
' — communion comme à la confession. Vous avez juré de fzire les plus profordes et los plus dus me, Cn vest ue sci en de cer Ey

D votande AOET Le paresseux est un désertur 08 Prières du matin et du soir. de ne jamais tréquenterles rables de la vu Pett pt aves Lae tartie 1 A ES

Directeur: Dupras, Yolande. 16ane.Reurn.Qué| ! Parasite du labeur accumulé par MäUVais camarades. de fuir les conversations dangereuses, CR Imps a Lnte Mmes geeis avers lul AR
° Boire, Therese. 11 ans. Pembroke. Oat.

|

d'autres, il mène une vie stagnan- etc. Plusieurs ont tenu vaillamment. Mais 9 tree de la vie: où tu accepteras' maule lamer'abement. MN
Fournier. Adrien, North-Bay, Ont. te ral ; ; en € grand nombre? la loi du trava:l ou tu te FAN- [ore ders 0 pes de -reme ho

ONCLE JEAN chassé Gutanne, 13 ans, Ortsma-EstOnt LinieDenleeolièges dents, sans Ceux-là n'ont-ils pas mené une vie animale? Désobéissantis. geras dans le rebut de l'humanté. à Minet, Lui 6.1 +a Maman tu vs 4

yotte, Lieorgeite, J ns. Ayimer, . » esseux ’ : i . ; ay An - ; eo CE by

® S'AMUSER , Tourargean, Rene, 16 unr. Ottawa. > i'm'a aucune satisfaction: sa vie querelleurs, imprudents de toute manière, scandaleux même. :»me des parasites de la munir Men qu'.l a am." a00 At

© S'INSTRUIRE © S'EDIFIER Vitiemeuse, Adele. 11 ans, Vankieek-Hill. sournoise s'écoule dans une lutte H° ONt Gâté leurs vacances et gâté celles des autres. Ni prière <é dus oisifs, de ceux. qui ex Oun il music rp nd Bebé, a

uindon,Jenna mesquine el rabaissante pour se NI pratique des sacrements. De simples petits animaux. Quel- il tent ja crecuite ca les Vies mais Je ne mo Msa dam, |
Lafontaine.Helene. 14 ana, Eastvies. ont. donner juste l'apparence d'effort le pitié et quel sujet de craintes pour l'avenir! ntde a Co Pe” plain Lestment P
anion, Madeleine, ans, view, Ont. ui Sus tes A. Q e ème Ave Que Jus

. J-abelle. Napoleon. veaneCornwall Ont. 9aRi ONCLE JEAN laches. liz redout nt l'effort per- LJ

a ceinture e mon oncle Clement, Therese,10 ans. Embran. Ont.

|

seux devient l'étudiant incapable, _ séverant: La paresse, ait Bayie.

|

Frax + trtt «01; 01 ANR N
Béliale, Drsanyes, 32ans.Maiaville, Ont. pilier de brasserie, qui traine des réduit à remplacer la competence deg envieux. de «eux qui, rencon- rite le Ciel qui nexauce pas les dnepérenne a su des, e ta |

NOUVELLE CANADIENNE. Bpectre ou nn. ce qui journées d'ennui à l’âge où le la- et la conscience par des procédés trant le camarade arrivé par son ainéants”. dechocur A Femi ser bear

Suite « | vait fit de me

©

04 nous sul- — borieux vit dans l'entohusiasme de Charlatan. travail, l'accueillent ar la phrase Jules PAYOT. ioEt puis,1 1 sa man 0 M

e n
: e 1 - a. ti as

, TA sa- ra: «

! , Alors, réellement affolés nUUS

|

Bossé, Lucile, Chelmsford, Ont. raplustard meeeire: ” ble : ---Fartout les paresseux {.r- traditionnelle: Tu en as de la

=

(Le travail intellectuel et la | y avait des pets cores le =

Nous avions devant les yeux quel. Primes notre course. | St-Pierre, Clayton, 19 ans. Pembroke, Oat. | capable, | meni la foule des ratés, des aigris, Chance: volonté! perran. )

que chose de terrifiant. Horreur! quelqu'un galopaiu sur Boorse! Chartes. Cornell,Ont. ANNIE : _ pr

Le peut cercueil était la, Loir, "08 talons. Larivière, Gertrude, 14 ans, Kirkland-Lak ROONEY, ! i i
entreune lueur bleuâtre qui perais-. h Nous approchione de ia maison| Brion, Bernadetls. Otiaws. Ont. ° - + la petite orpheline par BRANDON WALSH y,

sait être celle d'un cierge allume eureusemer.t: mais au moment où Racine, Francoise, ans, (aase man, Ont fe T T —r rm — : =

fey. . . Ont, Oh ! Asale... : iné
Po

et la forme d'une grande fen,m:e NOUS allions toucner la porte, un | erentMariafemmesVernet, Ont cherchalepariout ! bourse.Marroerivema ditque Ab! AL. Je contente que aReIen ae, APRS EL au ce 9

grise a genoux et penchée dars l'at- | Cri d'épouvante folle, un cri a'indi- van claires Quave. ta me cherchais. te cherchais. news mous ; nous avonsune patinGgcitecBAmbreohesmone | er =: Decapitaine Jacques le = de : gy

; , \ alin, Pierre, Ottawc. her- . \ 7 > . : € ’

titude de la prière et de la desoia- Cible angoisse retentit Gans ia null, (onsalin, René, 15 ans. Cornwall, Ont. thai. nest re ; 1000 à côté de té suce ne nan peubiriio a
contente.

tion.

Un enfant de neuf ans pouvait
frissonner & moins, conver.ns en

—Il ne faut pas avoir çeur, louis!
me répéta mon oncle

Et, m'entrainant tout droit vers.
la fantastique apparition:

—Tu vas voir ajouta-:-:l. ce que

c'est que les lentômes et les reve-
nant:

Je m'étais Inissé faire sans trop
de résistance, (ant ma confiance en

lui étau, pratrsante,

—Tier:! me dit mon once

riant, r-garoe ça, petit fou!
Et il ne mettait dans les rain

un mor-- su de boïs pourri qui jetait

une blinrhe lueur dans l'onbre.

Le vulla, le cierge!..
tiens encore; le voilà, le cercueil! .

Et là femme en prière, la voilà!
Es-tu satisfait?
En même temps, il enfongait son

pied dans l'ouverture noire d'un
soupirall, qui avait exactement les
proportions d'une bière d'enfant, et ;
qui trouait la muraille grise à quel- .
ques dix-huit pouces du sol: puis

d'un geste brusque, il attirait & nous:
une vieille toile de canot qu'on avait
accrochée au mur pour la faire sé-

cher.
A mesure que je comprenals, mes

nerfs se détendaient, naturellement.
Tout à coup, j'éclatai de rire: je

venais d'oublier ma propre frayeur,

pour songer à celle de Pierre, dont

la figure décomposée me revenait à
l'esprit avec son expression de ter-
reur comique.
—Maintenant, à la maison! me

dit mon oncle. Que cela te démon-

tre une fois pour toutes qu'il ne

faut jamais croire à ces blagues de

revenants et d'apperitions
Et, frayant sa route à travers les

dérombres, il ajouta en me serrant

vigoureusement la main

—J] ne faut jamais avoir peur,
vois-tu; jamais!
imbé....

Il s'arrêta: un bruit de pas fenait

de se faire entendre derrière nous. :

Nous nous retournâmes.

Il n'y avait personne.
—As-tu entendu? fit mon oncle.

Out.
—Des pas?

—Oui.
—Bah, ce n'est rien, dit-Il, en se

remettant en route.
Mais il s'arrêta de nouveau.
11 n'y avait point à en nouter,

des pas s'emboltaient derrière les
nôtréee.
Je ne songeais plus à Pierre. et |

Je n'avais plus la moindre envie de
rire de sa figure bouleversée.
Mon oncle se retourne comme la

première fois.
Je l'imital.
Sur mon âme, on voyait parfaite-

ment à plus de vingt pas: et — c'é-!

tait renversant — il n'y avais rien,

absolument rien.

Je sentis ia main de mon oncle |

en’

Et puis,

I] n’y a que les!

et mon pauvre oncle s'affaissa com-

; me une masse sur le seuil, men-
;trainant avec lu! dans sa chute

| Grand brouhaha dans la maison,

comme on le pense bien.
Le cri avait éveillé mon père en

‘sursaut Il accourut, et stupéfait,
nous releva tous les deux plus morts

que vifs.

—Vous êtes allés la, Je parie...
Et c'est donc vrai, mon Dieu! bal-
butia-t-il, la pâleur aux lèvres, en

: voyant notre effarement.

revenant à lui.

—Qui?
—L'homme... la chose

‘ce qui nous poursuivait!

—Ce qui vous poursuivait.. .?

—-Out, le spectre!

—Allons donc!
—Devant Dieu, fit mon oncle: Je

ne mens pas, et je n'ai pas révé.
Demandez plutôt à Louls
—Oui, affirmni-je quelqu'un d'in-

visible nous a suivis, papa; je suis

nrêt à le jurer sur l'Evangile.

—Vous êtes fous?
—Fous! s'écria mon oncle: il m'a

même touché, le spectre,
moment où j'allais atteindre l'en-

trée.

crié. J'ai amti un bras qui m'en-

| tourait la hanche, comune ceci, te-
“nez!

Et ayant joint le geste & la parole,

il s'arrêta avec un mouvement d'en-

nui, intrigué.

—Bon, fit-il, autre chose: voilà

! que j'ai perdu ma ceinture mainte-

nant...
—Ta ceinture? dit mon pere: ce

doit être ce que j'ai cru voir ser-

penter, il y a un instant sur les

‘rarches du perron.

enfin

+

| Vailuancourt, Cecile,

—Où est-i1? s écria mon oncle en

! Francoeur. Carmen, 13 ans, Kirkland-Lake.
(Gard, Thérese, 12 ans, Ottawa.
Tessier, Henri-Pau!. Embrun, Ont,

 { Lévesque. Kachel, 15 ans, Ottawa.
| Rioux, Rene, 10 ans, Chapieau, Ont.

———
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Bougie, Reins, 13 ans, Cochrane, Ont.
Patry, Real, 11 ans, Brodeur, Que.
Majeau, Thérése, Smooth-Rock-Falls, Ont.
Lamothe, Aurèle, 9 ana, Bonfield, Ont.
Emond, Eva, 12 ans, Ayimer, Qué.
Denayeux, Jeannette, Blind-River, Ont.
Richer, Charlotte, 15 ans, Oltaws.

15 ans, Ottawa.  Simon, Therese, 12 ans, Eastview, Ont.
| Mercier, Paul, Cornwall, Unt.
! Lefebvre, Simon, 14 ans, Cornwall, Ont. Core 1901 Tine Paton Sram, In Want rés uvre
| Duchesne, Laurent, 15 ans, Timmins, Ont.
Chouinard. Lucien, Kirkisnd-l.ake, Ont.
Clément, Paulette. 15 ans, Embrun, Ont.

T7 TU no

Ménard, Riel, 12 ans, Embrun, Ont. j EANN !
Ménard. t.abrielle, 13 ans, Embrun, ont. | J OT L INVINCIBLE

por LYM YOUNG

Forget, Jeannine. 13 ans, Limoges, Ont.
Brunet, Heloise, 13 ans, Hull, Qué. 4 >

* Payer, Stelle, Rackland, Ont. . Trixie, c'est vous ou, J “ ;r le , Je le suivais = At ; ‘Bougie, Reina, 13 ans, Cochrane, Ont. ; quiavez posécet depuis queiques Dans cette pein- : tendes. Je om etne s'a- > | On nous a roulés’ > A

route Ge cet a heures. Nous le ture se trouvent crois que ple peinture à Peau. = Que voulez- Les photos milital-
cet a tenons cette fois. diss.mulés les nous nous Nos plans n'v vont JF Tos dire. res sont encore aux |

nnot?

juste au

C'est à cet instant que j'ai

On ouvrit la perte. la c:nrure

| était là
—Tenez ie ved votre spectre!

fit mon pèr” en riant.

songues aiguillettes que j'adimirals

tant à la cec'iure de mon oncle.

| Une bribe do frange verte p:ncalt
aussi a l’un des boutons de la redin-

; oOte à nervures bluniches.

Tout s'exp'.,uait.
En a'e cranponr ant à mor oncle,

| lorsque javais aperçu ce que je

; croyais être une vision surnaturelle,

| j'avais involontairement et à mon

sinrv dénoué sa ceintire, dont un

i bout était resté susnendu a ia re-

dingote, tandis que l'autre, trainant

| pRr terre, avait produit. pour nos

roxpinations suexcitées davance,

‘es Lruits de pas qui nous avaient

! tant effravés.
Accrochés à cette branche sèche,

la ceinture s'était tendue. et mon

oncle avait cru sentir Autour de sa

taille la pression d'up bras invisible.

—Voilà qui vous apprendra à sor-

tir Ia nuit san3 permission, {it mon
‘pere.

Et. sur le nome ton avec iequel

trembler légèrement sur ia tnienne. | i] avait dit ‘a n°ême choss à Pierce. :

Il reprit sa marche néanmoins, — ;

pendant que, derrière nous et tout

près, l'effrayante chuse invisible qui

nous suivait reprena:t elle aussi,

sa marche sautillante à travers ics

brindilles de copeaux et ies feuilles

sèches,
—Louis, me dit mon Oncle, avec

une émotion qu'il s'efforçait vaine-
ment de dissimuler, tu nas pas

peur?

—Non.
—T1 ne fait jamais avoir peur tu

sas” jamais’
Instinctivement.

hâtâmes le pas
toutefois, nous

- Allez vous coucher! réputiu-t-h.

Nous regagnâmes nos chambres.

| assez penouds: et je me giles! sous
imes couvertures en .re promettant
| bten de ne plus jainais rire des

; frayeurs des autres.
{ Mon oncle est mort à Québec, en-
: core jeune.. . quoique notaire.

| Quand je le vis pour la dernière
fois, j'avais à mon tour la ceinture

; du collégien, et. lui, instrumentait
dans un contrat de war:iagn.

—Voyons, cous:ne, dit-il à ,.a ma-
riée, vous affront:z votre sort bra-

vement?

j —Ch. sans la moindre terreur.
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—Prenez garde! repris :n notaire,
il at bon d'avoir du toupet, fans
‘oute; mais il est quelquefois dan-

gereu= d'en trop avoir. Demandez
plitol à MON evel!

Louis FRECHETTE.

La prière du matin
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Mon Dieu, notre famille entière
Chaque jour vous fait sa prière
Et cherche en vous son seul appui,

Gardez nos âmes dans ia joie,

Et la précieuse
peinture à
l'eau est en-

    

   

   
  

  
   

plans de notre
patrouille,

pas dissimulés.    Ah  trompons.      
tre nos     

       
Gardez-nous dans la bonne voie,
Réunis tous comme aujourd'hui,
  Vous avez comble notre enfance, BRICK BRADFORD A la recherche du di w M RITT$ i iamant ‘

Vous nous donnez en abondance
par ILLIA Ri et CLARENCE GRAY

Le pain que tant d'autres n ont pas. e navire d'Impak dit Auka à po.
_ ; p L mpak dit ab Brick et à Les voyageurs épourantés cherchèrent =

Accordez-nous le pain de l'ame, Jeanne fut attiré dans un courant d'eau refuge dans ia petite cabine ae dre La chaleur était Intolérable. Tout dans la le navire plongées soudain dans an rayon

Allumez en nous votre flamme, chaude. d'Imper. eabine devint Insnimé alors que .. . de lumiere et s'écrasa sur un rocher‘

Eclairez chacun de nus pas!

Faites que nous aimions sans ‘
lcesse;

Aimer c'est la grande sagesse ;
Nos trésors à nous c'est l'amour,
L'amour, sainte et douce monnaie,
Dont l'humble enfant, mon Dieu,

lvous paie |
Le prix du pain de chaque jour.

 

Donnez-nous à tous de répandre
Sur lea pauvres cet amour tendre  

Et qui jamais ne se repose.

  

  

 

 

Qui se nomme la charité, |

iMon Dieu, par-dessus toute chose,
 Mon Dieu, donnez-nous la bonté.

 
Donnez-nous encore davantage

La vigueur, le ferme courage:
Redressez-nous si nous tombons.
Ceux-la qui n'ont pas de vaillance, ;
Qui n'ont pas lutté dans l'enfance,
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Ne sauraient être appclés bons.

CET INDIVIDU ESTcombattrons peut-
têtre ;

D'abord nous

JAMAIS JCROIRAI QUE

RENDU ICI /— EH BIEN,

 —g———

QUAND JE SUIS ARRIVÉ)
A MONTRÉAL, MESDAMES
ET MESSIEURS, JAVAIS ,

 

  

 

   

 

  

 

  

  

Ne

 

EME Out, MAIS
HEUREUSEMENT,
MONSIEU =.

IP QUELQUE CHOSE
DANS CELLES   €   

WN Ni\
Devant vous seul, à Père, à Maitre,
Noux voulons fléchir les genoux.

Dans ces champs qui seront les
(nôtres,

Nous travaillerons pour les autres’

J'YVAIS A SON
ASSEMBLÉE // RIEN DANS MES POCHES.

î!

Qu'IL VAVAIT
  
  

«

 Comme ils ont travaillé pour nous.
i

Victor de Laprade
eeeet— i

|
MOT D'ENFANT

Au catéchisme: |
— Jimmy. rappelez-vous bien ce

precepte  évangeiique: “Il vaut
mieux donner que recevoir". |

 

 

 

 T
T
R

 

        
 

 

  
 

  

 

    

— Compris. D'ailleurs je con-
naissais déjà cela. C'est la maxime
favorite de mon père. * ‘
— Ah quel noble cocur! Et quelle;

est sa profession?
— TT est-boxeur.

- Mouron

Roug =uge û
. =

Adaptation Ç ’
et illustrations \ ©

, = » *

d'Odette-Fumet Z à
; [4 | 3 PRE * : -

Vincent aA
4

1—Pendant que Lucie lui retirait “Céline Dumont‘  vingt-cingi 2—FElle mit une robe sombre, un te pour dissimuler le ra i :3 : yonne- is adressa un adieu bieffvetl-
© sa robe et ses Boullers de soirée, ans. yeux bleus. cheveux long mantesu noir complété par . ment <2 ses cheveux d'or. fant A sa servante émue, et des- ;

Marguerite prit le passeport et londs”, cette description pou- un capuchon. chaussa d'épais! 3—Marguerite se miiiit largement cendit  rapiéement l'earaller EL 2 

 
 

l'examina. Il portait le nom et |

réservés: le signalement d'une nommée |(Tous droits

MANDRAKE, le magicien

souliers et noua une écharjse de ! d'argent français et anglais. pour gagner sa voiture
teinte neutre autour de sa | |

 

vait lui convenir.

por LEE FALK et PHIL DAVIS

 

 Naturellement. je sais
l'argrot, Narén.
est arrivé,

blen que vous n'avez pas pris
Seyes ceime et racontes-moi oe qui

 

  
  

  

  
  

  
  

‘J'étais em charge Sg l'argent de la vente de ehorité.
Cet komme me parlait.
gent... la première chose dent je me suis aperçu. c'est
Qu'il était parti et. l'argent aussi.’

et !a description Ge l'homme mys-
térient eu 0° a
mime. Narda
oté myeizte * Matnie »
ment, je commence §
comprenére L

E _

 

    
   

    
    

  

  

| Cela semble tout à fait
léentique su eas du esis.
sier de 1a banque . le père
de Daniel...

   
   

    
  

 

   
   
    

 

Li a d'epnis sourcils, € est tent
ce que je me rappelle de par-
tienlier… et Je ne nals
pus ce qui est arrivé.

tandis que je complais l'ar-
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Nos compatriotes entrent en
grand nombre dans l'armée
Pertes de $4.000 par le feu à Warren. — Accidents

de la route. — Notes locales.

SUDBURY, Ont. ie 18 :DN.C)—
‘sur démontrer que les Canadiens
:ançais font leur devoir quand ia
‘fense du Canada devient une
Jestion urgente, p.us du tiers des
"crues à s'enrô:er pour le service
“uf dans l’armée canadienne, dans

.- district de Sudbury. depuis deux
s naines, sont des Canadiens fran-
vais, et plus des deux tiers sont ca-
soliques. Cette déclaration a été
“ite cette semaine par le magistrat
J -8 McKesock. La majorité des
recrues canadiennes-françaises sont
«nues de Blind-River mais il y en

a de toutes les parties du district.
Depuis le commencement des hos-
.1tés et dès que le pays a eu be-

-pin de recrues pour grossir les
“"ang3 de l'armée canadienne, les
‘Janadiens français de Sudbury et
du district ont généreusement ré-
pondu à l'appel des autorités du
pays pour la défense nationale; ils
ont ausai généreusement répondu à
:'appel pour service outre-mer Les
statistiques démontrent que les nô-
‘r°$ forment un groupe important
ians les différentes unités de l'ar-
méa du pays; on les trouve non
seulement dans le régiment Sud-
bury-fSgu!t-Ste-Marie, mais partout
ou la patrie canadienne a besoin de
leur concours.

FROMAGERIE INCENDIEE
Vendredi matin, le feu détruisait

ia fromagerie de Léo Dupuis, de
Warren. Malheureusement, M Du-
puis n'avait pas renouvelé ses assu-
rances qui se terminaient vers la
fin de juillet. Ses pertes s'élèvent à
$4.000 On n'a pu sauver que uuel-
ques cents livres de fromage La
machinerie et les meubles de la fa-
mille Dupuis furent complètement
détruits par l'incendie qui fut cé-
couvert vers les quatre heures du
matin, vendredi. L'édifice, construit
en bois, disparut dans quelques ins-
tants et Jes habitants, éveillés par
le feu firent leur possible pour l'é-
teindre au moyen de seaux. Warren
n'a pas de brigade de pompiers Le
propriétaire, M. Dupuis, pense que
le feu a été causé par un foyer dé-
fectueux.

Les autorités du High Schoo! de
Sudbury ont décidé de ne rempia-
cer les trois professeurs congédiés
qu'abrés l'entrée des classes, au dé-
but de septembre. C’est ce qu'a
annoncé M. J.-G. Lowe, secrétaire-
trésorier de la commission du High
School et de l'école technique. Cet-
te décision a été prise, parce que
les autorités ne connaissent pas en-
rore le nombre d'élèves qui seront
inscrits à ‘ouverture des classes.
Le personnel de l'école technique
est au complet. mais la commission
devra remplacer les trois profes-
seurs, MM  Beriinguette et Kinch-
su'ar et Mlle M. Miller, congédiés
à ia clôture des cours en juin. Il
est probable que plusieurs élèves de
res deux écoles se sont enrôlés dans
l'armée canadienne durant l'été, ce
qui pourrait diminuer de beaucoup
leur nombre pour l'année qui va
commencer. M. Lowe a aussi dé-
claré que l'école technique et mi-
nière pourrait bien avoir trop de
professeurs.

Les vaches à lait sont en grande
demande dans le district de Sud-
bury, de même que les chevaux de
trait. Cette déclaration a été faite
dans le rapport mensuel dudépar-
tement agricole de la province.
Les nouvelles patates se vendent

sur le marché de $1 & $1.20 le sac.

La reco.le est génera.ement bonne,
mais les céréales dans le district
d'A.goma ont été grandement en-
dommages par .a roubie.

ACCIDENTS
A ia suite d'un acident de !a rou-

te, verdredi dernier, quatre person-
!nes ont dû être pansées à l'hôpital
‘St-Joseph. L'accident eut lieu sur
le chenun Long Lac. & 200 verges,
‘des limites de :a vie. alors que
deux automobiles, l'une conduite par
E. Stuil et l'autre par W Honey-
well, vinrent en collision Ce der-
nier a été arrété et devra compa-
raitre en cour sous l'accusation de
conduite dangereuse. Les perscn-
nes blessées soht M..e A. St-Pierre,
‘rue Wilma, Mile B Pilotte. de
!Trout-Lake. J. Faubert, rue Bal-
‘sam, Timmins, et E. 8tuil, rue Yau-
ra, Sudbury.
Un autobus de

Nick'e Beit,
est le propriétaire, a capoté à 40
{milles à l'ouest d’Espanoia, vendre-
{di dernier, blessant un voyageur.
L'essien de l'avant de l’autobus se
brisa et fut la cause de l'accident.
Un tro.sieme accident de la route

,a été cause de !l_ aputaiion d'une

 

ia compagnie

{jambe a M. Robertson, mineur à la |
imine Creighton. M. Robertson, 24
lans, se rendait à Toronto ou il de-
, vait senrdier dans la marine cana-
!dienne. Il voyageait dans un ca-
‘mion qui vint en collision avec une
"automobile conduite par M. D. Per-
‘reault, de Verner. Robertson eut la
| jambe douloureusement broyée
‘quand il se trouva pris sous le châs-
sis du camion. Transporté immé-
‘diatement à l'hôpital de Sturgeon-
‘Falls, on lui amputa une jambe.

 

| Les épiciers de la viile désirent
que la
magasins a 7 heures, Je samedi, s'é-
tendent aussi aux magasins de bon-
bons ‘En effet, disent-ils, plusieurs
de ces derniers vendent de la viande
et des légumes, et devraient être su-
{jets à la loi mise en vigueur par le
conseil de ville, la gemaine dernière.

Il est probable qu'un comité sera
formé pour formuler un amende-
ment au règlement afn d'inclure
:tous les magasins de bonbons de la
| ville. A cet effzt, cing propriétaires
et gérants de magasins ont été
nommés pour proposer cet amende-
ment. Ce sont D. Jessup, marchand
de la rue Elm, président, O. Laine,
B. McDonnell, A. Buchanan et E.-F.
Smith.

NOTES LOCALES
Le R. P. G. Belcourt, S.J., préfet

des études au collège du Sacré-
Coeur. le R. P. H. Bertrand, préfet
de discipline, et le R. P. P. Chartiez,
S.J., professeur de philosophie, sont
revenus au collège après avoir pas-
sé quelques semaines au chalet d'été
des RR. PP. Jésuites, au Lac Lau-
zon.
—Le R. P. Desjardins est revenu

au collège après avoir fait du mi-
nistère à Montréel.
—Les RR. PP. scholastiques Cas-

tonguay, Lemieux, F. Cossette et P.-
E. Beaulieu, tous de la Compagnie
de Jésus, sont arrivés au coliége ou
ils enseigneront l'an prochain.
—Un grand nombre d'é:èves. an-

ciens et actueis, ont assisté à la
messe spécialement célébrée pour
eux le jour de la féte de l'Assomp-
tion. Le R. P. G. Courteau, SJ.
rècteur, officiait. Après la messe,
les assistants prirent le déjeuner au
collège et se récréèrent durant le
reste de la matinée sur le terrain
du collège.

 
 

BELLE FÊTE

RELIGIEUSE
\ BÉARN. Qué.
BEARN ‘Qué.» — Il y a quelque

temps, un banquet fut donné à Ia
demeure de M. 'O.-D. Gaudet, a
l'occasion des cinquan © ans de vie
religieuse de la Rév. Sr Marie-Oc-
tave (née Prescille Gaudet' de la
Congrégation des Srs de Stc-Anne.
de Lachine. Elle était accompa-
gnée de ses deux niéces, ies RK. 88.
Steléon de Rome et St-Lécnien,
des Soeurs de l'ASV. venues de
Nicolet pour la circonstance.

La jublilaire était vraiment à fé-
liciter, avec son air hon et accue:l-
lant. Elle sut s'attirer même les
plus petits qui, n’avant pas encore
vu de religieuses, sont portés à la
timidité. Bes fréres, ses soeurs tous
semblaient revivre un peu le beau
passé. Quel spectacle attencris-
sant! Exemple frappant d'emitie
fraternelle. Que dire de la jeunes-
se, Aussi gaie que bruyante Cha-
cun entourait la jubilaire d'atten-
tion respectueuse, chacun lui sou-
rialt et voulait lui offrir ses félici- ‘
tations. Le local revatait un air de
fète dans son décor charmant: et
invitait à la joie. Le repas fut pris
avec entrain et appétit. Mile Ju-
liefte Lepage, niéce de la jubilai-
re, avait ai bien préparé sur un po-
i dessin leamenu suivant q''il pou-
vait tenter q'importe qui.

“À la santé de la jubilairc*
!.- Pommes: fruits goûtés avec dé-

lice par nos premiers parents.
2 - Bananes remplies d'amitié fra-

ternelle.

Fruits assortis. accompagnés de
félleitations sincères.

« Sandwichs au lard assaison-
né de légumes, assurant une
longue wie.

% - Bonnes galettes, dites de St-
Alphonse.

* « Déliciepx gâteaux de chez nous.
7 -Thé et café réchauffant les

souvertrs.

La soirée se partagea centre ce
nonnes chansons canadiennes. de
vetite: historieiigs. bien choisies,

3.

ces déclamations joyeuses et de |
x4i8 propos, de sorte que tous su- |
rent bien s'amuser.

Au déclin de cette soirée. des
isonurs de circonsiance furent
rrononcés par MM. Anthime et Al-
vhonse Gaudet auxquels l'héroine
-e la fête sut répondre dans des
ermes appropriés. Elle remercia

vous et chacun de leur présence et
re tout ce qu'on avait fait pour elle

en ce jour à jamais mémorable ce |
vg noces d'or parmi: les siens. C
‘ut pour l'assistance un desser* dé-
licleux que les bonnes parles ce
‘ette estimée religieuse.
Pour clore TK fête. le chant patri-

otique de “O Canada’ fut entonne,
démontrant. comme Je dit la R.
Boeur. que nous sommes bien Ca-
radiens francais. Parmi
vives ont remarqusit les RR
st-Léon de Rome et S!'-Léonien,
nèces de la jubliaire. sa soeur.
Mmé vve Sinaï Robichaud et son bien-être) Lises les annonces | M. Napoléon Fournier,

les con-|
ss.!

fils M. Donat Robichaud; ses frères

MM. Anthime, Léon, Albert Gau-
det et leurs épouses, sa belie-sceur,
Mme David Gaudet; neveux et
nieces: MM. et Mme Andreniq.z
Bélanger. Hormidas Trudel, Al-
phonse Gaudet, P.-D. Gaudet, Syl-
vio Gaudet, Rémi Belleliumeur,
Andréas Lepage, Albertine Fer-
ron, Emery Lepage, Joseph Gaudet,
Gérard Beauragard, Eugéne Lali-
berté, Joseph Héroux, Léo Bélanger
Alphonse Bélanger. Damlen Gau-
det Lucien Gaudet, Mme Alfred
Brisson, M. Jérémie Gande:. Mme
vve Azarie Lachapelle, tous de Bô-
arn:M M. et Mmes Æmilien Gaudet
et Viateur Baril, Mme Réal Ma-

thieu, de Belleterre, Mme vve Phi-
lippe l.epage, de Laverlochere.
Mme Rosario Demers, de Portland,
Maine, M. et Mme S3ylvio Frappier.
de Lorrainville, M. Jean-Baptiste

Gaudet, de Boishatel, M. et Mme
Jean-Claude Mathie, de Fabre 1]

faut ajouter aussi un grand nom-
bre d'ariére-neveux et arriére-
nièces.
Une grand'messe d'actinn de gra-

ce fut célébrée le lendemain de
cette fête en l'honneur de Ste-An-
ne par M. le curé J. Lachapelle de
cette paroisse. Plusieurs parents y
assitèrent eee

| Diminution de
la consommation
de essence

———

ROUYN (Qué). le 18. —
des rapports fournis récemment par
queiques-uns des vendeurs d'essen-
ce des villes-soeurs, la consomma-

d'environ 20 pour cent depuis que
le gouvernement a imposé les res-

Plusieurs sont d'avis que la con-
sommation diminuera de plus en

plus par suite des appels répétés
des autorités fédérales et aussi par-
ce que la saison des sorties à la
campagne et des promenades d'a-
grément s'achève.

; M est difficile. a-t-on fait re-
marquer, d'évaluer au juste la dif-
férence entre la consommation ré-
gulitre et la consommation res-

 
de clients, qui achetaient leur es-
sence à crédit. ont pu, soit Uhanger
de poste. soit se rationner volon-

i tairement. par suite de l'établisse-
; ment de la vente au comptant par-
i tout. Pour sa part. lun des ven-
| deurs qui faisait le plus de ventes
à crédit. a déciaré qu'il avait noté
une diminution de 28 pour cent

} da son commerce. De ce fait. les
ventes ont pu augmenter propor-
tionnellement ailleurs, mais génére-
lement parlant la moyenne de di-
minution serait d'environ 20 pour

cent dans les villes de Rouyn-No-
randa. °

emmarestre

Chaque jour ll vous est of-
fert de nouvelles idées de
nouveaux moyens de jouisran -

ces, de nouveties aides à votre

dont M. P. Barbeau

loi de fermeture de leurs |

1 vr * ow

Une pionnière
!

de Sudbury

meurt à 91 ans

| —~
SUDBURY.Ont, le 18 ‘DNC)—

iL'une des premières personnes |
‘s'étan!ir dans Sudbury, Mme Ursu.e
! Bélanger est morte jeuc; soir dere
‘nier, à l'âge de 94 ans, après une
ma:adie dun jour seuement. Lors-
‘que M. et Mme Bélanger vinrent
s'étabiir a Sudbury, 1! n'y avait
que sept maisons là ou se trouve
aujourd'hui une des villes lee pius !‘

i florissantes du Canada et dopt ja.
| popu'ation est de 35000 Ames La
famiie Bélanger s'étab.it sur Je
présent site de la piste de course, il
y a 50 ans, et vit grandir ce petit
hameau en l'une des plus impor-
tantes viiles du pass. En 1934, le
vénérab:e couple célébrait :e 651ème

j anniversaire de son mariage Que'-
‘ques mois pius tard, M. Bélanger
succombait à la maladie, et Mme
Bélanger devena.t aveugle à la sul-
te d'une cataracte qui enieva com-
plétement !a vue. Eule résidait chez
sa fille, Mme B. Lagacé, née Sophie,
312 rue Murray.
Mme Bélanger naquit a Renfrew,

Ont. et à l'âge de 22 ans, elle épou-
;sa M. Marce! Bélanger. Que'ques
jannées pius tard, la famille s'éta-
blissait définitivement à Sudbury.
Pzndant ces années de colonisation,
Mme Bélanger était connue de tout

pie district en sa capacité de sage-
y femme. Elle assista à la naissance
de 325 enfants de toutes les na-
ltiona:ltés: française. anglaise, polo-
naise, fin.andaise, métisse et autres,
‘et partout on l'appe:ait ‘La Vieille
! Bélanger”.

Les funézailles ont eu lieu en l’é-
glise St-Jean de Brébeuf, samedi
matin. Mgr J.-H. Coalller, curé, of-
ficiait, assisté de M. le vicaire O.
Campeau, diacre, et du R. P. F. Cos-

!sette, SJ. sous-diacre Les RR. PP.
!scholastiques du College du Sacré-
| Coeur firent le chant. Les porieurs
étaient MM E. Lalancette, F. Tur-

; pin, F. Kingsiey, V. Bélanger. L.
O'Connor et H. Prévost.

| Lui survivent deux filles: Mme |
:Juseph  Duhaime, d'Espanola, et |
Mme R. Lagacé, de Sudbury; deux
fils: Edouard, d'Espanola, et Louis, | Une nouvelle campagne de vente.
ide Sudbury; une soeur, Mme H. les crrtificais d'épargne de guerre|
Prévost, de Sudbury. | a'ouvrira le 30 août prochain par |

|

  
certificats
d'épargne

t
i

La défunte était membre de là une tuurnée a travers le Canada
(Paroisse St-Jean de Brébeuf depuis ; qu'entveprendra j'hon. J.-L. Isley,
ila fondation de cette paroisse! ministre des finances. C'est ce
ayant été auparavant de la paroisse \ju'on a annoncé lel aujourd'hui
Ste-Anne qu'elle vit s'étendre d'une :jux quartiers généraux du comité

| Bates paroisses du diocèse des PiUS ‘national d'épargne de guerre.
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à la Havane
— —.

‘Presse associée)
LA HAVANE, le 19 — On comp-

te 12 personnes blessées par suite
de l'acte de terroristes, qui ont dy-
namité deux magasins de chaussu-

! res, une manufacture de miroirs et
un entrepdt. Quelques-uns de ces
immeubles sont dans le centre com-

mercial de La Havane.
La police garde la silence sur les

Selon i

tion de la gazoline aurait baissé :

trictions sur la vente de ce produit. |

treinte, étant donné que beaucoup

; Ste-Marie.
L'innumation eut lieu au cime-

tière de Sudbury. !
A la famille en deuil, le “Droit”

‘offre ses sincères condoléances |
> 1

| Sturgeon-Falls |
i

 

‘De notre corresponaant)
STURGEON-FALLS, Ont, le 18.

— D'après les dernières nouvelles
i de l'hôpital! St-Jean de Brébeuf. les|
; blessés dans l'accidnet sur la route

| Sturgeon-Falls-Verner sont main-
! tenant hors de danger.

M. Mason Robertson, à qui les.
| Drs H. Palement et P-M. Young
durent amputer une jambe, inspira
des craintes sérieuses, mais il est
maintenant beaucoup mieux, ainsi

|que M. McLacomb, de Toronto, et
Mlle Fernande Perreault, de Verner.

| Une enquête aura lleu aussitôt que
l'état des blessés le permettra, a an-

| noncé le policier provincial Morel.
FUNERAILLES DE Mme ARTHUR

FORGET |
Mercredi le 13, avaient lieu dans

l'église du Sacré-Coeur, les funé-
railles de Mme Arthur Forget. M !

l'abbé P. Blais officiait.
La défunte décéda, le 11 roût à

l'hôpital St-Joseph de Sudbury. |

aprés trols jours de maladie. Elle
épouse M. Art. Forget. à siurgeon-

Falis, et demeura dans notre ville.
durant cinq ans.
Lui survivent: son époux six fils,

Arthur. de Hugel, Ernest, de Ver-
ner, Edouard, de River-Valley,'
Georges, de Nobel, Mathias, de Sud-

bury et Marcel, de Hugel; six filles: |
Mmes J. Aubin, de Field, E.-D. For-
get, de Sturgeon-Falls, M. Dowdell,
de Sudbury. C. Delomier, de Cache-
Bay, A. Lapensée, de Verner P
St-Gecrges. de Lavigne; trois fre-:
res: MM. Félix Valade, de Uimmins.

Eustache et Cléphon Valade, de!
Cache-Bay. et six soeurs, dont
Mmes A. Laflèche, M. L Heureux,
E. Shank, M. Galipegu, J. Sank, de
Sturgeon-Falls.

VA-ET-VIENT
Michel Culle et ses enfants ont

passé quelques semaines à Ottawa |

ou ils visitérent des parents et
amis.

Mlle Raymonde Frappier passe
quelques jours à Sudbury
Mlle Rose Sullivan visite actuel-

lement Ottawa, Montréal et Bour-

lamaque. Elle actompagne M. et
Mme Georges Fournier et leur fil-
lette.

C. Marcel Girard, de North-Bay,
était de passage en ville pour affai-
res récemment. i
Mle Rosa Villeneuve est allée à :

Sudbury pour quelques jours der-|
n:érement.
Mile Simone Lemieux. d Ottewa.!

visitait sa soeur, Sr Théodore de
de l'hôpital Brébeuf, ainsi que des:

| amis, ia semaine dernière.

M. Arnold Moore, de la RCAF |

:

 

 

  
du Camp Borden, ainsi que 1 Trem-

: blay, du même camp, ent passé |
‘quelques !ou:a dans leurs ‘amilles,

M. Lionel Fortier visitait sa soeur,
| Mme Alcide Lavergne. 4 Hamilton,
| dernièrement. i

Mile Yvette Grignon viute Milles |
Hélène, Gertrude et Cécile Philion !
à leur villa d'été. à Noëlville.
M. et Mme Tom McKay. de Dé-

troit, Mich. visitent actuellement
| des amis en ville.

M. Arthur Gilet, de Detroit. a!
passé une partie de ses vacances
dans notre ville.

M. et Mme H. Bourassa, ainsi que
leurs enfants Jean-Marie, Grégoire
et Yves sont aliées à Haileybury
en fin de semaine. Mme S. Van-
nier revenait avec eux. après avoir :
passé une dizaine de jours chez son
fils. M. E. Vannier.
M. et Mme Albert Serre. de Sud-

bury, aimzi que leurs enfants visi-
talent leurs parents dern.erement. |
M et Mme Etienne Michaud, del

Banfuld, visitaient des parents en
ville. dernièrement.
Mlle Thérèse Fortier a passé

quelques jours chez sa sœur Mme|
E. Vannier. d'Haileybury. ‘
Mme Lionel Lavigne et son fils,

Jacques, de Montréal, sont ies hôtes
de Mme S. Aubry.

M. et Mme Gérard Fournier !
| d'O:tawa, passent un mois dans no-
| tre ville.
Mme J Statt. de Huntevule. ain-

si que M. et Mme À. Bu:rgess. de

 

 

du Sault- |

! projette de prononce: que:ques dis-

dispos.tion du comité nacional on

réa’, est en visite chex ses parents

Bien Que le ministre des finances
PE ave : ; motifs possibles des bmbardements,

cours, son VO) age sera surtout cvon- qui ont eu Heu tard hier soir, mais

sacré à organiser la vente des cer-
tifiecuts d'épargne de guerre. I! in-

sistera l'importance de faire
contribuer les travailleurs au Ca-

nada
D'après les derniers c oilfres À ja

noir, où deux hommes auraient été
vus lançant des exnlosifs.
Le premier ministre Carlos Sala-

drigas a promis que des mesures
énergiques seraient prises par le
gouvernement, ‘afin de réprimer
cette attaque contre l'ordre, la vie

et la propriété”.

sur

croit que les saiaiies au Canada
cette annde se totaliseront à $7uv.-
000.000 et l'un veut qu'une nottion

croissante de cette somie soit af-
fecté à l'aclit de certificats d'épar-

fique

 
Avions et aviateurs attendent le duc de Kent pour insnection. Cette photo a été prise à Sca Islands

là où on fabriquera a l'avenir les avions Boeing.

La vente des Les terroristes Le restaurant de
sont à l'oeuvre

 

!

elle est à la recherche d'un redan’

“la direction.
‘

Mme M. PROULX

EST DÉCÉDÉE
Mme Malvina Froulx. nee Asse-

lin. est décédée hier à l'hospice
Saint-Charles à l'âge de 51 ans,
aprés une courte maladie. Née à
Ottawa, eile était la fille de feu

Paul-Emile Asselin et de sun

Lui surv:vent un fils, Donald

Proulx, d'Ottawa; une fille, Mme

Wilfrid Beauchamp Laurcite),

d'Ottawa; une soeur, Mme Louis

Gamacie. de Rockland.

| Les funéra:les auront lieu de-

main matin. On quittera les sa-

lons funéraires Gauthier, 269, rue
 

vice sera chanté à 8 heures. Lin-

humation se fera au cimetière pa-

roissial, de Rockland (Ontario.

“Le Droit” offre à la famille en

deuil ses sincères condoléances.

Aviateurs de
Amérique du
Sud a Ottawa
Venus au Canada étudier sur

place le fonctionnement du plan
impérial d'entrajnement aérien.
cinq aviateurs de l'Amérique du Sud
we arrivés 4 Ottawa, hier.

Ces cinq av.ateurs ont séjourné
un mois en Grande-Bretagne avant

de venir en notre pays. Ils passe-
ront une autre semaine au Canada.
Après quoi. ils repartiront pour
leurs pays respectifs aprés un bref

séjour aux Etats-Unis.
Cette mission aérienne est dirigée

par le commandant d'escadre Jorge
Gana Eastman du Chill. I est

: accompagné par le chef d'escadril-
le Luis F. Contreras. aussi du Chili;

“Nous vous servons ici pour les par le lieutenant commandant
servir là-bas”, dit l'inscription qu'on ! Alexandre Marengo du service
voit 4 lentrée du restatrant de la; aérien de la marine de I'Argentine;

Croix-Rouge, à l'Exposition d'Ot- par le chef d'escadrille Pedro A.
tawa. Ce mot dit bien aussi l'at-  Griva et par le lieutenant de sec-
mosphère général de l'exposition tlon E. Fuller da Costa, tous deux
cette annér, atmosphère qui ne ide l'aviation péruvienne.

la Croix-Rouge  à l'Exposition
- ——

cesse — sauf peut-être dans le —. -

“midway” — de floiter sur tout le A

parcours des tentes et même devant nquête Sur
l'estrace.
En effet. tout se fait sous tentes,

cette année, à l'Exposition. Pas un

epouse, feu Josephine Lajeunesse.

d'Ottawa: un frere, Emile Asselin,:

!

}

i

|
|

| commandement du

 
!

 

Bombardements

allemands pres

du port d’Odessa
—

«Presse associée

BERLIN le 19 — La DNB l'a-

gence de propagande e* de nou-
velles a:lemande, rapporte au'cur-
d'hui que l'av:ation allemande 4
bombardé sars rent quatre milles
de cête le long dua pert d Odessa
comme les forces 8o0.ietigties ten-
taisnt de retra::er par mer. La D.
N. B. ajoute que six transports d'un
tonnage total de 15000 tonnes ont

Saint-Patrice à 7 h. 45 pour se | été coulés et qu'un croiseur et une

rendre à la Basilique où un ser- | vedette lance-torpille endommagés.
Plus à lest. on rapporte que les

unités mécenisées naczies sous. le
géreral Ewald

von Kleist. descendant d'une famii-
le prussienne qui comnte 35 gé-
néraux allemands poursuivent les
troupes russes qui retrailent et ten-

tent de traverser le Dnieper aprés
avoir abandonné la base navale
russe de Nikolaiev
Ce qui reste de quatre divisions

russes aurait été balavé à un en-
droit entre Nikolaiev e: le Dniener
nendant que ces soldats russes ten«
taient de retraiter
On ne sait pas cenendant jusqu'A

quel point l'avance a!lemande a été
portée. Mais l'emnloi de l'expression
le ‘bas canal” porte à croire que la
ligne de feu se trouve maintenant

quelque part entre les villes de
Kherson et de Nikopol. Kherson se
trouve à l'embouchure du Dniener
et à 25 ‘Îles AU sud-est de Niko-
laiev dont les Allemands annone
cair t la capture dimanche. Niko
pol est à 10N milles environ au
nord-est de Kherann et à 60 milles

au sud de la ville industrielle de
nieneronetrovsk.

er re --

les quais de
Brooklyn

(Presse associée)

NEW-YORK. 19. On compte
déià cing morts et 55 personnes
grivèrement blessées, À la suite de
l'incendie du navire Panuco, et de

     

édifice n'a été évacué par les sol- |
, dats pour cetie semaine, sauf une |

Buil-;section du “Manufacturers’
ding’, ou sont situés les bureaux de

I£s exMibits sont sous

drs tentes.

façon la vie des soldats de notre ar-

mée.
Au restaurant de la Croix-Rouge,

- | On voit encore des scldats aider à la. | ;
Les maisons d'affaires endomma-| cuisine, en pelan: les pommes de, Mencer aujourd hui même une en-

gées étaient mises en opération par : +-rre cu en exécutant d'autres tra ‘“luêre pour connaître les causés qui

des Espagnols. La police trouva d°S ‘aux, tels le lavage de la vaisselle, | nt fait mourir le polssor en gran-

Ceriaines tentes aussi.

ouvertes au public, racontent à leur

le poisson de
9 e

l'Outaouais
ROCKLAND (Ont>, 'e 19—(D. N.

0) —Lunadi solr, les médecins du

‘bureau d'hygiène provincial arri-
vaient À l'hôtel Tague afin de com-

Ii

5 de gieuve cartes marquées ‘V pour la victoire ’ | je service au comptoir, ete… de quantiié au début du mois.
gne de x : ; ._.. Parmi les débris. ur t d'excellente !-es j‘urnaux nous ont déjà ap-

L'itinéraire temporaire du minis- ; . Ce restaurant ser ce !
sitinér pe ro La première explosion se produisit’ nouriture, don: une bonne partie'Pris qu'il est défendu aux étalages

tre desfinances ee ant Cel AU magasin de chaussures “A 1a! gi composé de cadeaux reçus de de poisson d'Otiawa  d'acheter ie
part d'Ottawa, le “7 aoû Ar Mode”. Elle cassa les vitres du! Cultivateurs ou autres personnes poisson pêché entre Ottawa et
A Saskatoon, je 2? septembre: à Ed-

monton, le 3 septembre; à Vancou-
ver, le 5 septembre; à Victoria, le

6 septemire; à Ca!gary, le 8 sep-
temire: à Regina. le 9 septembre:
à Winnipez, le 10 septembre; A

Montréal, le 13 septembre et à To-

ronto, Je 22 septembre.

L'itinéraire pour ‘es maritimes
n'est pas encore déterminé, mais

on présume que M. [lsley s’y rendra

au début d'ortohre

Timmins

et une exlosion endommagea an
autre magasin de chaussures.

dans un faubourg du nom d'En-
sanche. Dans le faubourg Jesus de:

-= sement de fournitures hygiéniques
ont été endommagés.
Sur des cartes trouvées près de

l'endroit de l'explosion on voyait le
portrait d’Antonio Guiteras, chef
révolutionnaire de la gauche, tué il
vy a trois ans dans une bagarre avez
des soldats cubains,Ont.

TIMMINS (Ont) — I y a quel-
que temps avait leu & la résidence
de Mme Arsidas Plouffe, 8, Mont-
gomery, une soirée d'adieu organisée
par les membres de la J.O.C,, à l’oc-

casion du départ de Mlle Cécile
Plouffe. pour le service civil d'Ot-
tawa. Les Jocistes lui présentèrent

Mlle C. Arsenault

une sacoche et une paire de gants,‘ à M. J.-P. Guertin
outre d'autres jolls et utiles ca- ee.
deaux. Mille Plouffe sut remercier

cha!eureusement ses amies Jocistes A huit heures hier

Il y eut chant, musique, Jeux de l'égiise Saint-François, M. l'abbé
carte et divertissement Le lun-h, Lucien Beaudoin a béni le mariage
fut ser rarMmeEee aldée de Mlle Carmela Arsenault, fille de

e Miles ge . -, M. et Mme Rufin Arsenaul’. et de
rie Robineau et Colette Plouffe. M. Jean-Paul Guertin, fils de Me et

aoreitolaJete:Mileoy , de Mme Waldo Guertin. M. Wilfrid
iv, ? , ’ Lavoie. oncle de la mariés, a rendu

Bazinet, Cécile Plouffe, Yolande | yn programme de chant, accompa-
Barbarie, Lucille Meunier, Rolande igné a l'orgue par M. Paul Pelletier.

Deschamps. LALousdeus. La mariée portait un ensemble re-

Plouffe, ‘Marguerite Blais. Yvette EEDieuciel drape et
Doré. Yvette Desgagné, Viola Danis. en chapeau à larges bords éte.. dn

are Bthiaee an ‘même ton et elle portait un bouquet
, : . !*- | de corsage de roses hélie et de

mette. Laurent Jemme., Ludovic bouvardias. Ophé ‘à

Costet Georger Lavarre pn Après la cérémonie. une réception
î et M. Mme Arslda Ul- "eu: lieu 4 la demeure des parents
‘Tr re hanté de la mariée. Pius tard, les nou-

ous se retirérent enchantes. veaux époux partirent pour Montréal
Mile Cécile Plouffe est actuelle- et Québec. A leur retour. ils éliront

ment avec sa soeur Rose-Mel, al domicile avenue Laurier-est.
service civil depuis près de quatre me nv n ‘mois. i cur vovager. la marié por‘ ait

une robe de crèpe beige de confec-
Noëlville, On 7 | tion simple et un chapeau de feutre

 

--—.- 
Le mariage de

matin en

à bords relevés, @ même nuance
! Ses accessoires étaient de couleur

NOELVILLE, Ont. (DN.C.). — ‘an.
M. et Mme Albini Meilleur font, Au nombre des invités venus de
part à leurs parents et amis de in l'étranger. on notait M. et Mm?

Pierre Chevarie, de Moncton, et M.

et Mme Wilfrid Lavo'e, de Montréal.
tlle

Kitigan
tDe notre correspondant)

KITIGAN, Ont, 18— Les cultiva-
teurs ont presque terminé la coupe
du foin qui a été engrangé en bon
état. La récoite sera moindre que

ceile de l'an dernier.
Madame Nap. Villeneuve est de

retour d'un voyage à Oitawa et dans

l'Abitibi, où elle visitait un grand

naissañce d'un fils baptisé sous les |
prénoms de Joseph-Marcel-Roméo.
Parrain et marraine: M. et Mme!
Roméo Pitre.
M. et Mme Oza Pednesuit an- :

noncent nUssi la naissance d'un fils ;
baptisé sous les prénoms de Jo-
seph-Raymond-Robert. Parrain et
marraine M. et Mme Nap. Cha-
rette.

A M. et Mme Antonio Conlom-
Se est née une fille baptisée scus:
les prénoms de Marie-Huguette-
Andréa. Parrain et marreine. M.
et Mme Anseime Coulombe.

Est né à M. et Mme Licnel Do-
rion, un fils baptisé sous les pre-
noms de Joseph - Mare - Rolend.|
Parrain et marraine: M. et
Roland Lavoie.

M. et Mme Eugène Maver, de
indsor, rendent visite À lrurs pa-

rents, M. et Mme Edmond Maver. ire: .
M. et Mme William Maver sont | Mov MiliiiredNonb-Bayune

retournés à Windsor après avoir soirée-surt -
passé des vacances dans leur fa-
mille, chef M et Mme Edmond
Mayer.

Mme Pierre Paradis et ses
fants de Chapieau, visitent MM.
Mme Noé Chartrand et les famil-

 

24 ans d'absence.
Nos écoies ouvriront leurs portes

le 2 sept. Ce serait 15 jours plus tôt
;que l'an dernier.
; Plusieurs de nos jeunes gens s'ap-
|prétent à aller faire leur entraine-

Mme

| phonse Parent, à l'occasion du dé-
part de leur fille Rita pour le cou-

en- | vent.

| Gertrude et Jeanne-Mance: M. et:

grand magasin à rayons El Encar:9.| généreuses.

|
Monte, une baignoire et un établis-

t

_—__-_
| Les agents de ia sûreté locale à

|

Les Scouts aident aussi au ser-

vice.
—-

150 ENFANTS
PERDUS. .
ET RETROUVÉS

Un boulanger d'Otta-
.Wa a pris à sa charge de fournir

LA | jes fèves au lard cuites dans ses
manufacture de miroirs est située. fours,

Rock:and.

QUELQUES FAITS
l'extrême séchercsre de juillet

dernier a fait que le niveau de la
rivière Ottawa n’a jamais été sl bas

par ics poissonniers de la région.

P:usieurs familles sont gravement

“tteintes par cette déplorable a

tuation. Iles rêgiements prohibitifs

signifient une grande perte d'ar-

gent.
M. Arthur Prévost, poissonnter de

Rockland depuis plus d'une trentai-

ne d'années, est convaincu ue la

sécheresse a puissamment a:dé à

,lAire mourir le poisson. Mais ce

n'est pas là l'unique raison, selon

 

 

l'Exposition et les scouts ont été as-!,
sez cecupés durant la journée, hier,

à retracer les enfants perdus, On
compte que 150 enfants se sont per-
dus durant la journée.

+

: Laurette Lauzon, est decédee su- |
|

pleines. !

+

|

-

1

|
}

|
{+ Rita. Emily,
|
|

|
|
I
'
i

'

!

|
!
i;
$

-surprise chez M et Mme Al-! Sudburs.
|
!

L'assistance,

palement formé par des enfants qui
entraient graiuitement sur, le ter-

ram jusqu'à six heures.

Mme ReadeStewart

décédée subitement
_—_

Mme Reade Stewart, g.m.g., née

bitement, h.er, a sa demeure de
Wychwood, à l'age de 42 ans. La |
défunte était née a Ottawa, le 19
juin, 1900, et elle avait fait ses
etudes chez les Soeurs de la Sa-
gesse. à Eastview. Elle était la
fille de M. et Mme Nelson Lauzon,
qui lui survivent.

Eiie avait épousé en premieres
noces, feu M. Léo Landry, et en
1940, elle épousait en secondes no-
ces, M. Reade Stewart. Elle de-
meurait au numéro Z206' de la
rue Guigues. La défunte était

membre de la Croix Rouge Cana-

Gienie eL u'avait jamais comple-
tement laissé ses occupations de

Garde-Malade.
Outre sen père ct sa mere, elle

laisse pour pleurer sa perte, son
epoux, M. Stewart, une fille, Su-
zanne Landry, et trois beile-filles,

et Phyllis Stewart.
Lui survivent également, un frère,
M. Emile Lauzon, bijoutier, et une
socur, Mme François Landry,
(Jeanne), de Buckingham,

Les funéraiiies auront lieu ven-
dredi prochain, le 22. La dépouille
mortelle quittera Jes salons funé-
raires Gauthier, 259, rue St-Patri-
ce, à sept heures et quarante-cing.
pour se rendre à la Basilique. ou
le service funèbre sera chanté, à
huit heures. L'inhumation se fera
au cimetière Notre-Dame d'Otta-
wa.
A la famlle en deuil, “Le Droit”

(nombre de parents et d'amis après offre ses condoléances,

River-Valley
RIVER-VALLEY. Ont. :DNC)}

— M. Arthur Carre, de Timmins,
rencait visite à son père di-
manche dernier

M. et Mme Paul Beaudr-. de
Ont. passent quelques

jours chez M. et Mme KE. Carre, &
leur retour d'une viyage de deux

 

Etalent présentes Mme Jos.| semaines a Gaspé. Que, St-Hya-
et | Dumais et ses trois filles: Monique. ; cinihe, Montréal et Ottawa

Mile Ida Giroux est ailée passer

ies Chartrand ; Mme Bernard Dumais et urs filles | deux semaine à Win-sor, chez des

Mariette et Louise sont revenues |
d'Astorville où ellrs ont visité M. |
et Mme Adjutor Rochefort.

fired et Florence Johansen, Ro-

! Roudreau. Rita. Rhéa et Jacqueline
 

lereuve ¢ Germaine Gaulin
pour une couple de semaines Le 2° fujliet est née Maris-8imon-

M. Antoine Valade. de Toronto

dreau, I: éne Roy. Solange Cayonette. !}

ne. erfant de M. ei Mme Florimord St-Jcachim,
! Mamailton. sont les hfies de Mle sta:t récemment de passage Chez sa Tellana née Mary Ann Buger.
| Fabiola et Léonie Théoret ‘mère. en route pour le Auult-Ste- Parrain et Lizzraine M. et Mme Ro-;

ge Munt- Marie. méo Giguere |

parents.
Mme Louise Larcher et sa soeur,

Mile Rita Carré, son revenues de
æalie et Marguerite Doucet. Azella : Timmins ou ciles ont passé un

mois en visite chez leur fre:e et
Lortie. Denise Rochon. Thérèse Vil- ‘soeur. M. Bob Carré et Mme Lo-

renso Dercotaux.

M et Mme Hector leboeuf de
ort nassé queque:

jours en visite chez M. Aivert
Giroux.

Mme A Marshall deuxet ses

hier, se chiffrait à
69500 €. ce nombre était princi-

M, Prévost, interviews cea jours-

; LL nous déc'ara.* que ie dynamité-

|e ul se pratique dans les manceu-

vres afr:ennes de la RCAF, an

|fac Desrhênes. a pour effet
| a'ftourd r et de tuer je poisson qui
font vent échoue: à Rockland, sur

les grèves.

Rappeions-nous, continua - * - ft»
que eau a monté suhitement de

j aire pieds as début du mols,
jane 0 le poliseen  déJA mort
levres À tous ceux dont se sont dé-

et

barrasrés les “sports” se sont éche-
lonnés presque dans le même temps
sur la rive sud de l'Outaouris.

les acidea qui nroviennent des

mos'ine de puipe de 1a Gatineau et
de Massnn ne sont pas de na’ure

À a der le polssnn À vivre
—_

| Les Allemands

là 75 milles au

+

nord de Léningrad
———

MOSCOU, le 19, (PA) — Kingi-
sepp, centre ferroviaire sur la rou-
te de Leningrad, est tombée ent'e
les mains allemandes a la suite
d'une poussée des forces nazies aur
le flanc nord, De la sorte les na-
ïxs se trouvent à 75 milles au nord
de Leningrad.
Cette nouvelle fut annoncée à

Moscou par un bulletin de guerre
dans lequel on disait que les Rus-
ses luitalent opiniâtrement. La
ville de Kingisepp es: siuée sur les

frontières de la Russie et de |'Es-
tonie, dans la province de Lenin-
grad. Un comuniqué émis ce midi
dit que la lutte a fait rage durant
toute la nuit sur ja plus grande
partie du front.
Un comuniqué de nuit de la ea-

pitaié russe disait que les navires
Sombardiers de l'armée sociétique
avait réussi à couler un sous-ma-
rin allemand et deux transports
dans la Baltique.
La capitale soviétique a eu une

autre aderte Ce raid aérien au
cours de la nuit. Selon les au'ôr:-
tés cependant, il n’y a eu que des
dommages sans importance bien

que des bombes expiosives soient
tombées au centre de la vilie Gu
seul avion ennerni qui ait réussi à
percer les défenses de Moscou.
Le bureau d'information scviéti-

que dit que lea Ruases, encerciés
par les Nazis à l'arr:êre des lignes,
pours:tuvent une guerre de guérillas
qui cause beaucoup de abucis aux
Allemands.
Cing-cent-vingt soldats russes

ont réussi à rejoindre le gros de
l'armée soviétique après avoir har-
celé j’'ennemi pendant 20 jours et
causer des pertes eéontidérablos. Les
Allemands comptaient déjà ses soi-
dals au nombre des prisor.‘ijers,

enfants. ainsi que Irving Boucher,
de Sudbury, sent venus rendre vi-

sie à des parents.
M. et Mme Densil Horner de Nn-

bel. Mme E Marion, récemmer!.

; la ligrie de courrier de Cuba. et on
| crain que le nembre des morts ne
, s'élève à 20 ou plus. quand on aura

 
I
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i

|
!
}i

é‘aient en visite ches M. et cas d'urgence.
qu'exigernnt les circons'an“es.

 

fait des recherches dans la car-
casse fumante du navire et dans les
ruines calcinées du qual de Breck-
lyn. de la New York Dock Company.
On ignore combien de membres

d'équipage st de débardeurs ent
été ensovells dans les cinq cales
d'acier du Panuco, pendant que le
feu faisait Tage dans le quai, le
navire et de nombreuses petites em-
barcations hier. avec une vitesse
remarquable

Bien que l'incendie ait eu len
au bord de l'eau, dans un endroit
de défense. en face de l'arsenal de
marine de Brooklyn et de nombreux
docks. la possibilité de sabotage est
regardée comme improbable Les

pertes sont estimées à plus de
$1 500.000.

Les officiers des corms de pom-
piers qui ont répondu à cinq aiare
mes dans cet incendie. qui fut aper-
çu vers midi par des milliers de
personnes, disent qu'il n'y a pas
d'indice immédiat que le feu ait
été l'oeuvre de saboteurs.
Les membres d'une commission

nommée par le secrétaire du com-
merce Jease Jones ont été envoyés
de V’ashington pour prendre part
A l'enquête commencée par William
O'D- ‘er, procureur de district de
Brooklyn,

Les autorités de la ligne de cour-
rier de Cuba disnt que 12 membres
de levr équipage sont disnariis On
ne sait sl on a retrouvé tous les dé.

bardeurs et les putres hommes tra-
vaillant sur les docks.

Les officiers du rorps des pom.
riers déclarent que quatre corps ont
été retrouvés et que le corps d'un
homme fut aperçu sur le pont du
Panuco. au mament 0 11 était re-
morqué dars la rivière East et
f'échouait. penchant à béhord. en
laissant s'échapper de la fumée et
des flammes provenant de ses cales,
rendant qu'on lança’ des tonnes
d'eau sur le navire en feu.

Le feu se déclara apparemment
dans un ballot de chanvre et fut
neut-être allumé par une cigarette
jetée rhligemment TI x prona-
gea Avec une ranidité Inernvable
aux autres ballots, sur toute Ja
longueur de R75 pirGs de ln letés

et dans le Panuro et d'autres, petita
bateaux, perdant que faisaient ex-

! plosion des barils de pétrole.
Ies flammes se propagérent =f

rapidement que les arrimeurs qui
étaient dans son sentier furent suf-
fnonés. Plusteurs nionr totam Tq
rivière et furent sauvée par des
agents de police et des rivile
Pendant qu'une partie du quat

s'écronlait. d'autres hommes furent
tirés de l'eau par une chaleur sf in-
tense nue le ayatème d'arrosage à
incendies commença A for-‘lonner
dans un bureau situé à des cental-
nes de verges de distenre
Te feu a détruit le navire de

$300.000 et une cargaison de chan-
vie de enten, de pétroirp r° (= ryn-
duits chimiques pour une valeur de
3670 000 à $1 NN ON) ou pis.

M. Roosevelt
signe le décret
WASHINGTON, !le 19 PA)

Des milliers dé s5/ida:a
de l'armée américaine “evront sue
bir un entrainement :upplémens
taire de 18 moi. car ie décret que

ra force de loi, aussitôt que le prés
sident l'émettra.

Le président à apposé «or signae
ture, hier, au Cécret qui lui donne
les pouvoirs de maintenir dans rg
camps d'entrainement !es reciuen,
le& gardes nationaux, €. jer résere

vistes, 18 mois de plis que le prés
voyait la Int a jeur entree.

L'ordre forme) du prolongement

du service sera émis de la Maisnn
Blanche d'un moment A l'autre,
mais il se peut qu'on y prévoit des
exceptions. ’

L'orére (rmposerait aux soldats de
l'armée permanente un ser.ice

maximum de 4 ans et demie. e: a..x
autres. un service de 2 ans ev dre

mie.T1 avoiit également !a limits
de #00 000 recrues qui neuvrnt sue
btr l'entrainement m.i‘aire A la
fou: L'aholitimn de cette restriction
permettra à l'armée d'ahsrrbey, en

autant dhsmmes
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Vingt-deux aviateurs dont huit du Canada ont été tués au cours

d’un accident survenu en Grande-Bretagne le 9 août dernier. Cette nou-
velle fut annoncée à Montréal. On
perdit la vie, le capitaine Harold-W. Smith, nhotegraphié avec sa femme Autres d'approuver aussitôt avec un air

voit ici l’un des huit Canadiens qui

et sa fillette. La canitaine Smith était un citoyen de Montréal.

 

Servrante et esclave tel est le

sort de la femme allemande

de Hitler au pouvoir en Allemagne,

un chef nazi du uom de Gottfried
Feder sou.eva l'enthousiasme
d'une grande réunion de Jeunesse
Hitlérienne avec le mot
suivant: “la jeune
doit marcher au combat et tuer le
dragon afin que nous retrouvions
ce qu'il y a de p:us sacré au monde

— la femme qui sera notre servante Kuche, Kirche' les en£ants, la cui- :
et notre esclave”.

sent, elles sont sévèrement punies.

| LES PROMESSES D'HITLER

messe qu'il leur assurerait l’'exerc.ce
| des trois activités tradi*ionnelles

de la femme allemande: Kinder,

Les enfants leursino et l'église.

| QOUEL BRAVE HOMME!
“On s’instruit en voyageant”, a-t-on cou-

tume de dire. Pour ma part,
s'instruit aussi en marchant sur le trottoir.

et je vous conte une petite histoire.

L'autre jour, je passais près d'un chan-
tier où travaillaient quatre ouvriers.

: qui frappa ma vue, tous avaient l’air un peu
triste et causaient, en vaquant

pations, d’un sujet qui semblait leur tenir à
La curiosité. disent certaines gens,

n’est pas le propre de l'élément féminin. Je
leur donnai raison: je trouvai prétexte pour

arrêter et j'écouter la conversation de ces

coeur.

braves gens.

Je m'en rendis bien vite compte: mes qua-

tre ouvriers parlaient d’un compagnon de

Ilstravail, récemment décédé.

| rent de son Age, de la famille

| touchante admiration.

renfermait tout.

vier son sort.

Celui-là l’était sans
sincèrement.

doute

dragon a été tué mais une chose de jeunesse hitlérienne; .eurs cui- d'hui, machinalement, comme
est certaine: ce programme a été | SINes ne servent qu'à la préparation ; pour faire commeles
réalisé à la letire. La femme alle-
mande est la servante et l'esclave
de ‘homme allemand. qui lui-mê-
me est l'esciave du Fuhrer
Sous la république aliemande la

femme avait fait des progrès re-

marquable. Tant dans la
blique que dans l'activité profes-

sionnele et universitaire, elle pou-
vait avantageusemen: comparer
son sort à ceiui de ses soeurs du
monde entier Mais Hitler était
persuadé que le progrés de la fem-
me dans une société était le com-
mencement de la décadence. Le
couteau ne tarda pas à tomber

INTERDICTIONS

vie pu- | ;
heures par semaine. pour un salaire :

i d'aliments rationnés avec du com-
i bustible rationné; leurs égiises sont

ridiculisées et leurs prétre: baf~ués.
Il a un point, cependant, sur lequel
Hitler a tenu parole:

“mis du travail aux femmes, il leur
en a servi — au moins soixante

! de misère.

Voilà l'un des résultats d'un ré-
| gime de gouvernement ou l'indivi-
i du ne vit qu’en fonction de cet abs-
traction jnhumaine: l'état totali-
taire. Qu'importe si les hummes et

i les femmes d'un pays trainent une

| existence misérable, pourvu que la

; machine insensible de l'Etat puisse
“semer la terreur et la mort chez, éfrate i

Les professions libérales et le les voisins et acquerir à son chef; *nt défraîchies, plonzez-ls dans,

il ava.t pro-

~ae bo

|pi I'était de corps, oui,

Lu peu de tout

POUDRETTES
1 Quand tout va mai, qu'en nous
raile où qu'on nous taquine, :! est |
vraiment étonnant de cansiater |
comme ‘poudre: sen nez’ donne!
du sanz-froid! Ne nézlirez dons|
pas de donner à vos poudreties je

‘soin de beauté qu'el'es exigent, —
lavez-ies fré,uemment, Dès qu'el'e-

travail de bureau furent interdits, UN® gloire miltaire sans pareille. | U"? Mousse riche ’aui absorbe la
aux femmes. On les chassa des
tribunaux, et les femmes médecins
se virent fermer les hôpitaux. A
l avenir, elles ne devraient pratiquer
qu'à titre de vo.ontaires des oeu-
vres sociales.
Dans toutes les maisons d'éduca-

tion, sauf les éco.es primaires, on

chasse les institutrices. L'éduca-
tion supérieure fut même refusée
aux femmes. sauf celles que

devenir leurs épouses, Dans tous
les cas ou la chose fut possible, on
enleva aux femmes leurs emplois
dans les bureaux et l'industrie.

L'excédent de la population fé-
minine sur la population masculine

d'environ deux,en Allemagne est
millions et demi. Nombre de fem-

mes. sans emploi et sans mari pour |
les faire vivre, devinrent des pros-
tituées, une activité qui est d'ail
leurs reconnue et protégée par Ja
lot du troisième Reich.

Dana !e domaine matrimonial, le
mari a le droit absolu de prendre -

familialestoujours les décisions
I: exerce un controle souverain sui

les biens de ia communaute. même
sur ceux qui ont été hérites et ga-
gnés par sa femme. I est aussi
le seul gardien des enfants et, au
cas de séparation ou de divorce, la
femme doit, pour obtenir la garde
aes enfants, prouver que son mar
a été cruel envers crux-ci, crime

pour lequel il doit avoir eté con-
damnae a la prison. Quant au
droit de vote. inutile d'en parler
Personne ne vote plus en Allema-
gne. La seule manifestation per-
mise est de crier - Sieg Heil” lors-
que le Fuhrer ou l'un de ses sous-

chefs annonce un nouveau décret

INTENTION D'HITLER

En enlevant aux femmes leurs

emplois et leurs champs d'activité,
Hitler n'avait nullement !inten-
tion d'en faire des ‘emmes de mai-
son. Ce qu'il! avait en vue c était
un immense réservoir de main-
d'oeuvre a bon marché. Des 1934
on mobi:isa les fommes pou: le tra-
vail agricole et les appeites de-
valent s» présenter sous peine des

ranciions les p:us sevêres. Il exis-
te maintenant vingt-six branches
différentes de travail obdiigatoire
féminin en Allemagne. Un grand

nombre de files sont forcres. à Ja
sortie de ecole primaire, de faire
un apprentissage de bonne de mai-
son - Sans salaire naturellement
Depuls ia gurrre 'irtout, ses hom-

mes étant appelés sous les drapeaux
en nombre toujours croissants, le

sort des femmes allemandes tient
veritabiement de l'esclavage Elles

doivent accomplir tes plus ~ures tà-
ches manuelles et Irs moins adap-

tées & leur constitution Leurs heu-
res de frava:] varient entre dix et
quatorze heules par tour Leur sa-
laire est. en movenne de 40 a 50
pour cen: inférieur à celui ces
hommies qui font le même travail

Et ce travail es* obligatoire On

 

Friandise anvétissunie

GROSSES PALETTES DE
(REME GLACEE
CHOCOLATER

Ches putre

marchana

|_ Ou"

les :
chefs du parti jugeaient dignes de

|

C'est pour empêcher une philoso-
| phie comme celle-là de dominer sur
|la nôtre que nous avons pris les ar-
mes et que nous nous battrons jus-

j'JU'& la victoire.
 

La nouveauté
 

 

|

!
!

   
Uns robe d'après-midi, qui a plu-

s.eurs volants au bas de la jupe,

peut être transformée en une jole

robe de diner, cv vous enlevez les

menches, modifiez lég’rement (eo

corsane et ajoutez tn volant sup-

plémentaire.

fraisse”. Rincez À fond, essorez et
enroulez dans une servietie épatsce
pour en exprimer ‘e surplus d'eau
Faites sécher À plat.

COUSSINS PIQUES

| Les articles piqués se lavent bien,
.pourvu qu'on emploie la bonne mé-
{thode. Sercouez d'abord le dessus |
piqué d'un coussin pour en:ever |
autant de poussière que possinie; |
lavez-le dans l'eau (iède et à a
mousse d'un savon absolument pur.!

|Imprégnez-le de cette mousse sans:

frotter ni tordre. Rinrez, essorez et

!enrouiez dans une serviette épaisse
pour exprimer le surplus d'eau.
: Pendant le séchage, srcouez de

temps en temps le dessus du ur

sin pour empêcher les plis de se |

former. Repassez lézèrement hu- |

mide au fer modérément chaud |
pour donner un beau fini,

| SOIN DE BEAUTE
Pour garder son ‘teint de roses”.

ii faut, au Moins une fois par jour

se laver à fond pour enlever tnuteé

poussière, tnnte saleté et tous cose

métiques fanés. Vnià pourqunt les j
plus ravissantes étoiles de l'écran,

choisissent le savon “à la mousse
crémense‘”

Fanchette REVEL,

cr

Argenterie — Ressentez-vous une
petite po.nie de tristesse var

vous examinez votre aræenterie” Wj

vous lavez Votre coutellerie dans

ia Mousse de Insanges diaphanes

auf empêche d'avoir des mains de
laveuse, elle hril'era de nulle &- ate. |
ve qui vous mettra en galeté, n'es:-
<e-pas”

; de ses états de service, et en vinrent à parler
f de ses qualités. Une brève pause suivit—“Ah!
11 n’y a pas à dire, reprit bientôt l'un des

; quatre, c’était un homme d'église!” Et les

—‘“Un homme d'église!” Ce mot m'’alla
droit au coeur, parce que je sentis que dans
:Sa simplicité, il renfermait beaucoup. qu’il

Prononcé aussi spontané-
,ment, il me parut valoir les plus beaux élo-
! ges funêbres. En une seconde, ce défunt que

Quelques mois apres l'avenement ‘eur dit quoi faire es si elles refu- ! je ne connaissais pas, et je me surpris à en-
Je m'en allai car, à vrai dire,

j'étais ému. Mais je ne pus m'empêcher de
Au plus fort de la depression Féfléchir longuement à toute la beauté et

d'ordre Hombre de femmes ont aidé à por- tout le sens de ce ue je venais d’
genération : ter Hitler au pouvoir sur la pro-, a J $ d'entendre.

—"Homme d'église!”, me disais-je, com-
bien de nous le sont vraiment aujourd’hui.

profondément,
Il allait à l'église, certes, mais

Il est difficile de savoir que) SONt enlevés par les organisations; P3S comme un trop grand nombre, aujour-

autres. Homme d'église,
et aussi d'esprit, de

| coeur, de volonté. A l’église, il allait non pour

s’y ennuyer, pour bâiller aux mouches, mais
pour se recueillir, pour prier, parce qu’en

bon chrétien, il savait qu'il est nécessaire de
se recueillir, de prier.

Et d’une pierre, il faisait deux coups: il
priait, c’est vrai, mais il édifiait aussi son en-
tourage. A l'église. d’autres ouvriers le voisi-
naient, et, sollicités par son exemple, ceux-

1a aussi se recueillaient, priaient pour eux-
mêmes, pour leur famille. pour l'Eglise, pour
leur patrie, pour le monde. De sa part, c’é-
tait quoi, sinon le plus bel apostolat!

Ce n’est pas tout. Ce chrétien, cet “hom-

j'ajoute: on

Chose

a leurs occu-

me d’'église’”était chrétien, “homme d'église”,
non pas seulement à l'église, mais aussi à la
maison, au travail, sur la rue, partout. Au
dehors de l’église, il vivalt — c’est là le point
important — ce que la prière et les saints
enseignements lui apprenaient ed la vie chré-
tienne. De sa part, c'était quoi, sinon la plus
belle et la plus efficace action catholique!

C'est tellement vrai qu'en reprenant leur

s'entretin-

qu'il laissait,

de

cimetière, ses compagnons de travail. ceux

qui avaient peiné, sué, souffert avec lui, ne
pouvaient s'empêcher de sentir encore l'in-
fluence discrète de son magnifique exemple.

voix assez haute pour être entendue des pas-
sants, leur admiration pour cet “homme d’é-
glise” disparu.

Puissions-nous tous être. à l’exemple de
ce modeste ouvrier, de ce héros inconnu, des

“hommes d'église”! Ce sera là un gage sûr
de bonheur, sinon terrestre. du moins éter-

nous imiteront. Ne le soyons pas pour no-

tre propre gloire, mais pour la gloire de Dieu
qui saura, un jour, nous en récompenser lar-

gement. C'est ce que dit d’ailleurs l'Ecriture:
un automate,

que sa miséricorde est éternelle.”

Odilon ARTEAU

Blouses pour toutes les occasions

PAR PRUNELLA WOOD

 
Ces deux blouses sont faites de pure soie et se laveront facilement,

Les blouses blanches. ces favorites de toujours pour l'automne. sont
définitivement entrées dans les classes du jour et on les remarquera

cette saison-ci aux thés et aux diners aussi souvent qu'aux déjeuners.

Les deux blouses montrées ici seraient adaptées à toutes les occa-
sions.
appliquée sur ie collet échancré et les poignets;

L'autre est sans-col avec deux lisieres de satin entrelacées et aussi
des boutons de nacre.

 

Uneville sous des tentes: voilà l'Exposition d'Ottawa -
 

    ememtb   
Cette vue à vol d'oiseau d'une

se de la grande tribune. queleue temps asant icuvertor
talages sont artistement disposés sous les té

 

section de la foire scus tente donne une idée de l'apparence de l Ex
e. à 9 heures hier malin. On ne voit rien du €

nies. C'est la plus importante exposition, jamais tenu dans je

 

sition, cette année. Ceite photn fut
ue forain. sur cette photo. Tous Jes
anada, sous des ten

thhntn 4a l'Association de l'Exnos:tion

ouvrage, après avoir conduit sa dépouille au|

Ils la ressentaient au point de dire, d’une,

nel, et pour nous-mêmes, et pour ceux qui!

‘Louez le Seigneur, parce qu'il est bon, parce

Celle de gauche est en crépe avec garniture de satin blanc’
boutons de Dpacre.'

Carnet

Mondain
RIDEAU HALL, :

Ottawa, Ont. |

, Le gouverneur général du Cara-:
da, le comte d'Athlone, et la prin-

cesse Alice, accompagnés de l'hono-

rable Ariel Baird, de Sir Shuldham ;

Redfern, du colonel H.-Willis
O'Connor et du commandant Edson!

Sherwood, de la Marine Royale Ca-
'nadienne. ont quitté Ottawa diman-
che pour un voyage au Manitoba |

2t er Saskatchewan. |

 
* * *

Ie trés honorable Malcolm Mac. |
Donald. haut-commissaire du
Royaume-Uni, quittera la Capitale’

vendredi pour passer quelque temps !

.A Toronto. :
| +

M. et Mme J. Pier:epont Moffat

ont passé la fin de semaine a
Brockville, les invités Be M. et.
Mme George Fuiford. i

* * *

Le consul général du Chili et
‘Mme Luis-E. Feltu attendent de-
Main de New-York M. et Mme

B.-Alexander Wail qui seront de

| passage à Ottawa pour quelques
jours. |

! + +

Le contre-amira)] et Mme Potts
ie Washington. sont les Invités de

{ Mme Percy Nelles.

|

|
t

|

! * = +

le capitaine J -0O, Cossette et
Mme Cossette passent quelques

jours au lac Simcoe, !es invités du

commandant et Mme A. McCallum.
. + + +

! L'honorable Pierre Casgrain est
.de retour aujourd’hui dans la Capl-

-ia'e après avoir assisté au sacre de

[leurs Excellences Nos Seigneurs

,Chaumont et Whelan et avoir été

‘de passage à a Malbaie.
= +*

M. Adrien Potvin est de retour

du [lac des lies,
+ +

M. Ernest Dufour. secrétaire par-
tieujier de J'honorable P.-J -A. Car-

din, a passé la fin de semaine à

Sorel,
* + +#*

Miie Myles Boivin, de Buffalo,

sera de pasrase à Ottawa demain

A l'occasion du mariage l.adeipha-

Lasalle,
*  * *

M. et Mme (Georges Renaud an-

noncent le mariage de leur fille,
Patricia-Mary, 4 M, James-Arnold

Bennett, fils de M. ec Mme J-H.
Bennett, de Carieton Place. le ma-

{age aura lieu dans un avenir rap-

proché.

* x

| MONDOUX-TOUCHETTE

Madame Léonie Touchette, d’Ot-

tawa. annonce le mariage de sa
fille, Irène, avec M Antonio Mon-

doux. fi!:s de M. et Mme L.-A. Mon-
doux. d'Ayimer. le mariage sera

cé'éhré le Jer septembre. à la Pa-
silique d'Ottawa.

 

 

5 CHICS JEUNES FILLES
D'OTTAWA

Une suit des
cours d’un col-
lège commer-
cial, une autre
est institutrice,
les autres sont
des fonction-

naires du gouvernement, et
une autre fait partie d'un
Corps de Transport méca-

nisé outre-mer. rm,
Mais elles sa- 48
vent toute l’im- ai
portance d'être }

|] bien vêtues en
tout temps et

J elles sont au
«| fait de ce que Sol Max peut
(1 faire pour elles. La collé-

 

     
i] gienne aime nos robes par-

ce qu'elles sont juvéniles et
Ç avenantes et à

des prix budgé-
taires à partir

de 6.95. L'insti-
tutrice est en-
chantée de nos
ravissants cos-

tumes et manteaux produc-
tion d’Arthur dans son ate-
lier de confection. Les deux
fonctionnaires du gouverne-

Vv ment appré-
, client les avan-
à tageuses con-
J ditions budge-
Ntaires pour |'a-

FRY chat de leurs
ji” nouveaux man-

teaux de fourrure. et la jeu-
ne fille qui projette de se
rendre outre-mer pouvait à
peine croire la promptitude
du service d’Ar- 5

   

  

     
thur dans la
production d’u-
niformes d'une Wm.”
confection im- :#

peccable. Ne _—
manquez pas 2 rues
de nous visiter prochaine-
ment dans notre splendide
magasin—vous serez agréa-
blement surprises de notre
bel assortiment de robes
nouvelles. de manteaux,
chapeaux et fourrures du
tout dernier eri.

SOL MAX

 

  

  

 
101, RUE RIDEAU   
 

; ;
! J

|

Ne manquez

pas de

*

VOIR
notre éfalage de 7.

LAVEUSES CONNOR Ÿ
et de S

Poéles à bois et charbon
et à l'électricité

FINDLAY

Tente commerciale à

FEXPOSITION, Parc Lansdowne

CURRIER-McKNIGHT CO.  §
Tél: 2-2018 }

La  [ey

168-170, rue Bank“a

 

“Pot-pourri pratique pour dames”

Pour faire fi des moustiques — pur’ et ces rouleurs resteront ‘ong

Est-ce que les maringouins vous'temps briliantes et comme neuvea

font la guerre, et vous couvrent de! ; °

vilaines petites bosses qui déman-! Oreillers À y bien penser ca
Rent? Voici un bon remède. Lavez Na Pas beaucoup de hon sens de
es parties affectées au savon de | ouvrir un oreiller sale d'une tae

santé purifiant et la démangeatson, d'Orelllers propre. Donnons un soin
fera place à une agréable sensa- [Particn'ier à ces orelliers. ung bons
ton de fraicheur. Ce même traite-: NE fois. Faisons-:es tremper duns
ment vous évitera bien des “migh- | A mousse pure et riche qui consore

res” ai vous vous en servez augsi-|Y®% souples les lalnages de bébé,

tôt après avoir touché de l'herbe | N°5 oreisiers sentiront bien hon et

à la puce. Tenez-vous-'e pour dit ;!* duvet nen sera que pius doux et

ce simple médirament vous garde- | PUS Moëlleux.
Ta. Vous et VOS enfants. , dans la De beaux cheveux -- Point n'vst
joie et le bien-être tout l'été. |

iheso.n d'un shampooing coâteux

Un gros placement—Savez-vous. pour faire ressortir toute la bea:‘#

ma chère dame, que daprès |es s:a-|de vos cheveux. Un nettovage a la

ou

 

tistiques vous achetez quinze [mousse de “crème fouettée” leur

seize palres de has par année? que .
vous dépensez plus d'argent en bas ! donnera l¢ plus beau lustre. Pas

Yu'en traitements de beauté? C'est de rinçage spécial nan plus, La rl-
tout un placement, n'est-ce pas” che mousse disparaîtra à l'eau

Maintenant que le prix des bas Chaude, sans nul reste la moindre
monte et que les bas de soie véri-
table se font rares, vous voudrez
bien protéger ce placement. Rien

de plus facile’ l.avez vos bas tous
les soirs dans la doure mousse qui

“diminue le nombre des échelles”; |
i's dureront une éternité de plus,

et auront meilleure mine par-dessus ;
‘e marché.

trace de savon on de saleté sur les

ie cuir cheveiu

Fanchette REVEL

cheveux ou sur

 

 

POUR JEUNES FILLES
NERVEUSES!

Dormez-vnus difficilement
nerveuses 7? Facilement énuisées? Les
dérangements fonctionnels vous rau
sent-ils des mainires mensueis” Kesayer
le composé Végétai [.vdis E Pink.

Comme maman—lis sont coquets

ces ensembles tout pareils que por-.

tent maman et sa file. Ia derniè-,
re nouveauté du genre. ce sont les
pyjamas et. parmi les plus jolis, un
I broadeinth bleu brodé de margue-|

Ftes-vous 
rites et une indienne à carreaux |} ham Le romnoss Pinkham est réputé

; ; i] pour soulauer Ces rangements sui-
l garnie de ga!on en frisons. Parions' vante: faiblesse épuisement  nervn
que vous en avez envie’ Attention oité  VFahrinué au Canada VAUT LA

PEINE N'ETRE ESSAYE! En toutepourtant. 11 faut conserver tout
l'éclat de res belles couleura’ Ser-

| Ferrous ‘’un savon “ahsoument

oharmacise.    
 

 

hu plaisir à
JOURS et SOIRS
cette semaine à |Exposition
 

PROGRAMME DE MERCREDI |
9.00 am—Agriculteurs cadets — Clubs des éleveurs de

porcs.
9.30 a.m.—Jugement des bestiaux, chevaux, animaux |

moutons.
2.00 p.m.—Spectacle devant la grande tribune.
2.30 p.m.—Démonstration de l'Institut des Dames.
2.30 p.m.—
4 00 pm.—Déploiement militaire

tribune.
400 p.m.—Fanfare des Ecoliers de Cornwall.

Spectacle forain — Exposition — Etalages
8.45 p.m.—Concert de la Fanfare de l'Aviation Royale

Canadienne.
8.00 p.m—8pectacle du soir devant la grande tribune.

Feu d'artifice.
10.00 p.m.—Déploiement militaire — Devant la grande

tribune.

Devant la grande

 
Agriculteurs cadets — Concours pour garçonnets

et fillettes.

It ATTRACTIONS QUOTIDIENNES
Fanfares des

Garçonnets — Revue et

Vaudeville — Etalages techniques, commerciaux et
touvernementaux—Démonstrations de l'Institut des

Spectacles militaires et expositions -

!

| Dames — Défilé des bestiaux.

|

“Echoes of Broadway"

“ Dédié aux cultivateurspour la victoire.

{ 0s EXPOSITION
ww D'OTTAWA

|

{23 en temps de guerre 23 |
aout La grande foire sous tentes. aout |

| GRSa ESAreea eeae SR A
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Nusebe Charbonneau.
K-UA .

ÉbÉCESDEM. |
|

PROCKLAND-EST |

M: Lonne heure vendredi matun à sa :

Pi.ccurs: Mme Antoine Melnche (Elé-

 

 

 
Ils ont entendu l'appel
 li’. BEAULNE À

——

9 FKOCKLAND-EST, Ont. le 18 |

M Polydore Beaune, pere est décédé

R. “ure, 28, rue Alma, après une
i. adie de sépt jours, dans &a'
- “.nte-buitième année.

: Beaulne était sous les soins du
-- -cln depuis quelques moi. Né;

“ arenée-Creek, du mariage de
» Honoré Beauilne et de feu Eléo-:

p« - Loyer, le cinq août 1874, 11;
p-reurait à Rockiand-est depuis.

vingtaine d'années
! Ut pendant plus d'une tren'ai-

» : années commerçant d'animaux
RL ‘ urence-Creek. Par la swte 1.
linus ce commerce à Rockland-

>: pendant quelques années.
--n épouse Henriette Charbon-
+: qu'il avait épousée a Claren-
e Creek, I'a précédé dans la tombe
I a vingt-quatre ans.

: 3 survivent trois fils, Polydore.
"y .x de Laura Lafleur, Willy, 'Ma~

Jeanne Lalande, Eugène, ‘Irène

a vé); quatre filles. Mme Emile
(Henriette), d'Ottawa:

«.e Josaphat Lambert (Solange),
[i ‘nttawa; Mme Adrien Payer (Cécl-    
 ¢ a la maison. 28, rue Alma, et

1: e Alphonse Lacroix (Qracis?,
"ITLAWA; ses petits enfants: Rhéal,

"de, Laurier, Annette, Laurette,
Rert, Thérè:” et Irene Beaulne;
4.:cel, Roger et Lorraine Beauine;
rise et Louise Beauilne; Aline, Ré-

binald, Lorraine, Réjean, Yvonne et

{nique Beaudoin. dOttawa; Lucll- |
+ Jeannine, Raymonde, Diane et Fa 'bert Lambert, d'Ottawa; Colette. ni ICd ion
irorges, Yvon et Rithard Lacroix,
‘Ottawa; une arriére-petite-fille.
>'elle Beauina fille d'Alcide, de °

Bruockland-est. y
Trois frères: Honoré, Johnny et, or danismes

Fizéar, tous de Rockland-est; deux

une étoile”. ‘Cl-haut. de gauche à

ville précitée. Ce futur pilote est le
National. 

more), de Rockland, et Mme veuve ,
nnoré Bernard (Ernestine), de Cla- :

enre-Creek; ses belles-soeurs: Mes-
lames Johnny  Beaulne, Anna’
Bchryer, Elgéar Beayuine, Ida Tessier, ———

d'Escanaby.
M. Perron (Philomène), en

Baskatchewan; Stanislas Brazeau |.
Emilie}, de Timmins; Mme Pierre

facasse . (Marceline), d'Ottawa;
ules Charbonneau, de 8turgeon-

fails; Mille Eva Charbonneau, d'Ot-
awa, et les religleuscs de la Sainte
Famille, les RR. 88. 8ainte-Concor-

Le président Roosevelt
étudie des plens
à cette fin.

WASHINGTON, le 19, — (PA)
-— On rhpporte que le président est

C'est de tous les coins du pays que la fine fleur de la Jeunesse Canadienne-Française accourt vers
l'Aviation Royale Canadienne. ace réaliser l'idéal du poète et d'accrocher le “chariot de sa destinée à

oite: l’aviateur CAMILLE BOUCHARD. fils de M. Georges Bouchard.
ancien député de Kamouraska aux Communes et sous-ministre adjoint au Ministère fédéral de l’Agriculture;
l'aviateur PAUL-EMILE MELANE ON, e Moncton, N. B.… ancien journaliste à “L'Ordre Social” publié en la

fils de M. W. Mélanson, eentremaitre près le chemin de fer Canadien

Hawkesbury (Ont.)
‘‘ HAWKESBURY, (Ont) (D.N.C ‘De notre correspondant»
— Lundi matin, à 8.heures 30, en
‘église St - Alphonse - de- Liguori.| PLAISANCE (Qué). — La se-
avait lieu le mariage de Mlle Irène | Mainé dernière avait lieu le mariage
Laurin, de Hawkesbury, institutrice, de Mile Rose Garard, avec M. Hervé
fille de M. et Mme Hormisdas Lau-i Séguin. de Papineauvile. Le vin
rin, et de M. Horace Dubois, insti- ' fit servi chez le père de la mariée,

Ï ,
Plaisance, Qué.

 

Dubois, de St-Antoine Abbée. Qué- ple partit en voyage à Sudbury. Au
bec. ! retour, le souper fut donné chez M.

La bénédiction nuptiale fut don-!| Girard et la soirée fut des plus
née par M. le curé J.R. Guindon. La Joyeuses. .
chorale des Enfants de Marie, dont; Mlle Dolorès Major, de Montreal,
Mile Laurin était la secrétaire, fit; visitait sa mère, Mme Charles Ma-
les frais du chant avec M. l'abbé jor, récemment.
Bricault et M. Emile Dubois. frère. M. et Mme Dubé, d’Iroquuis-Falls,
du marié. M. Roland Millette *tou- st leurs famille ont passé une quin-
“chait l'orgue. gaine dejours chez M. Octave Des-

La rariée. au bras de son père. patie.
portait une longue robe de chiffon MM. Lucien et Germain Lacoste,
bleu pale avec diadéme de fleurs et, de Lachute. se rendaient récemment
court voile. Son bouquet était com-i au junicrat de Papineauville, à

tuteurs, fils de M. et Mme Théodule - M. Michel Girard et l'heureux cou- |§

e Félicité, de Montréal. et Céclie
1 Rosaire (Clara), de Sherbrooke.
L'ont également précédé dans la

ymbe ses deux enfants Germaine, ;
n 1018, et Antoine, l'année suivan-

je tous deux & Clarence-Creek; et

n frére Alfred, il y & trente ans,
à Clarence-Creek.

emeure de M. Eugène Beauine, fils
1; défunt. 42, rue Laurier, Chemin
e Montréal. {
Les funérailles ont eu Heu lundi ;

heures,:atin, le 18 août, à 10
heure avancée), en l'église Ste-Tri-
ité de Rockland. M. Joseph Bru-

et conduisait le deuil.
A la famille éplorée. “Le Droit”

d'ffre ses xincères condoléances.

M. Camille Raymond, ancien mai-

+ et marchand bien connu
votre région est retenu À sa chambre .

quelques |
Nous|

1 souhaitons un prompt rétablisse- | défense circulent depuis le temps où

ar la
Urs.

maladie,

Son état
depuis

s'améliore.

neat,

la boulangerie Laporte. nous a
JR uittés pour entrer dans l'aviation
M anadienne à Toronto. Nous lui

M ihaltons bon succès.
—… —. —.-

‘Intéressante”

AS <n pouvait dire grand

M8: à peine duré une heure et demie.

Merene ee Thurso (Qué.)
>

SJ

MR‘ \ rême-Orient. au cours de 18 que Mme Casimir Laframboise. de

konférence de

M. Roosevelt
— {

WASHINGTON, le 18— (PA) —

Ia Gde-Bretagne
> président Roosevelt a fait au-

iourdhui, en présence de ses per-

isans du Congrès, le récit de ses
ntretlens avec le premier ministre

inston Churchill, au cours de leur
encontre historique en mer; le pré-

La dépouille mortelle reposait à la :
8 op ; muel-L. Rosenman, ami intimeet:

de | chef unique surveillant

M. Jean-Pau] Normand, employé |

à étudier plusieurs plans visantà
l'unification des lignes de conduite
de plusieurs organismes de défense.

Des sources habituellement bien
informées disent qu'un plan en par-
ticulier prévoit la formation d’une
Commission d'Orientation. On ajou-
te que ce plan est favorisé par l'Of-
fice du Budget et par le juge Sa- conseiller du président.

Rosenman est dans la capitale de-
puis quelques semaines, et la ru-
meur veut qu’

enquête pour le compte du président,
en vue de l'établissement d'un orga-

| nisme amélioré,

Quoique ie plan d’une commission

| d’Orientation soit à l'étude, d'autres :
; sources prétendent que le président
i £2 propose lui-même de nommer un

tous les
corps de défense.
Les rumeurs d'une réorganisation

posé de roses et de lys. Durant la’
cérémonie, six représentantes de la;
Congrégation des Enfants de Marie
assistalent la mariée. C'étalent Milos
Ange-Airrée Perrier, Florence Por-
telance, Emeline Lahaie. Simone:
Larocque. Pauline Joanisse et Co-
lombe Desforges. 

1

ait préparé une!

f

1

imminente dans les rouages de Ja.

M. Roosevelt négligea de nommer;
un chef de la commission consulta-
tive originale en matières de dé-
fense nationale. Elles se sont inten-

- £lfiées quand M. William-S. Knud-

sen, directeur du Bureau de la gé-
rance de la production, et Léon
Henderson, administrateur des Prix.

; eurent exprimé des avis contradic-

tion d'automobiles.
Un haut fonctionnaire dit que 'a

querelle a: sujet de la production
d'automobiles ne constitue qu'un

| échantillon de ce qui s'est réellemen*

' passé dans les coulisses.
! oo

i

!

i

| toires en ce qui a trait à la produc-

 

produit toute sa  

Après la bénédiction nuptiale. le
vin fut servi chez les parents de la
mariée.
_Ppur voyager, Mme Dubois por-

talt une robe de crêpe belge et:
rouille avec manteau beige et acces- ,
soires rouille.

Les nouveaux énoux sont allés à
Montréal et au Milles-Iles. ils éli-
ront domicile à Vankleek-Hill. On- |
tario. où M. Dubois est professeur.
Va-et-vient: — . :
M. Emile Roy. soldat en service

à Farham, Québec. était dans sa
famille en fin de semaine.

Mlle Maris-Anne Madore. de Ca-
lumet, Québec, était de passage à
Hawkesbury. la semaine dernière.
M. Gérard Millette. de Montréal.

a passé la fin de semaine dans sa
famille.

M. André Sabourin était de pas-
sage à, Ottawa dimanche dernier

Mme Hiram Bigelow est de retour
dans sa famille anrès un stage de,
.deux semaines à l'hôpital privé du
Dr T. W. Smith. i

Lr———— |
TROIS. GARDES TUES
—

SHANGHAI, le 19 — De sources |
autorisées, on apprend aujourdhui
que trois gardes de corps de Wang.
Chinf-Wei. ont été tués. samedi
80ir, Jors d'une attaque faite sur la
demeure privée à Nankin, du -chef.
pantin, créature gouvernementale
du Japon. |
On: croit Juste I'fdée qu! veut que

cette attaque ait été préparée à'
l'instigation du Japon. qui doute de,

| St-Eugène,

une réunion des anciens.
La semaine dernière, Mlle Made- -

leine Lacoste, de l'hôpital du Sa-
cré-Coeur de Hull, faisait une cour-

te visite à ses parents.
Le Révérend Père H. Guindon, de

Nicolet, visitait ses parents récem-

ment.
M. et Mme Lefebvre et leurs fa-

milles passent quelques jours en

visite chez M. Miche! Frappier.

re _

Ont.
De notre correspondant)

ST-FUGENE, Ont, 18— Diman-
che dernier a été baptisé Joseph-
Yvon-Alain, enfant de M. et Mme

Ferdinand Guindon (Rose-Aimée
Tremblay). Parrain et marraine:

M. et Mme Charles-Edouard Filion.
porteuse: Mme Blanche Cyr.

M. et Mme Joan-Baptiste Brazeau
(Rita Dumoulin) sont les heureux
raernts d'une fille baptisée sous les
prénoms de Marie-Huguette-Andrée.
Parrain et marraine: M. et Mme
Victor Dumoulin. grands-parents

maternels; porteuse: Mille Sabourin,
garde-malade.

Nos félicitations à ces heureux pa-
rents.

Lundi dernier avait lieu le maria-
ge de Mlle Florence Latreille, fille
de M. et Mme Frank Latreille, à M.
Doré Larmand, fils de M. et Mme
Larmand, tous deux de cette parois-

se

 

Samed! matin A 9 heures était
béni le mariage, de Mlle Georgette
Latreille, fille de M. et Mme Maxi-
me Latretlle. & M. Florian Lanthier
fils de M. et Mme Napoléon Lan-
thier, de 1'Orignal. Nos meilleurs

voeux de bonheur à ces jeunes cou-
ples.

M. Charles-Guy Labrosse. méca-

I a été dit A ce sujet” i

!MPERATRICE D'ETHIOPIE ELU DEPUTE
—. | —.

ident mn aussi étudié avec eux la | 1
wsibilité d'augmenter les crédits en ration de sucre
+rtu de la loi du prét-bail. | ——

Le sénateur Alban Barkley. de! LONDRES. le 19 — Le ministre |«ntucky et leader démocrate au | . ;enat, a fait remarquer que de l'agriculture à annoncé hier. que:

sistants ont eu ‘‘Une très intéres-
ante “conférence, ajoutant qu'il

chose à ——
"twse de son caractère confidentiel. |
Il à toutefois dit que les leaders ; |

“ sénat et de la Chambre des repré-| Le sergent Hampon |
“ntants re maintenant tout | , li \
int il a question au cours de ; ° |
.istortque rencontre Roosevelt- ; est pot te ( Isparu |

“hurchill, en autant qu'il était pos- | =
“ie de faire rapport de conférences | MONTREAL le 19. (PC) — M

trois jours en une causerie qui | et Mme E-F Hampsen, ont reçu la
nouvelle que leur fils, le seygent
pliote R-J. Hampson manque à
l'appel. à la suite d'opérations chez
l'ennemi vendredi dernier. Le.ser-
Rent Hampson eat Agé de 20 ans et
il était sans-filiste et mitrailleur.
M ctait né à Ottawa et 11 avait

regu son instruction à Toronto et
au collège St-Andrews. À Aurora. Il

As sera tmis au courant des autres

|

entrn dans le OBrps d'Aviation
- ‘isions prises”. Ceci, d'après les |Royal Canadien, en octobre 1932
© lications données par le sénateur

|

comme sans filiste. ’
.rkiey, ne se fera pas avant plu-|

tenant sa ration entière de sucre.

On a discuté de la possibilité
uugmenter les crédits en vertu de
lof du prêt-bail, à affirmé le sé-

:teur Barkiey. La commission du
vidget en fait l'étude, ma!s aucune
‘cision n'a encore été prise A ce
jet. Lorsque cette commission en

+ ra fin] avec son travail. le Con-

to»——© urs semaines, certainement pas

‘rsonne ne sait exactement quel- i
eo sommes supplémentaires seront ‘De notre correspondant»

nies en verti de Ia oi de prét- | THURSO. ‘Qué » — Louise Le-
‘ton, a Ajouté le sénateur Bark- : duc. enfant da M et Mine Alphonse
ras plus que “1s fins pour les- | feduc est décédée à la demeure deelles ces sommes seront affectées.”| <es parents à l'âge de cing ans et“rsonne même ne le saura proba- | demi. Elle laisse pout pleurer sa

pement avant que la commission perte. outre son père et ct sa mère
hudget ait complété ron travail.

|

une soeur Denise. Les fi:nérailles
On pense dans certains miHPUX | eurent lieu à l'église St-Zean-l'E-

ce second prét en vertu de là | vangéliste de Thurso. Le ubéra fut
du Yrêt-bail atteindra les $10- | chanté par notre vicairr, M l'abbé

‘100.000. , Réogène Lacasse.
vU» a demandé au sénateur Bark- M. et Mme Lemieux et wurs fils

<i l'on avait discuté la situation | Bernard et Oscar, d'Ottawa. ainsi

 

"‘erence d'aujourd'hui.
>> 1 quil n'en a êté

vasionnellement.

11 à Té-| Buckingham. reniaient visite à Mtk question gy Mme Fabien Frappier. de Thur- |
Rien de dé- [yy recommen:

(Presse Canadienne:
-YNDRES, le 19.—L'impératrice LONDRES, 19, — Le lieutenant
“alopie. qui demeurait à Bath|G. C. Grey. 23 ans, parent de feu

* Angleterre, & laissé l'Angleterre Lord Grey of Falloden, a été élu
‘urd'hul, pour retourner à Addis- député à la chambre des communes

< agElle était accompagnée de par acclamation aujourd'hui dans
x fille, la princesse Tsahai. Berwick-on-Tweed, pour remplir ja
L'empereur Hailé Sélassié, son vacance causée per l'élévation à la

‘Presse canadienne»

:  

les| la Grande Bretagne produit main- !

! icL on rapporte que l'on n'a a:icune

de nouvelles centrales chinoise rap-

i la bonne foi de leur créature, et nicien de la RCAF. d'Ottawa, a
prend ce moyen pour l'avertir qu'il passé la fin de semaine chez ses
est mieux pour lui de ne faire au- parents, M. et Mme Omer Labrosse
cun faux mouvement. déns ses re- M. ct Mme Michel Martin et leur
lations avec le Japon. bébé Roger sont actuellement chez
8ix hommes auraient participé A M. et Mme Eddy Martin.

l'attaque. Neuf coups ont été tirés... M. et Mme Alfred Lafrance et
Aux quartiers généraux japonais. teurs fils andré et Laurier, de Ste-

Thérèse-de-Blainville. visitent la fa-
; mille de M. et Mme Wilfrid Lafran-
‘ce

nouvelle décet incident.

CATHEDRALE ET COUVENT
ATTEINTS PAR LES BOMBES

JAPONAISES
Le— : Re.

Presse Associée) , M Gaston Maisonneuve est dr
CHUNGKING, le 19, — L'agence ‘retour parmi nous après Avoir subi

une opération pour l'appendicite.

eet ——

Vente on échange de pro-

M. Perras. de Thursn. a passé une

;semaine chez ses filles, Mme R.
Landriault et Mme Philippe Thivier-

porte que pendant un raid Japonais
au-dessus de Kienning, dans la
provinces de Fukien, deux bombes
ont frappé la cathédrale et deux ri ‘articl e t
autres bômbes ont frappé le cou- priétés, d'articles, te. tout
vent des Dominicains amétivains.. cela s'opêre facilement au
Il n'y a cependant pas eu. de vic-, Moyen d’une annonce classée
time, dans le “Droit”.
 

 
 

à remonté sur son trône. le | peirie de Sir Hugh Seely Tous
vai dernier. peu de temps après ' deux sont des libéraux. -Le nou- ‘

3 ccupations de son pays et de la | veau député n'eut pas d'adve:saires. ;
M ina par les Britanniques qui à œauss de la tréve politique de à tion

SE ant chassé les Italiers ‘etope de guerre.
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- Léresse aux rines Nintoriques do vieux fort Missisauga. à Niagara sur Je lac

 
Ce soldat est un ancien agent de publicit£. Dans l'armée il fait fone- }de condueleur de camion. C'est le soidat Norman Mnffai qui s'in- |
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TAIES D'OREILLERSWABASSO
el COLONIAL

39.
Taies d'oreillers portant les noms réputés de Wa-

basso et Colonial . . . qualités connues pour leur

splendide durée et se lavant parfaitement. Cotées

spécialement pour les acheteurs, mercredi. Proeu-

rez-vous-en une bonne quantité pour assortir vos

draps durant cette offre d’aubaine.

e bonne épalsseur

© fini doux, uniforme

Occasions de la Vente d'Aoûtf en

COUVERTURES TOUT LAINE

e Grandeur 64 x 84

e Grandeur 70 x 84

BE
La paire

1009 de laine . , . et entièrement re-

foulées. Des couvertures constituant des

aubaines suprêmes, mercredi, chez Frei-

man. Souples, blai.ches, duveteuses, bor-

dures bleues, roses, vertes. Chaque cou-

verture ourlée séparément.

+

COUVERTURES — 3e Etage

 

 

TISSU A DRAPS WABASSO
eo Ecru

e 81 pcs de largeur

La verge, C

Extra épais . . . la réputée quaiité des plus du-
rables. Blanchit facilement après quelques la-
vages. Une occasion appréciable pour les ache-
teurs, mercredi. Remarquez les généreuses lar-
geurs!

e Grandeur 81 x 100 pcs

e Occasion alléchante’

 

Draps Wabasso et Colonial
© IMPARFAITS DE QUALITE REGULIERE de 2.29   

  
  

 
  

    

© texture ferme© fini doux

Wabasso! Colonial! Regarnissez vos tablettes

de bons draps épais, très durables et se la-

vant bien. Des draps qui conservent leur

éclatante blancheur. Frais, doux. Vous les

apprécierez. Voyez le prix, venez de benne

heure. Les imperfections sont si minimes

qu'elles sont à peine visibles.

REPUTÉES COUVERTURES PARTIE
LAINE DES FILATURES ESMOND

249
Chacune.

e grandeur 66 x 80 pcs

© pour familles’ clubs’

e maisons de pension’

Préparez-vous pour la prochaine saison durant la

grande vente d'août de Freiman. Couvertures chaudes

et durables. Bordures de riche satine, avec jolis dese

sins quadrillés de couleur et bordures fleuries. Teintes:

bleu, rose, vert, or et mauve. Remarquez la dimension,

le bas prix, mercredi!

ATTRAYANTS COUVRE-UIS |‘
ANGLAIS EN COTONNADE

1-50

Chacun

© bleus sur fond naturel

© vert sur fond naturel

© rose sur fond naturel

Attrayants! de couleurs! Ayez-en une variété pour tou-
tes les chambres dans votre foyer, durant cette vente

spéciale chez Freiman. Couvre-lits de coton durable en
nouveaux dessins modernes avec bordures pour assor-
tir. Très durables et se lavant parfaitement. Un bei
exemple d'économie. Grandeur 67 x 86 pcs.

COUVRE-PIEDS FAITS DE CARREAUX

375

CHACUN

| © grandeur 72 x 75 pcs

© bleus’ mauves’

© verts’ roses!

Juste dans je bon temps pour les soirées fraiches qui
s'annoncent . . . couvre-pieds de couleur en jolies com-
binalsons de dessins. Bien remplis et finis avec bordu-
res fortement exécutées. Grandeur de lit double. Une
aubaine exceptionnelle chez Freiman, mercredi. Ayez
en un de chaque coloris.
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Pete cogne un circuit
dans la 9ième manche

contre

*

Malgré leurs six erreurs,
leur avantage en tête de la Ligue Nationale. —
Cincinnati remporte
Phillies, dont une aux dépens de Johnny Podga-
iny, ancien lanceur d'Ottawa. — Cubs perdent
deux fois aux Géan
Cleveland. — 23ième victoire de Hutchinson!
pour Buffalo.

LES ETOILES DE LUNDI

Pete REISER des Dodgers—frappa un triple de
deux points en troisième
neuvième, pour battre les

Hal SCHUMACHERet
—le premier lança une partie de sept coups et Cliff,
une de quatre, pour balayer
Chicago Cubs.

Bill WERBER et Gene
Bill frappa trois coups pour cinq points, aidant ainsi
à battre les Phils dans la première joute. Thompson
éparpilla ses neufs coups pour lancer victorieusement
dans la seconde.

Steve SUNDRA des Sénateurs—maitrisa les In-
diens en les limitant à sept coups épars.

Par Judson BAILEY

de la Presse Associée

Le fait saillant de la saison ma-
jeure de baseball, qui intrigue le
plus les clubs et les fervents, est
bien la dégringolade des Indiens de
Cleveland.

Voici l'équipe désignée par tant
de gens pour gagner le champion-
nat de la Ligue Américaine. Voici
le club qui menait par sept pleines
parties, pendant un certain temps
de la course aux honneurs. La voi-
ci telle que des violettes qui rou-
gissent et se fanent sous l'enquête
d'une lumière trop puissante.

C'est le club qui aligne le meil-
leur lanceur du baseball, la meil-
leure combine du deuxième but
dans sa ligue, dont les joueurs vi-
vent dans l'harmonie, dont la puis-
sance est bien repartie entre les
lanceurs, les joueurs au champ et
au bâton.

Voici l'équipe qui manqua le
championnat par une seule partie
en 1940 et qui ne devait pas man-
quer en 1941. Mais voici aussi la
constellation qui vient de perdre 12
de ses dernières 13 joutes. qui est
tombée à la quatrième nlace et dont
la dégringolade s'accélère.
Même des clubs comme les Phil-

lies et les Browns et les Sénateurs.
qui sont tombés aussi bas qu'il
était possible. gagnent de temps en
temps mals les Indiens passent des
semaines entières, pour ainsi dire.
sans connaitre une victoire.

Hier soir, par exemple. ils per-
daient 4-2 contre Washington pour
laisser les Sénateurs sortir du ca-
veau et briser une égalité. En dé-
sespoir de cause, le gérant Roger
Peckinpaugh fit démarrer une re-
crue du nom de Steve Gromek et
qu'il avait acquise la semaine der-
nière de la Ligue du Michigan
fclasse D). TT fit marcher une
couple d'adversaires et céda trois
simples et un double pour trois
points de Washington dans la troi-
sièm: manche. Anrès cela. la par-
tle cessa d'en être une. La joute
eut lleu au Stade Municinal. où
67.500 fervents avaient afflué un
soir de juillet Hier, toutefois, on
ne vit que 8365 fervents!

LES DODGERS VONT
DE L'AVANT

Les Decdgers de Brooklyn ont
réussi à consolider leur récent
avantage en tête de la Ligue Na-
tionale de baseball pour mener
maintenant par une pleine nartie
eontre les Cardinaux de St-Louis
Pendant que ceux-ci gh6émailent. les
Dodgers ont défait les Pirates de
Pittsburgh 6-5 grâce au circuit de
Pete Reiser dans la neu-ième man-
che. Ils auraient sans doute insni-'
rer ‘us de confiance à leurs parti-'
sans s'ils avaient pris, eux aussi
une journée de congé.
Le fameux champ intérieur de

Brooklyn commit (comntes-les) six
erreurs et donna aux Pirates qua-
tre points non-mérités qui vinrent
près de coûter la partie. Heureuse-
ment que le circuit de Joe Med-
wick et le triple de Reiser avec
deux en route. au début du combat.
empéchérent le désastre de s'abat-
tre sur Ebbets Field.
C'é ft la sixième défaite des Pi-

r.tes en huit parties. Elle coûta la
troisième place du classement aux
Corsaires dans la Nationale pulsque
les Cin-innati Reds r-mnortérent
deux joutes contre les Pi.illicr
Les Reds gagnérent la première

partie grâce à une offensive de 14
coups. aui valut 10 points dans les
deux nremières manche. Ils se ral.
lièrent en comptant quatre fois
dans la sentième manche de la se-
conde partie pour la gagner 5-4
Gene Thompson. dans cette ren-
contre. fut touché pour neuf coups
mais il éventa neuf adversaires
Les Géants canricieux de New-

York renversèrent les titubants Chi-

le quinzième revers de Chicago en
40 parties. Hal Schumacher limita
les Cu»ds à sept coups. « -- -
mière, et le gaucher Cliff Melton.
qui blanchit les Dodgers avec trois
coups dans son dernier effort l-
mita Chicago à quatre coups et à
un seul point. celui de la première
manche.
Par manche:

Pittadnreh 02) 000 102-5 à

Brooklyn 013 010 001—6 12 6

Lanning. Wilkie (3), Dietz (6).
Butche- (8), et Lopez, Baker (9):
Fitzsimmons. Casey (9), et Franks.
Owen (8).

1ère partie.

Cincinnati 460 002 NH1—13 14 ?

*

° |
les Corsaires

*

les Dodgers augmentent

deux victoires sur les

ts. — Washington tape

AU BASEBALL MAJEUR

manche et un circuit en

Pirates.

Clift MELTON des Giants

un double contre les
{

THOMPSON des Rouges—

 

Par manche:
Washington . 003 100 000—4 8 1
leveland 010 000 100—2 7 0
Sundra et Early: Gromek, Eisen-

stat (5) et Desautels.
ECHOS DE L'INTERNATIONALE
Dans la Ligue Internationale, 1! y

une autre à Baltimore. Au premier
endroit, les Giants gagnèrent le
dzuble devant 3771 fervents contre
les Rochester Red Wings, pour les
supplanter en quatrième place du
classement. Ils gagnèrent 2-1 et 5-2.
East et Atwood formaient la bat-
terie victorieuse dans la première
joute, un duel marqué par quatre
coups saufs de part et d'autre. Hen-
shaw et Coombs se combinèrent
pour limiter Rochester à cinq coups
dans ia seconde.

Les Jerseys eurent une grosse
manche dans la seconde partie.
C'était la quatrième joute de suite
qu'ils gagnaient ainsi. Hy Vanden-!
berg les arréta pendant six manches|

| puis il se fana dans la septieme et
les Petits Géants enfilèrent quatre
points. Mickey Witek nettoya les
buts et envoya Van aux douches
avec 1 coun de trois bases.

Dans la seule autre partie d'hier
soir, Buffalo battit Baltimore 6-1
quand Preddy Hutchinson lanca sa
23tème victoire de la saison. Freddv |
limita non seulement les Birds a
trois coups. dont un circuit de Tom |
Hafey. et retira six adversaires mais
il cogna lui-même trois simples nour |
faire entrer un point et en faire |
compter deux. Mayo Smith frappa|
aussi trois fois. En tout, les Bisons
réussirent douze coups,
lire partie:

Rochester ..

Jersey City ....

 
noo Non 1—! 4 1:

000 N20 x--2 +4 0j
Wissman, Lyons (6) et Mue'lar:

East et Atwood.

2ième partie:

Rochester “00 n00 A00— ? 8 1:

Jersey City NON 606 41x—5 8 0!

Vandenberg. Surkont (7), Bruner |

(5) et Blaemire,
Par manche.

Ruffalo 191 (01 A03-—6 1°

Raltimore Non 001 on60---1

Hutrhinson et Parsons: Coîter, |
Weaver (9) et Redmond.

a

eut deux parties à Jersey-City et j

{avait-il dit, Macaluso devra obser-

(R) et Mueller. Henshaw, Coombs, Qu'il est aussi sournois que scienti-
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VOICI LES ALLEES DE QUILLES de la salle Saint-Joseph. à Wright-

; ville, dont on vient de terminer la toilette. Sous la direction de M. Henri
Veer, elles seront ouvertes aux sportifs dès samedi après-midi à deux heu-
res. Plusieurs ligues se mettront en branle, dans
le précieux concours de l'abbé Louis-Adolphe
sports paroissiaux, M. Veer entrevoit

quel ues semaines. Avec
mieux, directeur des

une saison-record.

Les poings de Jack Sharkey
feront-ils peur à Robert et
à Macaluso, ce soir, à Hull

* * *
L'ancien champion poids-lourds arbitrera le combat

principal au Stade Décosse. — Murray surveille-
ra les deux autres rencontres. — Bob McNabb
débutera demain soir à l'Auditorium.

 

Par le Chevalier masqué

La plus grande foule de la sal-
son de lutte en plein air est atten-|
due, ce soir, au Stade de Hull,
quand Jack Sharkey, l'ancien cham-
pion poids-lourd de la boxe. me-
nacera de ses deux gros poings dé-
vastateurs les principaux combat-
tants, Yvon Robert et Len Macalu-
so, reconnus comme deux gladia-
teurs qui n'ont pas ‘froid aux
yeux”.

Jack Sharkey est sérieux. Le
gentilhomme lithuanien de Back-
Bay, district fashionable de Boston,
entend dominer ie combat princi-
pal de lutte, au Stade de Hull, en-
tre Yvon Robert et Len Macaluso.
“Si l’un ou l'autre des combattants
ne respecte pas les règlements,
nous écrit-il, je frapperai des deux
poings pour les rem~ttre a l'ordre.
Et je ne badine pas”.
On s'attend à une grande foule

pour voir le coluese qui régna jadis
sur le monde de la boxe. Yvon Ro-
bert nous avait déjà déglaré qu’il
peut sévir au besoin contre un
adversaire brutal. Sharkey ou non,

ver les règlements.
Quiconque connaît l'idole des

Canadiens français sait que Robert
n'aime pas à se vanter. Mais qui-
conque a vu Len Macaluso marty-
riser Lou Thesz, le nouveau cham-
pion, et les autres mastodontes de
premier calibre, sait également

que. Aussi sera-t-il von d’avoir
comme troisième homme. un gail-
lard sans peur et sans reproche,

 
3 0: monsieur Jack Sharkey! |

Eddie Quinn, matchmaker du Fo-
rum de Montréal, offre un régai | Brooklyn

|
 

*
Roger Marion et Hector Leclerc.

du club Ovale ont remporté une
belle victoire sur le jeune tandem |
du club Laurier composé de Gérald |
Lafortune et Yves Sarra-Bournet
pour se qualifier comme finalistes
du grand tournoi de doubles de la!
fédération. !
Le match fut joué sur les courts

du club Ovale et Mastai Valllant
était l'arbitre de la rencontre. Plu-
sieurs parties furent chaudement|
contestées. Lafortune et Sarra- |
Bournet, malgré leur manque d'ex-
périence, ont livré de beaux duels
au filet contre les étoiles de l'Ova-
le. Le début du deuxième set fut|
fort excitant. Sarra-Bournet et La-!
fortune ont exécuté des coups à la
volée presque impossibles mais Le-
clerc et Marion étaient comme une
muraille de l’autre côté du filet

Leclerc et Marion triomphèrent
au score de 6-1, 6-3.
La finale des doubles masculins

de la fédération aura lieu cette se-
maine entre quatre joueurs du club!
Cvale: Roger Marion et Hector
Leclerc contre Gaétan Valois et
Charles DeBlois. Le jour et l'heure
de la finale seront annoncés dans le]

| journal
cago Cubs 6-4 et 7-1 pour amener| }

TOURNOI MIXTE

Mlle Adrienne Moreault et Ar-'
mand Ducharme ont remporte une,
victoire sur Mlle Yvette Leblanc et
Aue Rolduc au compte de 7-5:

! Maxime Dagenais, capitaine de

 
| tournois au tennis Ovaleg jouant !
, &vec Mlle Eveline Richer gna un
beau duel sur le tandem DeBlois-

| Clarfoux. Un accident a la dernlé-

cher qui devait jouer avec Guy De-
Blois eut un accident à l'oeil et ne
pourra jouer avant queiques jours.
Mlle Clairoux affronta le combat
et dd battre pavillon devant la

Le fandem Leclerc-Marion bat
Laforiune-Sarra-Bournet en semie

*

 

*
Cantin contre R. Laflamme et P.|
Laflamme.

L. Boivin et H. Charlebois contre |
Ragnants Fournier-Cantin et La-
flamme-Laflamme
G. Deltour et R. Bellemare con-

tre J. Charron et G. Lafortune. |
M. Richer et H. Leclerc contre M

Riendeau et M. Mayer. ;
Au St-Charles: F. Richer et G.!

Eoutet contre A. Moreault et A.
Ducharme,
Tous les matches sont pour les

six heures et demie.
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Dans la marine

 

Gaston ST-LAURENT, cham-
pion poids plume des haltérophiles, | naiira sans doute un succ
est parti ce matin pour un port

de l'est canadien, comme matelot
de Sa Majesté, Agé de 18 ans,‘

aux fervents de lutte de notre ré-
gion. Il vient de faire un coup de
maître en s'assurant des services de
Sharkey, ancien champion mon-
dial des boxeurs poids-lourds, com-

. me arbitre du combat principal.
Dan Murray, brillant arbitre du

Forum, s'occupera des deux autres

combats: en semi-finale, K. O. Ko-
verly contre Bobby Burns et en pré-
liminaire, Tommy Rae contre Pierre
DeGlane.

DEMAIN SOIR A L'AUDITORIUM

Un autre régal attend les fer-

vents, demain soir, à l'Auditorium.
En plus de Roland Kirchmeyer, le
géant fantasque, et Wally Muso-
vich, le puissant Polonais, en fina-
le, le club Queensbury présentera
Bob McNabb, de Montréal, qui fut
champion impérial et canadien en
1034. McNabb débutera à Ottawa
contre Bill Hunter à 8 heures 45.
Le combat mi-final mettra aux pri-
ses le hideux Lee Henning et Dick

 

 

 

 

 

 

mot. hier soir au carré

m
e
r
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La Basse-Ville avait
Commissioner, vendr ce soir à 6 heures 30, au parc
remise à demain.
soir. dans la première

acculée au ‘mur légendaire”.  

| | Le Dalhousie, acculé au mur,
devra vaincre ou mourir dans |

la finale de balle molle ici

Le club Dalhousie a manqué de balles, au sens physique du

la série de championnat de balle molle de la Ligue
ris les honneurs du premier duel, au

i dernier au pointage de 9-2. Preston, hier.

 

menait 7-2 quand la noirceur mit fin aux | p
ches. La ligue a donné la victoire aux Italiens. La partie commen- i
ça en retard, faute de balles. Le championnat sera donc décidé,

Les champions rencontreront Cornwall ici, jeudi
e iledes finales du championnat est-onta-

rien. Comme on le voit. la constellation canadienne-française est

 

  

ue de
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C'était la deuxieme ;

|

e
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ostilités aprés six mal-

issioner. S'il pleut, elle sera

    ee
 

*

(Presse canadienne)

MONTREAL, le 18. — (PC) —

l'armée active. défendre son titre
! canadien chez les poids-cogs contre
Dann: Webb, un noir montréalais.
Ce sera une bataille de huit ron-
des.
Johnny Greco et Vinnie Rosanno,

dienne contre Maxie Spoon.
COMPARAISON DES RECORDS

  

 
 

——

Le championnat canadien
des boxeurs mi-moyensse

décide ce soir à Montréal
*

David Castilloux défend son titre, au Stade de Mont-
réal, contre Maxie Berger. — Nat Fleischer est
l'arbitre. — Eddie Pétrin met sa couronne en
jeu. — Records de Castilloux et Berger.

Léo Rodak G. par déc, 11 rondes
Le championnat canadien 2s Chas. Gomer - Annule en 8 rondes
boxeurs poids mi-moyens sera aul Chas. Gomer …… G. par déc, 10 rondes
jeu, ce soir, quand les deux com- Baby Breeze . - G par déc. : vonces
battants montréalais, David Castil- Vanme, STREae10 ranges
loux et Maxie Berger. en viendront Jutio Gonzales . .. G. par déc.. 10 rondea
aux coups dans un combat de dix Frenchy Beaudin . G par déc. 8 rondes

au e ello . par ..

rondes au Stade de Baseball. Paul Junior . G. par déc, 12 rondesAvec Nat Fleischer de New-York tommy Spiegel P. par déc. 10 rondes
comme arbitre, les deux seront cotés Adverssires — 194! ; Déc:sions

à chances égales quand ils entreront AlvoSpalcigel &- par déc 19 rond=

dans l’arène. Chacun détient deux Tommy Spiegel TT G. bar dée.. 12 rondes
victoires dans les quatre rencontres’' Harry Blake . . .G. par of rondes
précédentes, Harry Hurst . — Annule en 10 rondes

i . 3 i v T G. par k.o., 7 rondes
 L'imprésario Jimmy McKimmie a Sammy Angott P. par déc, 10 ronds

d', hier soir. qu'il s'att>ndait à une Maxie BERGER G. par déc. 10 rondes ;

foule de 15.000 perconnes pour voir .
le combat principal d'un program- RECORD Di. MAXIE
me tres riche en boxeurs montréa- Adversaires — 1935 Décisions
lais. Roger Cantin G. par k.0., 1 rende
Dans la semi-finale, onverra Ed- Phil Desormeaux ¢ par ke. 2 rondes

1 . .0.,die Pétrin, maintenant soldat dans JoeDundee G. par ko. 1 ronde

partenaires d'entrainement de Cas- Ray Haynes . . G. par ko, 3 rondes
tilloux et Berger, respectivement, Se Billy Wright . G. par ko, 1 ronde
rencontreront dans un combat pré- Joe Soper,ve - g. par ko. z rondes
1 i i !phonso isem . .0., d
liminaire de six rondes. Dans des TeCorcoran G. par ko. | ron‘e

rencontres de quatre rondes, ON Orval Drouillard P. par déc, 10 ronds
verra Marcel Fournier contre le pe- Joey O'Gorman G. par déc. 6 rondes
tit Sammy Jacobs, et le soldat PatyLaracco - ë par gee 8 monde
Harry Baltin de l'artillerie cana-| Fete Carma - ‘annule en 8 rondes

 

—  
*

mans P. par déc., 10 rondes
G. par déc, 6 rondes

Décisions

Leo Rodak
Mike Gamière .

Adversaires — 1949

 

  

 

   

Annule en à rondes
G. par déc, 6

. G. par k.o., 1 rende
G. par der, 8 ropdes

G. par déc., 8 rolides
G. par dce., # rondes
P. par déc., 8 rondes

Décisions

Roland Lauziére .
Joe Marciente .
Joey Thomas .
Phil Latouf
Dave CASTILLOUX
Roland Lauzières
Dave CASTILLOUX

Adversaires — 1936

rondes

8 rond:‘Pl par dec.
rondes

é d Del Genio
Léonar G. par ko, 4Lew Massey

 

 

Bishop. QE

_
3 — 1987 PécisionsVoici le record du champion Cas- sonTr 1937 par déc, 6 ronde

tilloux : Irish Edije Brink G. par déc… 8 rondes
~ Adversaires — 1935 Décisions Phil Baker G. par déc, 8 rondes
rr Maxie BERGER .. P par déc, 5 rondes Irish Eddie Briak Annule en R rondes

i + Maxie BERGER G. par déc, 8 rondes Phil Baker . G. par déc , 8 rondes
| RESULTATS ET Adverssires — 1936 Décisions Orval Drouillard . . G. par déc, 8 rondes

Jimmy Riley . ... G. par k.o., 3 rondes Frankie Wallace … P. par dée., 19 rondes
CLASSEMENTS Johnny Bang - . G. par k.o., 3 rondes Jchnny Morro G. par déc., 10 rondes

hh Chas. Votano ...... G. par k.o., 1 ronde Paris Apice G. par déc, 10 rondes
AU BASEBA Chas. Vajian … G. par k.o., 3 rondes Midget Walgast G. par céc., 10 rondes |

LL Freddy Carier .. G. par k.o., 5 rondes Dave CASTILLOUX G. par déc.. 10 rondes |
Stanley King ....... G. par k.c, 6 rondes Titre championnat poids léger du Cenada |

NS: = Frisco Dick ms G. par k.o.. 5 rondes Georrie Zengaras Annule en 8 rondes
Tommy Rawson .. Pas ce déc, 10 rondes Orval Drovillard G. par déc, 10 rondes

LIGUE NATIONALE Steve Saleke … . Annule en 6 rondes Tommy Rawson . par déc. R rondes
Brooklyn, 6: Pittsburgh, 5. Peter Herman ..... G. par k.o., 3 rondes Adversaires — 1938 Décisions
Cincinnati, 5: Philadelph'e, 4. Freddy Miller G. par k.o., 1 ronde Tommy Rawson G. par déc. 8 rondes
Cincinnati, 13; Philadeiphie 5 Frankie Martin G. par déc., 19 rondss Tommy Rawscn G. par déc. 8 rondes
New-York, 7; Chicago, 1. Henri Pilotte G. par ko. 2 rondes Bijly Beauhuld P. par réc., R ronces
New-York, 6: Chicago, 4. Orville Drouillard  G. par dée., 10 rondes frish Eddie Brink G. par déc, À rondes

Le classement Lou Fox G. par k.o., 5 ronds Enrico Venture G. par déc, R rondes
G P Moy Lou Bacca Annule en 10 ronces Fddie MrGeever . G. par déc. 8 rondes |
73 40 646 Adversaires — 1937 Décisions Eddie McGeever Annule en R rondes

S:-Louis ous OT 41 "643 J. Desautels . G. par k.o., 4 rondes Pete Carra /.… G. par déc, R rondes
Cincinnati .. ... £2 49 ,559 Eddie Bang G. par k.o., 2 rondes Tommy Rawson .. G. par déc. 10 rondes

Pittsburgh 60 50 3545 Al. Nelson … G. per ko, 2 ron es Phil Baker ... G. par Céc., 8 rondes
New-York ee. 56 55 505 Mickey Page …… Pas de déc, 10 rondes Joey Greb G. par déc, 10 rondes
Chicago res 49 67 ‘423 Tommy Rawson … Pas de déc, 10 rondes Frankie Wallace G. par déc, 10 rondes
Boston . 46 66 ‘411 Flash Dutil G. par k.o., 4 rondes Lou Lombardi . G. par déc., B rondes
Philadelphie Si 81 277 Paul Junior . .. Pas de déc., 10 rondes Charlie Gomer G. par déc., 8 rondea

LIGUE AMERICAINE Eddie Alzek … Pas de déc, 10 rondes frish Eddie Brink. G. par déc., 8 rondes
Washington, 4: Cleveland, 2. Yambo Andrades  G. par déc., 10 ron es Frankie Cavanna G. par dée., 8 rondes
1Seule partie jouée.) Maxie BERGER … P. par déc., 10 rondes Adverssires — 1939 ; Décisions

Le classement Larry Esposito G. par k.c., 2 rondes Johnny Lucas G. par déc, À ronces
G P Moy Kiki Stanley . G. par k.o.t., 4 rondes wesley Ramey P. par réc, 8 rondes

New-York £0 re 872 Frenchy Beaudin G. par déc, 10 rondes Frankie Wallece G. par déc, 8 rondes
Chicago 62 55 350 Adversaires — 1938 Décisions Wesley Ramey P. par déc. 8 rondes
Bosten co mn 60 55 522 Mel Glionna G. par déc., 8 rondes rohnny Rohrig G. par déc. 8 rondes
Cleveland a 59 85 ‘ste George Carlo - . G. par déc , & rendes Buster Carroll G. par ko. 2 rondes
Détroit 53 63 457 Mel Glionna G. par déc, 6 rondes Car j''Red'Guggino G. par déc., 8 rondes
Philadelphie .…… 51 63 447 Honey Mellody ….. Pas re déc, 10 rondes Ambros Logan .. G. par k.o., 2 rondes
Washington 48 3 ,425 Ginger Foran G. par déc, 10 rondees Wesley Ramey .. G. par déc., 10 rondes
St-Louis 47 [1 420 Jackie Callura . . G. par dér.,, 10 rondes Felix Garcia . G. par ko. 8 rondes

LIGUE INTERNATIONALE Danny London . … G. par déc, 1% rondes Normant Quarles . G. par déc, K rondes
Jersey-City, 2: Rochester. 1. Eddie Scott G. par k.o., 7 rondes févanrd Del Grnio G. par dér, 8 ron-es |
Jrreor.Citv, 5: Rochester, 2, Kiki Stanley G. par ko. % rondes Nnarmant Quarles G. par déc, R rendes |
Buffalo. &: Baltimore, 1. Orville Drouillard G. par déc, 10 rondes Wegley Ramey G. par déc.. R rondes |
(Les soules rarties jouies.) Kid Lulu G. par déc, 10 rondes Adversaires — 1940 Diécisions |

Le classement Tony Dupré . G. par kot, 10 ron”es yahnny Rinaldi G. par déc., R rondes
G P Mov Kid Hart G. par k.o., 6 rondes Tony Ferrara _. G. par déc. À rondes ;

Newark s# 46 646 Adversaires — 193% Décisions jahnny Rohrig .… =G. par déc. R rondes
Montréal . Ta 53 593 Orville Drouillard  G. par k.o.. 2 rondes Bernie Miller Annule en 10 rondes
Buffalo . TA A7 568 Armanda Sicilia G. par déc. 10 zondes Robby Mcintyre .. G. par déc, R rondes |
Jersey-City ee 65 6: ,514 Cristabel Jaramillo G. par déc, 1N rondes Tony Ferrara G. par déc, À ron es
Rochester AR 64 515 Phil Zwick G. par déc, 10 rondes Robbv MeIntyre G. par déc. & rondes |
Syracuse 61 70 ARG Jee Bagnato G. par déc, 10 rondes Bernie Miller G. par déc.. 10 rendes
Raltimore 44 81 .852 F. Young-Rightmire G. par k,o.t., 10 rendes Car) ‘Red’ Gu&gino Annule en & rondes
Torontr 44 RR 3 Leo Rodak G. par déc, 1N rondes victor Dellieurti G. per déc, À rondes

ASSOCIATION AMERICAINE Mansfie!'d Driskel! G. par ko.t., R rones Riliy Beauhuld G. par déc, & rondes
Minnranolis, 2: Indianaroits, 2. Frankie Wallace G. par ko. 7 rondes Johnny Be'lus G. par déc. 19 rondes
Columbus, 8: Kansas-City, 4 wally Hally . G. par déc. 19 rondes Topans Bellus G. par déc. 10 rnndre

_ Pete DeRurza Annule en À rondes
Adversaires — 1941 Décisions

: : , Tonv Marteliano P. par déc, R rondes

aison des quilles s'ouvre Robby Mclntvre …G- par déc. à nesd Tony Ferrara eo par fee. f rendes
samiern >. par ko. 7 .

: : = 3 : Miea1 G. par ko, 4 rondes

same | roc ain d rng VI e Irish Fddis Dunne G. par ko. 5 rondes

: Manne! Villa JT G. par déc, 1% rnndes
Ire N-Traue G. par ko, à rondes

*
L'abbé

*
Louis-Adolphe Lemieux, qui succède au

*

capitaine (l'abbé) Alfred Lapierre comme di-
recteur des sports à Saint-Joseph, est enchanté
du bel esprit qui anime ses paroissiens.

La saison des vacances tire à sa
fin. Déjà, les sportifs commencent
à parler de quilles et de rugby.
C'est ainsi qu'à Wrightville, les
quilleurs se mettront à rouler dès
samedi prochain. Les allées de la
salle paroissiale ont été remises à
neuf. La salle Saint-Joseph con-

sans
précedent.
Nous avions. hier, l'honneur de

recevoif M. l'abbé Louis-Adolphe

| auilles. l'abbé Lemieux est l'aumô-
nier de la jeune association athlé-
tique et amateur St-Joseph. qui
possède son propre local sur la rue
Taschereau. Elle a connu du suc-
cès, cet été, avec une ligue de balle
moile. Le ping-pong. les poids et
haltères et autres sports sont en vo-
gue chez les jeunes de Wrightville.
L'abbé Lemieux se propose de con-

' tinuer l'ceuvre admirable de son
| prédécesseur. l'abbé Lapierre.
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Pete DeRu-aa
Dave CASTILLOUT P. per déc. 10 rondes

rmpre

Léo Bourgeault |
gagne le tournoi

de golf Kent |

QUEBEC —Léo Bourgault, le dé-'

tenteur de la coupe ‘Duc de Kent”. |
s'est emparé du titre détenu par
Adjutor Dussau't, au cours du tour-

noi annuel qu! a décidé, hier, du
championnat sénior au ciub de
Golf Kent. Ie nouveau champion a
gegné par deux de mieux et un à.

venir.

Dans ia ronde du maiin, ics deux

‘Le club Hawkesbury

[que les vétérans Bob Reid, Bruce

|

re heure est survenu. Madame 5

i
|150 019 uño— 8 11 force et la régularité de ses adver- liaston est le fils de M. et Mme | Lemieux, qui vient de remplacer le “Ce sont surtout les plus jeunes finaiistes de ce concours de 36Philade!phle

Moore RBeggs 2), et West. Peck,
Hughes (°° Harman (9) er War.
ren

ome :acte

Cincinna-i Ann CON 451—5 8 à
P'l'adephie NAR (ON CAF—4 9 5

Thompson et Lomrbarit* Podgai-
nye et Livingston

18re partie:
Chicago ais 1 cou. 4 7 à
New-York 200 693 PNG A

Passeau et MeCu'lough: Nchu-
macher et Danning.

tidme partie’
Chicazo 1A oN NON 1 4 1

Nes -York fin A30 F9? 13 u

French € + éffing, Melton ef
Hartnett

. REF
a I= { mn a Ro

AA p

nm Ty a ma

saire:
Mlle Francoise Riclier et Gérald !

Boutet remnortèrent une victoire.
facile sur leurs copains du club!
Ovale Mile Marcelle Ménard et Ré.
mi Allard au compte de 6-1. 6-0
Madame T. Martr] et Armand

Saint-Amour ont gagné un bear
| match sur Mlle Audrev Stewart. la
| nouvelle championne des simnies e*
; Bernard Chartrand Audrey fut très
| solid. dans son jeu et répondait
| continuellement aux drives de
Saint-Amour. Malgré leur courage

“le tandem Stewart-Chartrard per.
dirent au compte de 6-0. 6-2.

;  Voirt le tirage des rencon*res de
co sour;
Au Canadien. C Fownier et i,

feorges St-Laurent, 2) rue Burke, !
Hull. Elève brillant d’Emilien Sa-
vard, St-Laurent avait réussi.
malgré xon jeune âge, 1580 livres
en poussé olympique. 170 livres
dans l'arraché a deux mains. et
240 livres à l'épaule. Ces chif-
fres ne sont pas loin du record
canadien. Avant son enrôlement »
dans la marine, le 12 mai dernier.
Gaston était employé au bureau
de poste d'Ottawa.

 

New Bedford. Mass. -- Eddie;
Pierce 165 Long Brincu, N -J. cé- |
roicnne Tiger Ted Lewry, 170!
New -Bectord (10. i

 

capitaine (l'abbé) Alfred Lapierre, que nous voulons réunir sous l'é-
chapelain militaire, & la direction : tendard de l'association St-Joseph
des sports à Wrightville. Il nous | et diriger vers nos allées de quilles.
fut présenté par M. Henri Veer. gé- ; déclare l'abbé Lemieux. Le service
rant de la salle St-Joseph. M. militaire nous a enlevé plusieurs
Veer, on le sait. se dévoue depuis de leurs ainés. Nous espérons que
six ans aux activités de quilles à les cadets marcheront dans leurs
Wrightville. “traces.”

‘L'hiver dernier, sept ligues ont
connu de saines rivalités sur nos La salle paroissiale St-Joseph
allées paroissiales, nous dit l'abbé offre quatre allées des plus moder-
Lemieux. Nous nous attendons à Nes. D y & un restaurant pour
un plus grand nombre de quilleurs  âccommoder les jeunes gens. Il y a
que jamais. Nous comptons beau-, également un vestiaire et un vi-
coup sur les jeunes. L'ouverture Voir pour les dames.
officielle se
‘après-midi. semedi prochain.”

UN APOTRE DES JEUNES
En plus de voir aux allées de, groupe respectir.

bs, SLANG : d aUn Jo+ R

w 5 en. k , à 4 Jy ) —

 
Les diverses égaux au

fera à 2 heures de, ligues sz meitront en branle un peu Bourgau!: fut imbattabze. I' enre-
plus tard. Les joueurs pourront 8e 'giatra un au-dessous du © Par" à 34
pratiquer d'ici l'ouverture de leur {contre je score de 346 de ann riva.

trous étaient égaux quant au nom-

bre de trous et de coups.

Le score de 75 enregistré par Ié0
Bourgauit et Adjutor Dussau:t In-

dique que jen deux finalistes sont

du calibre des champions.

Duessault était trois au-dessus du
“Par” pour ‘es deux premiers trous
et Bourgault deux au-dessus 4:
“Par”. Dans Ja suite, les deux con-

cuenta se mirent réso,ument au

travail. Dussgaull enregist-a 3§ ot
Bourgauit 37 pcur demeurer encore

2ie trou. Au retour

pour décrocher le t.tre a. 85e trou.

aman)

Théo. Chartrand lancera pour le Royal-Canadien
L'as gaucher de Papineau
remplacera Wib Corcoran
sur l'alignement d'Ottawa

* * *

L'acquisition du sensationnel athlète de Buckingham
augmente les chances de championnat de la
Basse-Ville dans la Ligue Interprovinciale. —
Les éliminatoires commencent dimanche ou
Stade de Hull.

A peine remis de leur déception au sujet de Nurman
Cécile, as gaucher du Hull-Volant qu'ils avaient convoité en
vain, les directeurs du Royal-Canadien ont aujourd'hui le

coeur à la joie. Les partisans de l’équipe de la Basse-Ville,
dans la Ligue Interprovinciale de baseball, partageront ce
bonheur en apprenant qu'elle a fini par embaucher Théo-
bald (Ta-bosse) Chartrand, la trouvaille sensationnelie de
l'année au baseball amateur.

On sait que les semi-finales du circuit interprovincial

commenceront dimanche prochain au Stade de Hull. Les
B et B de René Pharand et Robert Guertin, champions su-

nréme du baseball das la province de Québec l'an dernier et

meneurs de la nouvelle ligue majeure cet été, sont les favoris
pour le titre. Ils rencontreront, en semi-finales, leurs tra-
ditionnels rivaux, les capricieux Hull-Volants de Pit Des=

jardins et Bidou Lalonde. Le Royal-Canadien disputera les
JNonneurs aux Combines de Kingston, anciens champions

ontariens. t
e 

Avec une meilleure strategie au
troisième but et plus d'entrain sue

! la défensive. les Volants ont d'exe
i cellentes chances de causer la plus
 Rrande surprise de l'année en élie
minant les Bébes. Dimanche dere

| wer, tls ont éte farbles aux mue
, ments critiques, dans ces deux

LES OVALIENS REMPORTENT, départements, et le BB. gagna
UNE VICTOIRE 7-6. | 6-4 en neuf manches dans la dere

————- | ntere partie régulière de la saison.
| MM. Lalonde et Desjardins ont

Dimanche dernier l'Ovale rece-' réussi à conserver Norman Cécile
vait le club de tennis de Hawkes-, dans leur clan. Ila ont aussi le

bury dans une rencontre amicale <olide Cadieux, ie receveur Lucien
entre eux. Durant l'après-midi | [aberge, les trois frères Giroux
plus’ urs matches furent joués et et autres vedettes
l'Ovale sortit vainqueurs de sept Le B. & B possede encore le
rencontres tandis que les manieurs| formidable Wally Driscoll, as drole
de raquette de Hawkeshury rempor- tier: Lefty Barh 0. tile
tèrent six belles victoires, ier; Lefty Barbaro, toujours uti
Aprés le jeu, un succulent lunch | dans la case; le jeune Duguay,

avec café fut servi sur le terrain et| étoile de Wrightville et presque
dans la soirée un feu de camp réu-| tous ses champions québecois de
nissait les deux clubs dans un con- l'an dernier.

a rendu visite à
l’Ovale, dimanche

-

 

cours de grillage de pate de gui- IL REMPLACERA
mauve. L'Ovale fut heureux pour; WIB CORCORAN

la Cepnstance.durantlasoirée de Avec Chartrand, converti en
ecevoir a v e Mas 88° lanceur au cours de la saison,

lant, président de la Fédération i . ; ;
; ; ; Royal-Canadien sera de taille pour

ainsi que le gal Bob Fortier, avo-| les virtuoses de Kingston, Le
cat du club Laurier de Hull. lane h de Buckingh

Voici le sommaire des rencontres: | ‘anceur gaucher de Buckingham
sera sans doute un gros atout pourA. Jutras et B. Polnisky (Haw- :

kesbury) battent M. Mayer et L MM. Picrre Robert’ et Armand
Péloquin. Le Royal a pu alignerAubry (Ovale) 6-1. A |

Milles H. McGuire et E. Lalonde Chartrand sous l'empire du règle-
ment de guerre qui décrète qu'un(Hawkesbury) perdent contre J.
club peut remplacer un joueur quiCloutier et R. Riendeau: 6-2.

M. Proulx et P. Dostaler ‘Ovale) | entre en service actif. Chartrand
comblera le vide causé par l'enrô-battent Mlle B. Perrier et C. Ber-

lement de Wib Corcoran. Evec unthiaume: 8-6.

W. Laurin et G. Paquette (Haw-: vétéran comme Bull Rhéaume, der-
rière le marbre, les jeunes Broderkesbury) battent R. Robitaille et G

et Jelly et le gaucher Chartrand,DeBlois 8-6.

dans la case, des cogneurs comme
G. Séguin et Mlle E Lalonde

Hawkesbury) battent J. Dechantal
et Mlle Dechantal: 6-3.
M. Ménard et J. Cloutier ‘Ovale: ;

battent S. Sauvé et H. McGuire: |

 be et autres, la Basse-Ville sera
bien représentée dimanche pro-
chain contre Kingston.75 Paquette et G. Séguin ‘Haw-| La deuxième partie de la ronde

kesbury) battent C. Courtemanche Semi-finale aura lieu le samedi
et R Valois: 6-1 ; suivant à Kingston. Le BB. et
R. Marion et M. Mayer ’Ovales! le Volant joueront leur deuxième

battent C. Berthiaume et E. Lalon-| Partie le dimanche 31 août au MR
de. 6-0. | Stade Décosse. Ce sont deux sériv«

B. Polrksky (Hawkesbury) bat, des meilleures en trois parties. Les
B. Chartrand (Ovale): 6-3. i survivants de ces deux rondes se

R. Valois (Ovale) bat A. Jutras. ' disputeront le titre et le trophée
8-6. Marcil Frères dans une finale des

A. Stewart (Ovale) bat B. Perrier mrillcures en cina parties.
(Hawkesbury): 6-1. | Les quatres clubs intéressés ont
Mlles C. Aubry et F. Richer bat- approuvé le choix suivant des ar- J

tent J. Sauvé et M. Paquette (Haw-| bitres pour les séries éliminatoi-
kesbury): 6-4. ‘res: Pete O'Brien et “Red” Collina
Le mixte B. Perrier et E Lalonde‘ de Smiths-Falls, Elmer Baush. an-

(Hawkesbury) battent L. Gratton et! cien professionnel et Alec Wood
le docteurTiley Ovale: 69res d'Ottawa, un autre ancien arbitre

’ sient sous la direction de Roland ! de baseball mineur.
Robitaille de l'Ovale qui a su rem- |
plir ses fonction à ia satifaction de
tous. LA BOXE

(Presse associée »
»m

AUGUSTA, Gie
; 164, Washington, OC ., arréte Jim-
‘my Marmon, 159, Houston, Texas
+ (3 rondes).
, CHICAGO Nick Castiglione,
138 1-4 Chicag”, arTête Joe Ghnou-
ly.. 134 3-4 Hammon, Ind. (1

NEW-YORK' — Aaron Seltzer,
127 3-4. New-York, arréte Frank

rom eel—
— |

Sammy Sward

avec Toronto
—__

Comme “Le Droit” le fait savoir
en primeur, il y a quelque temps,
Sammy Sward, notre meilleur bot-
teur des Rough Riders en 1940, s’a-
lignera avec les champions de l'U-
nion Ontarienne. Balmy Beach.
dans la nouvelle Ligue de l'Est ca-
nadien. Sward, un ancien Beach.
remplacera Frankie Seymour. main-
tenant dans la R. C. A. P. sur l'a-
lignement du club de Toronto, Bob

McDonald, aussi de la R. C. A. F,
jouera pour Balmy Beach de même

; J. 3); Terry Young, 133, Ner-Yrrk
décisionne Abe Kaufman, 135 3-4,

* Philadelphie (8
NEWARK, N -J Freddi» Pi.

ducia, 183. Newark, arréte Wallace
Cross. 200. Fast Orange, N -J. 4)

LOUISVILLE, Ky. -- Freddie
Pope, 118 1-2. Columbus. Ohio. ar-
rête Freddy Kramer 120. Middle.

| town, Ohio, (4:Barron et George Bhields.

 

  

 

  
CE SOIR

STADIUM DECOSSE
8 h. 45 précises

LUTTE PRINCIPALE

YVON ROBERT vs MACALUSO
2 dans 3 — 1 heure

SEMI-FINALE

K.0. KOVERLY vs BOBBY BURNS
PRELIMINAIRE

TOMMY REA vs PIERRE DE GLANNE

JACK SHARKEY arbitre
Entrée — Près de J'arcne sieges réservés:. 15¢ — Entrée générale,
66c et 35e — Hommes en uniformes, 25c — Dames et enfants, 26e.

Pour toutes autres informations — Téléphone 2-8021

STADE DECOSSE
+

      

    

Avenue Laurier,

HULL

Re

Sockeye Anderson. Jerry Coulom- 88

—~ Ken Overlin, Ji

"Archie. 129 3-4, New-Brunswick, N. p=
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Le circuit de Reiser consolide les Dodgers en première place |
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LCHOS DU LAC ROND
Nous recevons par le courrier du

matin les échos suivants du Lac
Ron ' * * »
Cher M Daousi. EN ROULANT MA BOULE

Après un séjour d'une qunzaine,  Mendo Normand jouant le rôie
a1 ‘Lac Rond' v.a Boucnel.e je de Samson avec res copains Dela-!

m'arrêta:s au châtra: Nault pour! Märre (pas Victor, mais Jos.) et Mac|

prendre con:act avec les dern.ercs Lacroix, cans une jou'e épique de
nouvelles. En me mouillant l'oeso- souque & la corde contre les quatre
phage avec ce que Nos granas-péres, | {0:ts-4-bras de Camille Major Ce,
etc, naiureilement Je pa-courrais; fut le clou du pique-nique de la
‘Le Droit’. Dans une colonne de |Chambre de commerce, et les vain-

votre domaine” se lisa.t  “Oyez! Queurs, l'équipe Nermand, attenden:
Oyez! suivi de la descr.ption de la encore Ia livra:son de l'enjeu...
“gang” sans oublier “Foxy Oscar” Nos fél.citations et meiileurs voeux

te:paton — iljà Jean-Marie Parent. qui débu'e &— grand-pcre par ant.c a

attend encore avec patience le syl-, Toronto comme technicien dans la

labaire érr;t par Oliva Dionne. “AlRCAF . M est le beau-frère du
short eut towards grandfathershipi premier sergent-quartier maitre
in five easv lessons”. Boyer de ‘a Ga:de du Gouverneur|

Je ne sais si mes yeux tont dé-;. tous deux sont les gendres du
fau: mais pas un met de “Mal-de-, ympathique Jos. DesRo:lers

10 ans, Wihoil eut une journee
cuit. Apres une retraite ce près ee |

parfaite au bâton, 3 sur 3. |
+

 

mer Bord-e-leau”. C'est incroya- | Omer Fournier de Hull parle avec,

ble, mais ceci n'est pas une “fish orgueil de ses fistons, eux aussi en
story". Avec Maurice au volant, service actif. les commissaires

c’écoles Jodoin et Lachaine ont

prouvé qu'ils connaissaient leur che-
vaux et poulains, au pare Con--
naught .. les docteurs Blanchard et

Lafond se promettent de ne plus

sur la belle route peutêtre à cause de
trop dr mirage pit'uresque —
‘Ende” eut le mal ‘sic> de tous les
amateurs d'une première traversée.
Heureusement “Pur!byl” lui vint en
aide sans plus d.nconvénient jus-| mettre les pleds au Jockey Ciub,
qu'à destination. Il jura qu lalaprés ce soir. . et dict l'an pro-
procha:ne fois dans sa liste prépa- chain tsk. tsk. l'ancien député
ratoire aix acc”ssoires de voyage, il! de la Gatineau. J-B. (Bert) Mer-
insérera à l'item 2: “Purgation, huit ‘lrau, maintenant fonctionnaire à
heures avant le départ”. i Sherbrooke, est venu fraterniser
Arivé au bureau de poste Merleau avec ]es copains, notamment Walter

notre “take it on the chin lumber- Gllhooly et Emmett Venne le,

jack' se mit en train d'adresser des juge Fortier et ses fils. le maire.
cartes postales aux am:s. De retour Brunet, le député Caron et plu-
avec les “boys” une attaque nostal- |sieure autres éminents sportsmen
gique le frappe soudainement, et jont encouragé le roi des sports ou le
ses confidences à Maurice se résu- {sport des rois. depuis une quin-
ment comme suit: “Aprés iéflexion, gaine... Marc Charlebois a pris les
ja crois avoir oublier d'écri'e & mon courses en nhilosonhe.
meilleur ami: cr, notre “Joscph” Roland Robitaille, de la marine
retourna pour s'adresser A lul-mé-, canadienne, partira probablement
me une belle carte ornée de poésies jeudi prochain pour destination 1in- |
sntimentales et vivement sympa- connue en devoir actif Les |
thiques.” fervents du tennis se rappelleront
Et voici, M. le rédacteur ce que le de Roland comme le joueur aix

“Comité des Boys” passait en revue gracieuses évolutions du tennis
dans l'après-midi lu 16 août 1941,, Ovale . . . Bonne chance, Roland
dans Ja salle des délibératons au Robitaille le Dr Henri La-

framboise saluant ses vieux copains .
Potvin et Boyer au :narlage qui
unissait leurs familles pour la se-
conde fols . .. M'sieu Potvin vient
d'acheter un coursier pour le trot
et ambir . . . aux fins finauds qui
ne veulent pas faire de service mi-
litaire. rappe:ons cette pensée de

chalet des assoiffés de passage à
Bouchette.
Oscar. le vieux renard. présidait.

Robin Hood Maurice, maître de Cé-
rémonies avec l'apui de Bushman
Lerry, Après le décompte. le con-
seil tout entier s'inscrivit “à la lime’

G. TOUSU
Juvénal:+ * pa

EN RACCOURCI Considéreg qu'il est tres imple de
Henry Bruce a, hier, gagné | ordre la vie à l'honneur et de.

  
trophée Walter Woods et le cham- perdre le grand but de notre vie
pionnat annue! des Kiwaniens au notre vte pour le simple plaisir de
club de golf Rivermead, avec un vivre. «Juvénal) |
pointage de 80 coups . . . les gol- | + + |

feuses dérideront demain le ! !
“Rose Bowl” gu Gatineau Club . . .| LE COCKTAIL SPORTIF :
Ted Smythe, anclen champion du K. Running de Smalus-Ha.is por-

Sault Ste-Marie. a éliminé Gordon *e bien son num...
Pritchard du Victoria, hier. dans la *Nnives, dans un Luurnui de piste
joute la plus importante du tournoi jet de champ, :l gagna les itl ver-
régional et junior au tennis . . . 11 {868 et les --U... un nutre vanflisie’
jouera aujourd'hui contre Panl Ot- je noue 1égion, C.-L
livier . . . J. Habbishaw jouera d'Arnprivr, Un, gagna les trois
contre P. Valin . . . Ten to Ace à miles... i.s dev:ennent dune cham-

Harry Giddings est le favort pour pions du Manitoua. tous deux.
les Enjeux du Couronnement de =unt dans la RU.A.+H. .. Marie Go-

$50.000 au parc Woodbine, Toron- dard prit es honneurs féminins en
to, dont la réunion s'otivrira le 24 .agnant lea UY verxes et les Su
septembre . . . (Verges el ia saul eu largeur .. Mie

i + + 4 , Kuinna HiZR.na, aussi de Winnipex,
Maintenant que ii fumée seize distingua au lancer: disque.

dissipée au sujet de la fameuse sé- leuxivme: jave.ot, poids et Lase-
rie de Joe Dimaggio, qui frappä jai, première .. Les Indiens con- i
en lleu sûr dans 56 parties de sul- |Servent ‘eur titre le “braille; ds’!
te, nous présentons un vieux de la malgré l'absence d'Uscar Vit...
vieille, qui frappa dans 69 jeu-
tes consécutives.

Son nom était Joe Wilhoit. un
métis de Oklahoma. La famille de
Wilhoit déménagea A Santa Paula, “oy ; . eu
Callf, et Joe commença à jouer au eur Coe. ° u y debuts, mer ver
baseball dans les chemps de sable. [ans netournée de oi muisll \ ; . ‘et is...pl edconèse5 Rss Hugh Fullerton suggere qu'on je,

athlète d'un collège de la côte du matche aves un tige de Clide;Pacifique A faire le saut À la yer- (teatty, attendu que Jimmie Brad-
che de 12 pleds. Pendant qu'il était dock n’est battu avec un kangourou

Jack Dempsey se repuse de ses ran-

données comme arbitre de séances ;
de lutte en dunnant des exi.ibltions |

Au Collège, un jeune compagnon de vire jourEN eu ps
classe le persuada qu'il avait tout |* UT OMDETST dnc Cane

p a 8 u town, una flllae des Dudgers de!ce qu'il fallait pour faire un grand
athiète.

Joe Wilhoit gradiur bientôt dans
le baseball professionnel ot il fit
partie de plusieurs clubs maieurs,
entre autres, les Giants et les Cubs.
Il participa & la série mondiale de
1917 et ce fut plus tard. pendant

qu'il s'alignait avec le Wichita, de
l'ancienne lUgue Western, qu'il
frappa dans 69 parties de suite.
Du Wichita, Joe alla jouer dans

la ligue de la Côte du Pacitique et
ii se retira volontairement après
avior été le meilleur frappetr de la
ligue en 1921 avec une moyenne de CARIL ROSE, qui jouait Au cen-|
360. Il joua sur le club de Saît jtre pour les Wembley Canadians:
Lake City qui produisit Tony Laz- [dans la !lgue Nationale de hockey

peri, Heine Sand et d'autres co- jen Grande-Rretagne. traneporte des,

gneurs renommés. I entra dans [bombardiers américains au-desaus

les affaires À Santa Barbara et |de l'Atlantique. avant la guerre.
mourut dix ans plus tard. Cart étatr un avlateur civil. . Emir |
La derniere partie de baseball d'Iran, ‘es cheval! Ae course Ags Ae’

de Wilhoit fut fouée A Santa Bar- !cing ans. vient de gagner ‘e Sat-
bara lors de la première tournée de {ford Rorough Handicap à Man-
Babe Ruth. Wilhoit tejcignie un {chester Nuit jours seu'ement après

avoir Achappé à la mort dans un

feu d'écurie... 11 appartient À Sir
Henry lawson .. Emi- d'Iran

avait réussi À s'échapper des f'am-
mes on ‘e retrouva deux milles

BH:ooklvn,  évente une quinzaine ;
d'adversaires jar partie larmée

de l'Uncie Fam damerait le pon à

Connie Mack pour les services de

Don Richmond, troisième but de

Widlameport... Connie affirme que

SON SICCEFREUT COMME pilote des

Atnlétiques sea son {is Fari. si
fiston ne meurt pas avant papa...

fou Nova ost le dixième gas à

s'entraîner sous Ray Arcel pour se

battre contre Joe Iouts nul et

rezardez ve qui est arrivé aux neuf
Autres!

 

club composé de Ruth. Bon Meu-
sel, Fred Snodgrass et autres étoi-
les.
Ce fut dans cette ‘oute que Ruth

frAnpa son plus long coup de cir-  
 

WALLY

MUSOVICH
“Le polonais endurant”

vs

ROLAND

KIRCHMEYER
“Le gratte-ciel humain”

Aussl

+.LE HENNING vs DICK BISHOP
BOB McNAB vs BILL HUNTER

 

{vatre coroniquesr, l'autre jours au 00 écrit Dan Parker...

‘croit à ia possiitiité d'une victoire

l'autre jour à champion ..

MeMuilin lgulière …

noms de Hurat, Caatilnox on Rer-

 AUDITORIUM
SIEGES RESERVES, “5e ENTREE GENERALE, Mc
DAMES ET SOLDATS EN UNIFORME 30c

Club Queensbury Promoteur: Sam dobel

CES EMOTIONS DISPARAITRONTPOURUN AN
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C'EST LA FIN DE LA REUNION DE COURSES, aujourd'hui, au
re Connaught. Les fervents du turf en ont eu pour leur argent depuis

Bundt ¢ aout. autour de la piste, suse prés du chemin d'Aylmer. Ils
nous sauront gré de cette nouvelle photo sur les émouvantes fins de courses
à l'hippodrome Gorman-Dugal. On voit tel SISWEEP (numéro 12) mon-
té par le jockey Willie Armstrong. remporter la victoire tandis que
SPEY CREST, sous Hank Manifold, l'as de la réunion. se classe deuxième
(numéro 2 pres du caméra) en avant de RIGHTFOOT sous Earl Henson,
dans la première épreuve de la séance de lundi.

 

t

de brouter le teau pour une croisière au Sague-

gazon .. nay En vuilà un dont le nom es:
ROBERT GUERTIN, de retour acuvent mentionné pa un Journa!

de son voyage à Détroit, confla.t & de New-York en particulier, celui
T1 est pres-

pas: Connaugh:, qu'il eut la jn!le ‘que constamment critiqué

de voir lancer Bob Feller, au cours’ -
d'un doubie entre C:eve:and et les! JACK ARCHER. joueur de golf

Tigers. . il vit aussi Huicainson joirn connu, est devenu le proles-

dans une joute «ntre Bufia:o er :68 sionne: au clu> municipa. Maison-
Toronto leafs... Frank Patrics du neuve .. EF surrède à Georzes Hou-

Canadien et Ja-x Adams des De-'le qui vient de démissionner pour

trait Wines prédigent une bonne,en:rer dans ‘na fn-ce aérienne ca-
saison À la Ligue de Hocxey Na-;nadienne.

pius loin, en tra.n

tlona.e. Freddy Metcaite, qui. UN CADDY, Warren Anderson.
stce’ de A Alce Smita d'Ottawa 15 ans. a été tu”. hielrrsqu’il a

ec.nme Mentor des NY. Rosvers,  Até attelnt A In tie par une balle,

cub affilié a:1x Rangers, est un an- da Rolf frappée par Jon Jason. à

cien pilote des lizsnrers de Régli-iS8: Pan’ M.nnesota Cn fait en-

na. . on affirme que je club de'quAte
Verdun reviendra au Fo um de; — — -

Mon:réal soit scus je nom de Maple! BIT,L CAREY. ancien président

[eafs. sc!t snus un antre . de Madisnan Square Gar'en, vient

IU NOVA vient de algner un d'accepter la présidence du bureau

nontrat de cinq ans pour Mikeide dre-ton d'une compaznie d'uti-

Jacobs © C'est dire que ce dernier |ité pnuh'ique d'in capital de $60.-
An0,00r

de Io1 guy Joe [ouls, le 13 sentem- > -
bre... En tout cas, fl na prend pas I ili *

de chances et persnnre ne reat je €8 mi aires

Amer. Ja obs s’assure tou ours .

les me vices d'un boxeur “u'il croit d'Oitawa 1ront

excesent avant un combat ou Ly
peut gagner...
LOU NOVA dev.endra-+-{l Je sur-

cesgeur de Joe T,oule à ja rrurenne

des poids-iourds. . li est prématu-

ré de répondre à cetre question !

mais on peut rappeler tout de même

que Nova succéda A Louis comme

à Kingston. Ont.

Une équipe d'athlètes de l'armée
et de l'aviation d'Ottawa, sous la

l direction de l'instructeur icaporal!
Wilf, Eilett du D$pdt, s'est rendue

champion amaren: de TA. A TL Kingston, aujourd'hui ur par
‘oraque Joe pasea chez ‘es prnfes- singston, a.jour aul, pour par-
sionne'r ticiper au tournoi militaire de piste

et de champ. Elle est accompagnée
SIEGES  SERONT du capitaine J-A, Tewress du Dé-

VENDUS $30, lors du prochain

com'at Nova-!ouis .. Il sagit du

prix le nlus &rvé À une rencontre
depuis l'engazemert entre Maxie
Baer ot Joe Louis 1! y à quelque

quatre ans, aAOKSs que NI jun nl

l'autre des deux hommes n'était

CERTAINS

E.-S. Davis, du Lansdowne. Les
concurrents d'Ottawa sont:

R.CAF — Milligan, Latour. Pa-
risien. Anrerson, Stuart, Thompson
et D'Aoust.

R.C.A.M.T.C., Lansdowne — John-
son. Valeriote, Carey. Greene. Sa-

watsky, Blanchi, Hough, Mackie,
Smidth, Moffatt. Laneucha, Br er
et Craig.

R.C.A.DC. — Collingzham et Foote.

[LES ARBITRES ET LES JUGES

aux comba*s de boxe, À Neu-York,

aonzent A s'orraniser en unlon ré-
A Montrfa', ft! ne peut  

 

être même question du projet, à! Entraîneur — Caporal Ellett,

rause de la rareté des s‘ances de > —
puztiat et A caure des nombreuses LA VIEILLE

GARDE MEURT
-—

IL N'EN RESTE QUE 11

remises  d'enzacemonts ps un
raison où une ane.

EDDIE BORDEN. un an len xé-

rant de boxeu:s, venu A Mo:trral-
récemmen*, avec Jack Dempsey, a

fina'emment #58 à ‘epté dans l'armée
“Analienne, après lien des deman- JOUAIENT EN 1926
dee. On l'avait ref ab dans plu- Ii ne reste que fl joueurs actifs

zleurs sectinng A cause de aa vue. ,'Jdes quelque quatre cents qui fai-
1! s'attend À être envoyé outre-mer 'kAeNt pa.t.es des !iRues majeures.
sDs feu... jen 1926, alora que Charley Root
HENRY ARMSTRONG. l'ancien faisait ses débris communs lanceur

hoxenr nu! détint trcis titres mon- les Cuba, Ce sont Gabby Hartnett,

QUI

de boxe sous les auspices des Frè- id aux en meme temns serait prêt! Ted Lions, Lefty Grove, Re4 Ruf- jour

(À venir se Fattre A Montréal conte fing. Fre4  Fitzsimmons, Johnny
tout boxeur mi-moyen . C'est je Cooney. Mel Ott, Jimmy Foxx.

momcteur da lutte FAdle Quinn Czares fichringer. Al Simmons et
qu! A requ une ‘ettre en ce sens du l’aul Waner,
nouveau gérant de Armetrorz = AGADIR

LES MENEURS
——

Quinn a rénondu en suggérant lex

‘rer. i L'AMERICAINE
CHICK MEEHAN, le promoteur Au bâto:—Wi iiams, Boston, .403.

qui est ma ntenant le rival de Mike Points DiMaggio, New-York,

Jarohe A New-York, a perdu que'- 112.

que $17,000 dane mea deux premitres Points sur coups de--DiMaggio.

sfances. . On ne demande vraiment | New-i ork, 112
=} pourra continuer bien lnne-, CoupsDiMaggio, New-York, 168,

temps Doubles -- DiMaggio, New-York,

\BF SIMON  drvait renceunirer et Boudreau, Cleveland, 36.
Sonny Roy Walker A [rg Angeles, | Tripies - Heath, Cleveland, et

le 26 août .. Mike Jacobs s'est on- Travie, Washingion, 132,

posé, cependant. à ce'te hatailie| Circuits Kc:'er, New-York, 29.

cena tan: ue Simen n'aura pas! Bases volées. c'ase, Washington,
fait fare & Rudlv Paes. le 5 gep- 19

temhre Inutlie de dire que le, Lanceur--<omez, New-York, 11-4.

puissant maltre de 0 boxe a gagné! LA NATIONALE
son point. . Au béton -  FEtten. Philadelphie
LE GENERAI, JOHN-J. PHE- 353

LAN, président de la Commisenn, Points Hack, Ciucage, 64
ath'étique de New-York «era, fun. et Moore.

di À Mont-fa} oN !' prendra le ba-
Coups - Hack, (hirago

St-TIonuls, 135,

® —_—

pôt et de l'aumônier, le capitaine,

 

Les vedettes du gala de
| lutte du Stade Decosse

admirent la piste locale
* * x

Lo réunion de 1941 se termine aujourd'hui par la
course pour la Bourse de la Ligue Navale, dont
Lavanjo et Boy Plunger sont les favoris. — Les
dames sont encore admises à titre gracieux. —
Hank Manifold est sensationnel lundi. — Le roi

est blessé.

Par Jean-Charles DAOUST

Le rideau tombe, au crépuscule, sur la réunion du parc
! Connaught. Après quatorze séances bien ‘“balancées’. les
pur-sang nous quitteront pour diverses destinations. la plu-

part pour la réunion du Mont-Royal, qui débutera samedi
dans la métropole St un voile recouvre les deux dernières
séances à cause de l'absence de Frankie Mann. roi des jockeys

1 québecois de 1940, les nouveaux triomphes du jockey Hank

‘Manifold ne sauralent passer inaperg¢us. Renversé d'un che-
val quatre fois en quatorze années de compétition. Mann fut,
samedi dernier, blessé pour la première fois. La fracture de

‘sa clavicule gauche l'obligera à céder son trône de 1940. II
devra chômer six semaines. Nous ne connaissons pas de plus

: digne successeur que le courageux Hank Manifold, le gosse
,de Salt Lake City, Utah, qui gagnait hier même trois courses
, pour sa seconde “triple victoire” au parc Connaught. Bien
, Plus, Manifold participa “a l'argent” dans les sept courses
‘d'hier. En plus de ses trois victoires, il se Classa deuxième
deux fois et troisième dans les deux autres épreuves. C'est un

; grand schlem du turf, peut-on dire! En tout, Manifold a rem-
porté dix-neuf victoires en 13 séances. S'il continue à la
‘même alltire sur les pistes montréalaises, Hanky-Panky de-
, vlendra le roi des jockeys québecois de 1941.

Les dames sont encore admises à titre gracieux, aujour-
d'hui. pour la séance finale du meeting. Elles apprécient
‘beaucoup ce geste charmant du Jockey Club. Jack Sharkey,
l'ancien champion boxeur poids-lourd .et Yvon Robert. l’ado-
| nis canadien-français de la lutte, seront au nombre des vi-
siteurs à la piste Gorman-Dugal. Il y aura huit belles cour-
i ses pour la fin de la réunion, près du chemin d'Ayimer. La
principale mettra aux prises six des “meilleurs sprinters”
pour la Bourse de la Ligue Navale.

Ôans cette importante course de @ ——
six fur.ongs, on verra des mar-
chands de vitesse du calibre de Par le cubain J. Monroy. Vallée,
I Do Believe. le favori, sous le joc- ; dans la course suivante, conduisit
key S. Roberts; A:penglow à W.-L, Josette à la victoire, payant $13.30,
Young: Caliao & J.-A Cavidia sous i
Gus O.ivera, soril de la liste noire;

|

LON. pilote de One-Tenth dans laBoy PlungerA Madame I. Barons| cniuiimeValescomiibua audouans ses débuts ici; Lavanjo a. 0 <9. i gRgna sa{ Wilfrid Trenhoime de Montréal, et Premiére course, sur Philcade. dans
Schuchor à J. Gregory. ila Jeuxiéme épreuve A l'affiche,

. : , après que Armstrong eut gagné la
peaSeance apesouvriraà + ; première sur Sisweep en avant de
{70 verges, Spey Crest 4 Madame R. | son Spey Crest. Dans la sixième, 1!
Russcil, Tea Jester et Kid Glove se pliotait Zevwee à une magnifique| , ; Actoire et dans la dernière, il endisputeront les honneurs, selon ies ‘ Sp Ce

j connaisseurs. La deuxième épreuve fit autant sur Free frit. der-
sera également de la même longueur.= avec Ron pays une quinelle de
Miss Sangamon, Mohio et Zale sont,
;en évidence pour ia victoire. :

Dans la dernière course à obsta-
cles en ville, on verra Rural Shower
à Jimmie Fair sauter À son meil- :
leur mais Easter Baby et Eileen R.
‘pourront causer des surprises La
y quatrième course. qui constitue la.
| premiere demie du “double pari” 9 * *
quotidien, sera un dash de six fur- et de I Aviation
longs. On suivra de pres des rapides !
coursiers comme Lovely Joo, Cu|
(vanna et Sally Quick Ce sera un| Les personnes qui se sont rendues,trasé de six furiongs également qui hier, à j'Exposition d'Ottawa, ont
décidera ie “double”, dans la. consacré beaucoup de temps à visiter
cinquième course. Courtaway, Har- | les stands militaires qu'abritent de
vest Moon et Fountain Grove sont grandes tentes. sur le terrain.

| popuiaires pour les honneurs. Des soldats de l'armée, la marine
| La septième épreuve, immédiate- jet l'aviation expliquent aux visiteurs
; ment après la course princ.pa.e de iles articles que contiennent les éta-
a Navy League, réunira p.usieurs | jages. De plus, les services auxiliai-

fvaux d'endurance

=~

Catsweep.lres de l'armée. tels qu'offerts par| Attauquechee et Stipulate se feront |jes Chevaliers de Colomb et la Lé-jvaiolr sur un mille et un furlong. gion canadienne, sont également ex-
Sur un tracé d'un mile et un t| eizième, On verra Poly Girt My | Pliaués. dans la méme section de ter-
Last Doliar et Lock Nut & Dan "1°; |
Thompson chez les favoris. dans a | De l'autre clié de ia route, en
dernière course. la huitième du face de ces étaiages, on aperçoit un

C'est ainsi, les amis, que se | camp militaire, typique de ceux que
{terminera la seconde réunion de l'on t'ouve aujourd'hui A travers le
‘guerre au parc Connapght. ; Canada. Le camp est formé de 80

Quant à la séance de lundi, elle | tentes et quelques autres plus gran-
réstera mémorable à cause des ex- des où se récréent et mangent les
ploits de Manifold. solda:s.

Il est à regretter que le jockey Des sentinelles se tiennent à l'en-
trée du camp militaire proprementKarl Komath se fractura la jambe

droite quand Topway te mit A ruer dit. L'entrée en est interdit. Tou-
tefois, Jes plus curieux se sont con-dans la clôture Richey-Cattarinich.

‘avant la troisième couise. Il est tentés de regarder par-dessus la clô-
{allé rejoindre les autres biessés du ture qui n'est pas très haute.
jmeet: K. Lefcbvre, Frankie Mann, Dans la tente de la marine. on

voit une torpille de 16 pieds, qui aA. Nash et autres intrépides jockeys.

coûté $12.000 lors de sa constructionFrankie Vallée. l'étoile canadien-

ne-française de Montréal. remp:aça dans la première Grande Guerre. La
torpille a manqué son objectif: elleavantageusement le petit Horvath

fut repéchée et mise en état de ne
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Les stands de la

Marine, de l’Armée
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let c'assa Topway bon deuxième. :
japrès Archline, piloté à la victoire | plus servir.

Un avion d'entraînement Harvard.
c'est l'étalage principal de l'aviation

 

| Points sur coups de— Mize,

[Louis so. canadienne.
i Doubles— Reiser, Brooklyn. 84. L'étalage de l'armée est très po-
| Triples- Re:ser, Brsokiyn, Hopp. pulaire. sil faut en juger par le
et Slaughter, St-T.ouife, 9.

St.
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=r"resgmeme [CONNAUGHT PARK JOCKEY CLUB
REUNION DE COURSES D'ETE

COURSES

des jockeys triomphe trois fois et “finit dans |
l'argent” dans toutes les courses. — Horvath:

6,10 et 330. Avec Wally Haliibur--

nombre de personnes qui s'y ren-

| Jack Sharkey et Yvon Robert a la séance finale de Connaught
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Sur le front de l'est, qui s'étend de la Baltique à la mer Noire
les neries allemandes et russes sont énormes, mais la victoire allemande
ne semble pas aussi certaine. Penuis quelques semaines les Russes ont

! réussi à renforcé leurs positions et tout laisse prévoir une guerre longue.
Cette photographie envoyée nar radio à New-York fait voit un avion
nazi sous la garde de deux soldats soviétiques,

 

LA VERSION D'H. LAPERRIFRE
| SUR L'AFFAIRE
AU BINGHAM,

*
Par Merri LAPERR!EFRE

Lne énorme fou'e n'était rode
au car.é Bing.am nie #2; por

| voir jes conbs Dalincsie et Preston

‘se disputer la deuxième ouie de ‘a
térie finaie, pour je cC.ampiennat

Ide la iiRue Mercant..e,

Iæ can canadien-francais 4..."

“YEA pris une première vise
“semmine dérnit e et Auvalt pu pren-

“dre le titre bier sol mals la reas

fut arrêtée À la sixime  mancte

{par J'arditre Ra ph Dun an, alors
jue le Preston menait par TOA 2
} Comme les parties finaea dnfvent

Hs d'ai mains sept Manchas ecm-

plètes, l'engagement d'hier soir € t

nul et lrs deux troupes ge grencon-

tre-ont de nouveau cr soir, > nf0 €

au carré Bingham,
: OU EST LA BALLE?

.a Jute d'hier gr a fournit pin-

sleurs incidents an:usanis.
ile Jeu commenca apres sept heu-

ires Alors qu'il devait commencer À
6 h. 20, La l.gue devait fournir ung

baie neuve mais quand vint 1

 

était pas.
du que'yne part.

tint alors une baile neuve
‘dien Sylvin Sévigny du

mais le Prestcn s'objecta À cet:e
bale Finalement. Jim Iane æé-

rant de la ligue Me. cantile, dé-ia-

le Da.heu:e
du RAT.

Bingham

ret la joute commaenra.

DEGAGNE EST GENEREUX

Roger Dégagné éiait sur le man-
tëu.e du Dalhouess Au cours de six marches cuil jan, Roger fut

touché pour huit coups saufs Ji
fut d'une géAnbrosité exiréme (epen-

!dani quand 11 a corda dix passes

Rratuites aux vfelteurs,

Jeu P'aiens comptérert trois

| points en pnremidre manche un en

deuxième, deux en cinquième et un

en s.xième.
; Tony Licarl,
"Preston, rogna deux doutler

,dulmant un point

GERRY BLAIS SAUVE

Ie dynamique recover du Tra-
housie, l'unique Gerry Iliais, cogna

éga ement deux dounlex-biute qui

produisirent les deux seuls pointe

,de ann Aquipe. A a

manche, Henri Groulx obtint une

passe et Compta :P premier pont

“Rurf je double de Bla:s au linmp

droit. A la aixième manche Char-
lie Lrrage comptait je denxiéme ef

dernier point dés patricteg nung,
aprâs avoir obtenu un bot su. hale

ler, Plais tapa an long coup as

je LA 6 chocolat du
pro-

*

D'al,nrd

thar
‘temps de commencer, la balle nwi

Il y avait eu malenten-,

ra que la balle devait être accepté

DE LUNDI SOIR
A LA BALLE MOLLE

*
1-88 fart prolestées,

Cre bela cui init le feu au poue

le for ee + 'Evraise qui déc'ara
l'AHV F C1 s Rors- eu A la aixième

+ " ui des d

  

fmt ue dernier oroupait le

| ce ta te prenait une

vi s le «1 1X ên.e s8C la
Sox 1 1 nu baseball mais non

“14 TA + hs Le Un des joueurs du
Menop ‘sta auprès d'Evraire

vr ce dernier déclara Fortier horse

jp a es Raph Brunet proe

‘espirs cu = aiprès d'Evraire et

da Prin prétendant que Je Jane
cere Jaws ty dun Preston n'était

pas en potion peur lancer et

mrs Foster n'Atait pas tenu à
rester sur le sa. Joueurs, gérants,

ar’ trs et quelques spectateurs

parent ao cs part A une conférence

jiwenirale max es arbitres tinrent

ferme et Fort.er dut êtra “mort”.
! Tous ces dé'ais empêchèrent la
jont de progreseer rapidement et
‘est a\rrs que la ionte fut arrêtée

frincan,

REPRISE CE SOIR
AU BINGHAM

Mais le <pértacle continue ce solr,

bi encore au Bingham A 6 h, 30,
vite £0.01 v aura balle neuve et

l'es deux fjuipes y meron, encore au

grand compas,

© lir cn la erge sera probables

“ment sir le mon:icule du Dalhou-
sie fuisAn* fn € À Patasy Quzzo du
Preston. Ce sera un engagement

intéressant à l'extrême.
Points par manches:

Preston 316 021—7 8 3

Iv house 005 101—2 6 1

LES EQUIPES
! Preston: Dubroy, rer; Haigh,

ler but. tiuzzn, cd; Binndin, ec;
Moyraunn, c@: Dinardo, 8ème buts

Jäari, 2ème tur, Bagguley, Lane.s

;PDuncan. cn.

!  Daihousie: Mnrin. 2ème hut; Grae
cl. C6 hmbe, ec: Fortier,

Grontx, c-a: Iesage, 3ème
Lacombe, cg: De-

i

i .
Tart itre

ae

Wi 1

Ter nut,

Shuts Heads rer:

‘rarné anc
Ar‘ities Ra ph Duncar et Ernie

F-raire. ’

— —-—

Aux temps préhisterigues,

:tes annonces étajent rares.

Les habitants d'alors, vivant
dans les antres des monta-

-gnes, apprirent pourtant à fire

ret à connaître le progrès, jus-
qu'à ce que, petit à petit, ils

iuntritmse:

 

 

 

Circuits- Cami.il. Rrooklyn, 24. dent. champ ART Ses ARBITRES 7 | en arrivassent à la civilisation
Som volées — Frey, Cincirnail. See u oa es Ranh Dun an e: Moderne. Lisez les annonces,

15. rhfboes ee r :Lanceur  Ridd‘e Cineinna:… 13.0 | Les ANnônces vous disent OÙ ponte Evraire nnt égn'ement prx' VOUS leur devez beaucoup de
' et comment acheter. {part au spectacle. Trun de ix «nt: FECONNalssance,

—— EE

   

AUJOURD'HUI

    - j T. P. GORMAN, président 

L'histoire moderne ecrit dans dre milleux d'antan. On voit lei den soidats britasniques qui s'ern- | de l'Association déc Courses de
| Juies DUGAL, secrétaire. Ia Province de Québec.

+ ——

pare de l'antique coionnade romaine 3 Palmvre quelques jours avant
la Grande-Breiagne soit signé au sujet de la Syrie.

que l'armistice entre ia France et

 

 

   

JOURNEE DES DAMES — Toutes les dames ad
HUIT COURSES

Courses sous les auspices

Jour de cloture

     SUar

mises gratuitement
LE HANDICAP DE LA NAVY LEAGUF — LA BO! RSE JA(K SHARRY

LA COURSE A OBSTACLES AU REVOIR — LA BOURSE YVON ROBERT
course aujourd'hui à € heures — Double quotidien sur les 4e et 5e courses.

Gageure un-deux sur la derniere course.
Bureau: Immeuble
Bunque Nationale.
Téléphone: 4-4256
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Erié 5 de "75, Nickey Plate 5', et Armour of Delaware 4 de "

LA BOURSE DE TORONTO e

TORONTO, eo 19(Pu) La os
Purse de Torontn avait tendance | LES GRAINS
nn la baisse aujourd'hui au cours!

d'une des plus tranquilles séances
du mots, aver un volume de trana- | WINNIPEG, le 19. - (P.C.) Sur
ferts de 21,000 à la première heu-' un marché sans activité, les prix du blé
re. ont baissé de 'i-% cent aujourd'hui, par

; ; j suite des ventes à contre-partie.
Dans les pétroies, Imperial, B. Il y eut des opérations de routine dans

A. & International Petroleum, ont i lenautres sections du marché. Ba à , La “innineg ouverture le 7 8.fiéchl de 1-8 à I-4 et les SOUVICES | out, inch. à !4 baisse à 15-7474 ; déc.
publics, v compris Hiazilian, 8. © ! inch. à 76% ; mai, “a baisse a 8015. Avni.
Power et Beil Telephone ont recul mesprbneck. Ad Oret oct., inch.
. ; a. . eu 5014: dec.. inch. à 5014. in: ncn ou-€ de petites fractions, les autres | vert, Seigle: oct, inch à F4), : dé.
groupes industriels étaient stables.' inch: à !& baisse à 6512-M4D; mai, 14 |
‘Canada Nieamships Lines et’ barre a bots. 4 Ble i; Waiker ; . | napections luni: . cetie année,, k rs ord. ont monté de 1 ia 1.089; l'an dernier, 485; wagons de blé1 2 et National firocers de |-R à 5, ; de contrat, 1.057. Avoine, 26-63, Orge,
O'Brien, sous la pression des ven-! pw Lin, 0-4.  Seigle, 29-32. Mais,es, a - 1-0. Total, 1.189-633.t a perdu 9 cents A 1.47 er des CHICAGO, Te 19. -~ (PA) —- Les prix

RS --Fretagne à acheté les fruits de [
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La Bourse de Toronto a tendance à la baisse, et le
volume des transferts est le plus faible depuisle
début du mois. — Les obligations de l'Amérique
Latine enregistrent des hausses. — Les nou-
velles du front russe et de l'Extrême-Orient ne
sont pas de nature à relever le sentiment spécu-
latif. — Canada Steamship priv. se met en
évidence sur la Bourse de Montréal. — Maple
Leaf Milling continue son ralliement de la veille
sur le Curb de Montréal.

NEW-YORK. le 13. — A J'exception de quelques favoris, les titres
mobiliers de la Bourse de New-York ont repris aujourd'hui leur attitude
sans vigueur

La séance a débuté tout comme celle de lundi, laissant croire à une
sorte de reprise. Cependant sous l'effet nes ventes les avances fraction-
maires se sont changées en reculs minimes dans la plupart des cas vers
ls quatrième heure. Les opérations étaient encore lentes. en dépit de
quelque activité ue la part des valeurs à bas prix.

e peu de spéculation est attribuable aux nouvelles de moins en
moins bonnes du front russe et aux difficultés toujours croissantes entre
le Japon et les Etats-Unis. Les impôts et les contrôles du gouvernement
contrebalancent l’aspect brillant de la vie économique.

Les obligations étaient inegales. Les matières premières avaient
tendance à la hausse

Des titres de compagnies de divertissements, tels
Loew's, ont touché leurs meilleurs niveaux de l'année. Les autres valeurs
à monter de temps a autre sont General Motors, Chrysler, Great
Northern, Texas Corp. Standard Oil (N.J.), Boeing et United Aircraft.

Standard Oil «Ohio) à baissé. U. S. Steel, ex-dividende, a monté puis
a reculé. Ont fluctué Southern Pacific, Pennsylvania, Yellow Truck.
U. 8 Rubber. Douglas Aircraft, Yellow Truck et Anaconda. Continental
Motors n’a pas changé en général.

Parmi les titres du Canada, Dome Mines a perdu '« de point.
Sur le marché des obligations, Canada 4 pour cent n'a pas changé.

Les titres de compagnies d'automobiles étaient au nombre de ceux
Qui se sont quelque peu améliorés, Cependant, d'apres certains observa-
teurs. ils seraient survendus parce que la production normale sera
aubstantiellement réduite par suite du manque des matières premieres.
Dans les milieux industriels, on rapporte que le fer remplace avantageuse-
mentl'aluminium dans la fabrication des pistons.

D'autre part. la Federal Reserve a fait connaître que les prêts
d'affaires des banques membres dans 101 villes des Etats-Unis ont
augmenté pour la 16lème fois consécutive durant la semaine du 13 août.
La dernière augmentation s'est chiffrée par $59,000,000 et elle est attribuée
au programme de défense.

NEW YORK, le 19 pLES OBLIGATIONS
» le 19. (PA) — Les gains des titres des gouvernements

de l'Amérique Latine ont caractérisé le marché des obligations de New-
York aujourd'hui, qui aurait été irrégulier autrement.

Des hausses de plus d’un point ont été enregistrées par quelques-unes
des républiques du sud vers l'heure du midi, en particulier 1 ruguay,
l'Argentine, la province de Cordoba et Buenos Alres.

s obligations du gouvernement américain etaient stables, avec
queu pres gains dans certainscas.

y eut peu d'activité dans le groupe des compagnies. Les titres
du côté de la hausse étaient Cité de New York 3. New Aork Central5
Frisco 4': de "8, Texas Corp. 3 de '59, et Consolidated Oil Convertible

 

ue Paramount et

"Ceux du côté de ja baisse étaient American Telephone 34 de ‘66,
55.

 

 

 
 

pertes moindres ant été subies par des céréales sur le marché à termes ont
Upper Canads, Toburn, Navbol, et débuté presque sans changements aujour- |

Chepterville, Dame er Hralarne ont: dhl. parce que les arhetenra prtendent |
raissé de 1-8 A 1-4 eo: Hollinger anil sera la nouvelle attitude de Wash. |

Teck Hughes, Perron e: Mining Chicago à l'ouverture le 18 -. Blé:

‘orjafation se sont améliorés !égè- 1 sept. 1,11-1.1114 ; déc, 1,1B4-1,14% ; mal,
errs nea S CCBCT IRN. Mala: sept, 17: déc, 8014-%

ent. : Mai, 844. Avoine: sept., nouv., 42; déc,

“teen Rock a gagné 3 cents à | 83 | we maidite Fèves rove : oct, nouv.,
4e 4 à à 1.451. : … 1,67,  Relxle: sept. ncuv.…

et Nickel 1-¢t à 54 1-3, tandis QUEdee Tat. mai, 7514. “Lard: oct.

Noranda a perdu 3-5 à 54 5-5, 2.95; déc, 10.14.

Dans les pétroles de l'otiest. des

pertes de à 3 cents ont été es-
<uvées par Calgary et Edmonton et

Anglo-Canadian, tandis que Davies

était 2 cents à la hausse A 15. Home
Of] s'est vendu a 2.25. inchangé.

kA BOURSE DEMONTREAL
MONTREAL, le 19—(FU) — la

bonne tenue de Canada Steamship
priv.Sa quelqua pet amélinré l'as-

pact de la Bourse Je Montréal au

rours de ja matinée. Il ga mont“ de
1-2 pour atteindre un max/mum A

74 3-4 Ses avtions ordinaires n'ont

pas changé à 5.
Pans lea Autres titres miniers,

Hudson Bay Mining a avancé de

1-2 à 28 1.2, Consolidated Smeiters

a reculé de 1-4 à 37 1-2 et Norun-
da s'est vendu à 51 1-R, avec perte

la 7-8. Internatinna! Nickel n'a
pas changé A 34.

Le probléme de  e

la laine se
: » i: r
pose aux E.-U. i

am ,

NEW-YORK,. ie 19. — Les ma-

; nufactures de tissus de laine à la
: pièce continuent de fonctionner à:
: pleine capacité. Quelques manu-
factures seulement ont été en me-'
sure d'adopter leurs machines à la!
fabrication de tissus de printemps.!

C'est que les manufactures n'ont.
pas réussi à remplir à temps leurs '
commandes civiles, par suite de leur|

nombreux contrats de guerre.
Dans le mois de juin, ies auto-

C.P.R, parmi les autres groupes. (rités du gouvernement ont estime
e perdu 1-4 à 6 1-2, Shawinigar|!que les besoins civils et militaires
s'est  amélloré d'une fraction à

|

dépasseraient de quelque 105.000.000
13 1-8 et Howard Smith et Canada

Northern Fower n'ont Das bougé.
LE CURB DE MONTREAL

MONTREAL, le 19 (PC)
Maple Ieaf Mililnz à continué au-

tourd'hui le ralllement qu'il a com-
nencé lundi sur le Cuvt de Mont-
réal, en montant de 1-1 pour tou-

livres les approvisionements prévus.

A ce propos, il y a toutes sortes de
conjectures dans les milieux finan-

clers et commerciaux certains
prétendent que les Etats-Unis vont

mettre la main sur tous ies stocks
de laine domestique comme étran-|
8ère qui se trouvent au pays. et ; “her un haut sommet A 3. qu'ils achèteraient toute la produe-|

Par allleurs, Consolida:ed  l’aper tion de l'Amérique du Sud. qui sera
« perdu 1-8 a 3 1-2 et Commercial mise sur le marché à la fin de no-
Alcohnl priv, 1-4 à 5 1-2.

Mining Corporation datx les au- |

‘ifères a monté de 3 cents à 1,25 et |
lans lex pétrolen de lCiest Home!

a.
>,

| vembre. !
Ces mesures, si elles sont prises,

auraient pour effet de prevenir le

rareté de ja laine brute, qui peut
se produire par suite des importa-
tions moins fortes de l'Australie.

n'a pas changé à 2.

LA BOURSE DE LONDRES

 

LONDRES, ‘e 19 —(P.C) — Les

‘erraviaires, par suite dvs rumeurs “. * ao °

«ur la modification de ja politique Gain de ] indice

fu gouvernement, on: réalisé des l
rains aujourd'hui et «rr erminé à “lv

Oo
eurs mellleura prix. ( es pt IX de gros
Les utres zroupes not pas su- = Te

… de changements, le. titres de QUIX Etats-Unis
‘ut repos étafent stables ot les

Assérirs Ont Monté un peu, mais WASHINGTON. le 19— L'indice
pe Kaffiriques ont bhalses par auite des prix de gros des denrées compilé

 

as prises de profit. les pétroles
. ; en par la National Fertilizer Associa-
ne pas attiré l'attent nr tion à touché son meilleur sommet

— — — la semaine dernière depuis le mois
. de juin 1930. Durant la semaine

os terminée le 16 août, l'indice a mon- |‘ Angleterr e té de 113.7 à 1141. I étai* à 119 
( y a un mois et à $39 il y a un
an. calculé d'après la moyenne de

| 1935-39 comme 100.
reneee—

boisson finlandais | Hausse de 21%
-

FAONDRES, le 19- (PU I-Le mi-
sire des Vivres, lord Woolton, ; des revenus

nnoncé, aujourd'hui, que la Gran- | + T

lu C.N.R.
—

* Les revenus bruts du Canadien
acheté National, durant la semaine termi. |

pêche des Islandais exuf :e ha- |
sk, d'après un accord qui date du
@ juin, 1943.
La Grande-Bretagne

‘iter les provisions

 
a

A sans vigueur surle marché financier de

 

près leur ralliement de lundi
 

Obligations du

 gouvernement
 

fournis par les membres de | Assccia-

    

 

  
 

tion Canadien. des Bangu.ers en place
ments.
Echeances— “% Asn. Dem. ULL.

Brit. Cons. . 24 perp. £319 £82%
À Juin2 1944 1g MUS
1 Juin _..._ 2'y 1943 1011, 1021

15 nov. ___. iy 1544 10175 102%
15 oct ee. 83 1942 101g Ludigy

Perp. — 3 021, 98,
1 oct, —_— 3 1949-52 9814 9914

1 jun —__ 3 1950-55  98L4 944,
l juin een 3 1953-58 9814 99L4
1 juil em le 1945-44 10234 10334,

16 nov. …—. B!4 1948.51 101 102
15 jun. rae À 1950-51 9944 100

1 fév. _………. 3'¢ 1948-52 101!4 102!4
1 juiL om 314 1956-66 100% 10:%

15 oct. .. 312 1944-45 1uzi, 100!4
16 vet 4 1943-45 104%, 105!'4

15 oct, 4 1947-52 105: 106%,
15 oct. … … 4!1, ‘944 07, lusty
Fév. 1 eee ¢2 1948 109 110

1 Buv, en ly 1948-56 LUTIG JUS à

1 Rov. ee. 4'z 1947-57 10754 103%

1 nov, oe. 4)y 1946-58 108% 199%
1 nov — 413 1949-59 1091, lu},

15 nov. 5 194! 1003,
15 oct. Les 5 1943 10659 107%
Garantis par ie
Geavernement
du Uominion—

C.N.R. a 1942 1008 101
C.N.R. 1943 100i Lully
C.N.R 1964 ivi 1013,
CNK 1946 100uty 1034

C.N.R. 1044 10239 1037

C.N.R. 1946-60 983, 9934
U.N.R. 1948-52 9 49

C.N.R. 1948-53 88 99
C.N.R 1954-59 97 98
C.N.R. 1951 1144 115%
C.N.R. 1956 116 11644
C.N.R. , 1957 11513 118%,

C.N.R. 4°, 1955 117 115),
C.N.R. 5 1954 11645 1173,
C.N.R. 5 1949-68 119 120},

C.N.W.1. 5 1955 118 120%
G.T.P. 3 1962 9813 100!

Mt. Harbour 5 1549-69 1iv 12644
Provinces-—

Alla 4 1964 6412 67

Alta sta 1956 661, 6uly

. 7 19A3 102 105
> 2 1945 108 106

1956 9413 974;
1947 101 104
1951 a1 94

1961 100 108

1950 94 97
1.-E. 1960 10915 112%,

. 1950-53 99 101

. 1947-50 934 100

. 1949 168 110

. 1949-51 ang Joit.
. 1951 an 93},
. à 1940 9 a
é. 2 1945-50 1n4 106

I. du P.-E 3 1945 97 106
Sark. … 4'3 1951 #313 87

Sask. - 4 1954 &0 84
Municipalités—

Calgary ___ 4% 1962 20 94
Edmonton 4% 1957 “a 93
Halifax ... . 414 1952 19815 1065
Montréal .... § 1954 $2 95
Montréal _.. 4!3 1971 so 93
Québec 4% 1950 100 102
Regina _..... 56 1945 93 109

St-Jean . ... . 4'2 1971 p«12 1011

Toronto . 413 1945 167 10%
Trois-Rivières 4! 1966 97 100
Vancouver . 4% 1068 a4 99
Winnipeg 414 1960 10114 10%
M.C.S. come 4 1948 9 97
M:l. Met. . . 45 1962 p4lg 97
Mtl. Met. 41, 1947 9119 0714
Strictement sujet au changement

LE CHANGE

La commission de contrôie du
change étranger

Dollar américain: Offre,
demande, 11 pe

MONTREAL, le 19,

4,43; demande, 4,47;

air; offre. 1.10:
NEW-YORK, 18,

sterling avait 4.93 1-2

T.

ie

10

ivre:

1.

Ta

annonce aujour-
d'hui les taux suivants du change: !

pe:

nffre

dollar améri-|
demande, 11.

livre,

aujourd'hui

en monnaie américaine & l’ouvertu-
re du marché des changes. 1e

franc n'était pas coté. Le dollar
canadien cotait 58 1-2 cents par
rapport au dollar américain.

1 EN OR

Dollar canadien: 65.066.
Doliar américain: 61.06c.

 

 
MATIERES PREMIERES

  
MONTREAL. 19. —le PCA Les

prix de l'argent sur le marché a termes
etaient a ouverture
changements: offre,
MONTREAT..

ausou
as
(P

Juin,
le i%.

en

rd'hui

C0

sans

Tor
lingot à Londres n'a pas changé €

837,54 l'ance en monnaie canadienne, 165s
en monnaie anglaise, aoit le prix d'achat

Le prix de
Washington fixé a $35 valait $38,50 en
de in Banque d'Angleterre.

monnaie canadienne.
LONDRES, le 19, - PLAY. Etain,

stable: comptant. 257 livres bs, offre:

157 livres 10s, demande: a termes, 260
livres, offre: 260 livres, 5s, demande.
NEW.YORK, le 19. (P.CY — Les

prix du coton & termes à [ouverture
étaient inchangé à 3 à la baisse.

Ferm. prec.  Ouv.
Octobre 16,10 16,1
Décembre — 16,2x 16,25
Janvier + 16.28 16,28

Janvier amas 16.28 16.220
Mars 18.00 16,36
Mai 16.50 16.37

Juillet 16,74 16,300
O: cffre.

LONDRES, le 19. (PA) L'ar-
gent en linget à 24 7-18 n'a pas change.
1 Equivalent 42.50 rents.)

 

| Dividendes déclarés
 

George Weston Limited, 20 cents, paya-
bles Je ler octobre aux actionnaires ins-
crits ke 12 septembre.

Pickle Crow Gold Minra Limites, 19
cents, payables le 2U septembre aux action-
naires inscrits le 15 septembre.
Cariboo Gold Quartz Mining Company,

Limited, 4€ cents pilus 2 cen
le ler octobre aux actionns
le 3 septembre.
McKinnon Steel Corporation

ta,

res 1

L

payables
nscrits

imited,
priv., lle pour cent sur arrivages. payable
le 15 septembre aux actionnaires inscrits
ie 30 - ût.
George Weston Limited, ord. cent.

par action, trimestriel. payable le ler of-
tobre aux actionnaires inscrits le 12 sep.

tembre.

——

Faible récolte

de pommes

dans Québec
———

QUEBEC. le 18. — (PC) — La
récoite de pommes de la province
de Québec ne sera pas ‘trés consi-
dérable” cette année, a déclare hier
soir M. J -H. Lavoie. chef du service
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La Bourse de Montréal

Mardi ie 19

Cotes fournies à ! h. 30 par Lu. BANQUES
, Beaubien et Cie, 56. rue Sparks, Ottawa. 1 Canadienne Nationale -— 1,43
Ventes 8 Commerce eee 22e sacs 1.46

2 Bathurst “A” 1213 6 Montréa! - — — 1,88:4
8 Bell Telephone 1.47 B30 Royale a 1.52

30 Brazilian comm Thy CURB DE MONTREAL
35 Can. Northern Power -.—. Bla 20 Abitibi P.& P. .  . . 87
465 Can. Psc. Rly. 61a !3 Beauharnous L. P. _ 101,

10034 Can. Steemship 5, 86 Britsih American Oil _-_— —. 18'4
275 Can. Steamsimip priv. … - 2434 5 B. C. Packers …eo. 11

; 26 Cons. Min. & Smeiting - 37's 100 Cons. Paper Corp. wo . 31;
10 Gatineau Power priv. 4 95 Fleet Aireraft ….…_. 47s

; 10 Gypsum L. & A. . 3's) 55 Fresgr Co. VI. oo _ - 9
[165 Hiram Walker - —= 423% 66 Robert Mitehell … . — —_— — 104
175 Hiram Walker priv. 20 MINES
25 Howard Smith ne 13 500 Beaufort .. . . oo — _. 81;
10 Imperial Oil eee Maiden M 5355 Interna*‘onal Nickel - 34 Lacce cases ¢
6 Montreal L. H. & P. —_— 217g 400 Sullivan ~~... 6
19 Montreal! Tramways ... 163, MONTREAL ET CURD
87 Nat. Breweries ee 25 : Ventes a 11 heures - _ 1.200
78 Ncrande - . 5412 | Ventes à midi ue . 2.300
10 Power Corp. . tr 43 | Ventes a 1 heure … 2.600
80 Price Bros. 107, | MINES DU
25 St, Lawrence Corp. … 1,75 Ventes à 11 heures 500

215 Shawinigan QT 181g | Ventes à midi 1.100
10 Sherwin-Williams - 1034 | Ventes à ! heure … 4.100

| Mardi le 19

Cotes fournies a 1 h. 30 per L.-G. 40 Norands cere om di;
Beaubien et Cie, 56. rue Sparks, Ottaws. 7.100 O'Brien ... 1.48
Ventes 2.000 Omega . … 14

200  Aidermac PR 15 400 Pamour .... 1.00
8.50%  Arntfield 83, 1.800 Paymaster 20
5.050 Bankfield J 6 400 Perron 1.45
600  Bi‘zocd Kirkland ..... 9 400 Pickle Crow 3,05
5700 Bobjo - 61; 400 Pioneer 2,45
349 Bralorne rire 11 100 Premier - 20

11.100 Broulen TA 2.460 Preston East Dome 3.15
560 Can. Malartic - 55 500 Roche Long Lake 4
200 Castle Trethewey _. _. 50 500 Reno 12

1.400 Chesterville . 1.33 6500 St-Anthony 8
500 Cochenor-Williams … 66 400 San Antonio 2,40
20 Dome - 22 5.760 Steep Rock 1,88

1.000 Duquesne 10 500 Slave Lake 8
900 Fast Malartic . 2.83 1.600 Sullivan Cons. 87
500 Gunnar Gold … 251; 200 Sylvanite 2.45

1.600 Hard Rock 75 120 Teck Hughes . 2.85
50 Hollinger 1284 500 Uchi Gold 8,50

1.900 Howey . 201, 600 Upper Canada 1,83
2.050 Kerr Addison 4.40 £0 Ventures 4.40
1.250 Kirkland Lake …… T4 250 Waite Amulet .. 4.60
126 Lake Shore 1134 ANN Wendigo 23
S00 Lapa Cadillac ... 9 450 Wright Hargreaves .. 4.10
30 Loblaw “A 26'4 HRUILES
& Loblaw “B" 244 300 Anglo Canadian - 80

820 MeClecd Cockshutt 1.85 200 Calgary & Edmonton . .. 1.40
ann McWatters 12 190 Davies Pete . 15
55 Madsen Red Lake 70 600 Home Oil 2.25
& Malartic Gold Fields 1.2 1.000 Homestead 11,

627 Maple Leaf Milling a TORONTO ET CURB
1.600 Mining Corp. _ 1.20 Ventes à 11 heures . … .-- 21.000
3.000 Moneta 35 Ventes à midi . £4,000
3.300 Navbob - 2612 Ventes à 1 heure 86.000

La Bourse de New York

Mardi le 19

Cotes fournies à 1 h. 30 par L.-G. Int’. Paper 17%
Beaubien et Cie, 56, rue Sparks, Ottawa. Intl, Paper priv. 6734

Montgomery Ward … 331,
American Tel. and Tel. 15334 New York Central A25a
Anaccnda Copper 28's Rep. Iron and Steel 1952
Bethlehem Steel 6334 Standard Oil N.J. . 4212
Chrysier B71: U. 8. Rubber 23
Cons. Edison 175a U. S. Steel RR
Douglas Air can 6934 Westignhouse 92
Gen. Flectrie . - 3178 Ventes à 11 heure 90.000
Gen. Motors - «3814! Ventes & midi . .
intl. Nickel rvs cores 36% Ventes à 1 heure

| Produits ricoles et bestiauxagricol bestiau

»

Montréal | Ottawa
Au Canadian Commodity Exchange de Beurre-—Oeufs

Montréal, a l'ouverture:— Beurre, liv. i teat ie me m+ eme 5-88
Volasiles Oeufs, A-gros ..…………—…..…….._…_37-09

Poulettes. 6 livres ou plus, au lait “A” Oeufs, A-moyens … ……..….…—…—… 34.37¢
S4-35e: ‘B’ choisis, 32-53€ ; poulettes ‘B’’, Oeufs, A-poulettes eee. 29-81¢
=2c; dindes ‘A’, 38c: B’, S4c. Viandes

Beurre Porc, Carcusse La - 15-168c
Beurre, Qué.. au comptant (92 points), | Pore, arriere - 7

561,-064, ; août, 6%, offre; sept. 37, of- | Porr. devant

fre, oct, Lig, no. 57-3714, offre, Boeuf, carcasseemcee 10eldc
Oeufs Hoeuf, devant ..—. 10.12¢

A-gros ar 36 Boeuf, derrière 15-18e
A-moyens me Veau, carcasse … 18-16¢
A-poulettes res Veau, arrière 16-1bc
B . ee Veau, devant eee Selle
C Poules, liv.oo 4c

Les grains Broilers, deux 60-15c
Blé nord no 1 .…… Poulet, chacun … 81-1,10
Blé nerd no 2 … Agneau, carcasse _……—...……. 2!-23c
Blé nord nn 3 Agneau, arrière … —.. coca.  2Re28¢
Avoine Agneau, devant cme 19-22

| brre Fruits et légumes
Farine Rié-d'Inde, our. vem. Zhe

Farine de blé du printemps: lummes. bois. eee 1,85-1,76
lére marquecommeneee 5,60+8,75 Pommes. gal. 26-40
Zème marque cmon 6,10-6,25 Concombre, 3 pour .—eon Be
Boulangerie + ame 4,90-5,05 Retteraves. ¢ paquets Be
Farine de blé d'hiver: Choux. chzeun ... 8-10¢
(au wagon) Choux-fleurs, chaeun 6-10

De choix 4,60-4,70 Patates nouvelles. 1 gal. 15e
En lots mixtes - 4,80-4,90 Patates nouvelles, sac de 75 lve 90c-1.00
plus l'impôt de TVe par baril. Epinard. gai, eeoes be

iFarine de mals blanc, par baeril: [aitue, paquet he
Livraisons faites en wagon . … 7,60 Pois verts, mal. 25-30e
En lots mixtes - ren om 7,90 Pois verts. bois. ome_ 1,65

Son © cremeesmeamma— 25,25 Radis, 2 paquets - —— be
Gru rouge … — 26,25 Rubarbe. 2 paquets meee be
Gru blanc … ……comes ma. 29.25 Uignons, % paquets _— be
Farine d'avoine. en ones de 80 livres, li. Fè.©e vertes, gal, ... 15e

vraison faite, 8,15, la taxe de vente com-

|

Fèves jaunes, al. .. 15e
prise. | Tomates. 6 pintes ~~ . 20-25c

Foin en balles : Tomates, 11 pintes mo BO-35C
No 2, la tonne … 14,59 ’ Grains

tA Montréal, pert compris.) Foin, no 1 815-818
Pommes de terre Foin, pressé #15-$16

Plan-hes de Qué. no !, snc de 76 livres, Avoine, bois B0-56e|
106-125: no 2, 75-80: Ont, no 1, 1,25.  Pailie, tonne 86-86,50 |
1.30,

[F MARCHE DES RESTIAUX DF BEURRE FT OFUFS
MONTREAL, le 19. tC) -——- Les veaux TORONTO, le 9. POY - Comp-
ot les agneaux (nt monté de 25 cents et; tant Qeufs, gros au détail, A-gros, 37-38 :

Ar

Bo
$7.25

rieur

$11.5

a bo

Bo

ahatt

sées

Com

vent

RTOS

2D,
A

374%,

cont

 

 

naires,
l’'herhe,

la plupart. $i2.

Beurre:

A-poulettes,

36%:

  

les autres categories de
fermes sur les marchés de Montréa)
Jourd'hui,

rivages: bovins,

nnes vaches,
. Vaches moyennes,

dinaires à boucherie, $4.75.
Taureaux,

Ordinaires, 84,50-85,75.
Veaux de init. $R,50-812,50.

quelques-uns,

e, $3.50-$4.50,

0-$12,
ns, C'1-811,25.

$9-810,
$6.87.

nnes brebis

us,

vivantes.

177:

Abreuvés,
la plupart, $6-36,50,

et agnelles, $12-812.25.
Agnesux non châtrés et | 33425,

et abreuvés, et $11.25 au camion,
de $1 pour classe A. Truies, $7.50-39 pe-

$12,50.
La plupart des ordi-

$7-88.50 ;

 

 

veaux,

  

bestiaux étaient
au.

438 ;
pores, AA1; moutons et agneaux, 157,

$6,50-$7, quelques-unes,

Qualité
$5.60-86,25, or.

inf-
24,50-86,76.

Bons veaux,
M

FERMETURE

ptant:

Qué,
es,

36D;

termes:

sept.

beurre,

36% -

(92 points)

1.900 boîtes. Oeufs, est A-
A-moy
28 1-2 D; B,

ens,

37,
août,

Exchange.|

36

oyens

à

qualité inférieure: réduction de $1 et 82
par 100 livres rernectivement, Moutons,
34-81.

Parcs fermes a $14.75-814.R%5 pour B-1
$11,10 pour B-1 vivants, nourris

Prime

MONTREAL, le 19 anût— (PC. |
—Canadian Commodity

5-8.

84 1-2 D;

oct,

28D; Cc

3814 -
36%-

nov, 374-3714. Ventes, trois
rats de nov. à 87

août, 35 1-2B, oct. I8B.
3-8: oeufs.

 

| Le niveau du marché
   

i

 

de l'horticulture du ministère de
l'agriculture du Québec. Ç
Les vergers dans la région de

Montréal ont été fortement endom-
mages par le temps trop chaud, a
déclaré M. Lavoie. et dans les au-
tres parties de la province. il y eut
auss: des dommages. mais meins

de poisson | née le 14 août. se sont élevés à $5.- | grands. A Rougemort. Que. la ré-

 

raies où sec actuellement en Îs'an- | 776.567 comparativement à $4466 - ‘colle ne sera pas suffisante pour ,

fo réserver ie prvdu.t Ces pêches d

prochaine saison. {$1.119.7%0$ ou de 24 pcur cent. de pomme. *

et à pris des depositions pour ; 172 dans la même période de l'an | alimenter l'usire qui vient d'être ' Mer
: j dernier; c'est une nugraentetion de construit pour la fabrication du jus

A NKW-YORE
| se 18 18 LU

ind. berr, Util, Val
Mar. 12 h. 50 6i.1 R11 32,0 43.0
La vetile 681,1 Jai 82.0 43.0

oh y « 1 mois 6% 1 18,2 32.5 441
“Hy a i an FR3 15.3 353 4.6
1v41 haut —_ 63.2 ity 356 45.0
i941 bas _… 54,8 15,6 303 39,1

; 1u40 haut _—. 742 206 40.6 522
les. tas … - 823 130 309 810

Moyenne de 60 valeure depsis 1937:
1987-38 193:-38 1927-2v

Haut LL. 02m 64,7 768 181.7
Bas + 83.7 16,9 ols

OBLIGATIONS
2u tv 10 te

Perr. 1nd Util. Fur
Mer iz hoo: 636 10468 1019 48.3

La veiiie 63.6 104% 1018 46.3

Hy a1 mois 647 108.1 1018 479
IHy a 1 an 55,2 1029 96.7 399
1941 haut __ 06.5 1083 1913 «sy

"1541 bes _.— 61.2 1662 92.0 880
1940 haut _— 61.4 108.8 100.7 685
1940 tea 483 088 803 861

16 aoblirations © tas eapporti
12h79 143 La veille 114,4

"Hy al mois 174.4 Hyalen_1li3
1790 nat 114.8 1960 nas ._. 178.4
194) Laut o 1148 1941 bos —— 112,3

  

 

  

           

 
r

| A-moyena. 86-87; A-poulettes, 32: B, 31;
j C, 27. Prix des vendeurs de Ia campagne:
A-gros, 35: A-moyens, 34; A-poulettes, 29 :
B, 28; C, 24.

Beurre: lère qualité, solide, 37% : 2ème
qualité, 85M -3614.

LES PRIX DES PORCS
TORONTO, le 19. -- (P.C.) —-- Les pores

abattus ont ba:z5é de dix cent à Hamilton
et Barrie et les prix n’ont pas changé 

 

ailleurs.
Vivants: Chatham. $10.
Abatron: Chatham, $13.70: Barrie,

, 814,560: Brantford, 814, plus transport;
Hamilton. 814,60. livrés; Huli. $14: Kit-
chener, $13.80, plus transport: London,

livrée; Stratford, 813,90, plus
| transport.

Toronto
LE MARCHE DES BESTIAUX DE

TORONTO, le 19. - (P.C.) — Les prix
des bovins étaient atabies à Toronto au-
Jourd'hui, de même ceux des agneaux et
des veaux. Pas de prix pour les pores.
Reliquat de la veille" 3.000 têtes de bo-
vins

Arrivages: bovins, #20: veaux, 300;
i pores, 280: moutons et agneaux, 270.

Bouvillons et génisses à boucherie, $7,80-
$8.75. Vaches à boucherie, $8-$6,75: tœu@
reaux, $6-$57. Veaux de init de choix et
ordinaires. $8.
Agnesux: $12 pour bonnes brebie et

agnelies et pour agneaux Non châtrés.
A ln fermeture précédente, le pores

| valeient $14,00-814,60 abattus.

Fruits et légumes
TORONTO, le 19. — (P.C) — Voiei les

prix des fruits et des légumes d'aujour-
d'hui a Toronto, tels que fournis par
White & Company.
Ontario: Tornates locale, 11 pintes, 28.

20e: concombres, 25-40: haies lawton,
8-i0c : pêches, no 1, 4214-61c ; domestiques,
3h-40c, no 8. 20-360; prunes, 6 pintes.
30-35c : fèves vertes où jaunes, 25-40 ; fè-
ves. 8 pintes, 25e ; 11 pintes, 65-75e ; bluets,
81.75-82,50 : épinards, 85-b0c ; radis, 20-22e:
.ignons verts. 20-25c : persil, 35-40c ; laitue.
33-40¢c dcuz. ; champignons, 35-40c ; chouxe
fleurs, $1.25.81.50;: rhuoarbe, 15-20¢;
choux. 8i.25-81.60; céleri, ctiese de 6 à
7 doux, $1-81.25 oignons, sac de 50 Ive,
81,40-61,50 ; betteraves nouv:!lie, 6be-The:
carottes nouvelle, Gi.is-hi 26; carottes.
dous., 15-20; pois canadiens. 11 pintes.
Be: 6 pintes. 2b-40c: navets blenes, 60-
“Be; canteloupe canadiennes, 20 pintes,
50-7he.

Importations: Oranges Valencia de Ca-
lifornie, $5.50-86.50; pois Bartiett de Cali-
fornie, 83.60-$5,75: limons de Jomalque,
226s, 252. 82.25-$2,60: pemplemcusees
Honduras. $5-85.25: raisins de Califor
nie. $3.75-84.80; ecitrona de Californie.
$4.50.87.60 ; melons Honeydew de Caltfor-
nie, $2.80: oignons expagnols. sac de 60 Ji-

| vres, 63.30.
eae

Chaque jour. f1 vous est of-
‘tert de nouvelles idées, de
tluuveaux moyens de jouissan -
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“Apres tout, il est relativement-

facile de mettre l'inaustrie et la s0-

ciété aur un pied de guerre: il s'agit,

de fabriquer tant d'avions, de chars

d'assaut, de cancns. ete, avec

telle quantité d'acier, d'aluminium,

de cuivre, etc. L'unique but,

écraser Hiter. est une source

d'energie. Mais ii est beaucoup plus

difficile d'organiser l'industrie et la

société de telle sorte que l'emploie-

ment soit à son meilleur niveau.

| Comment employer les forces du
travail? Quoi produire? Avec

quelles usines? La défense na-
i tionale n'a fait que soulever le pro-,
! plième. Elle ne I's pas résolu. Tele,

est la tâche qui attend le chef d'état

et l'homme d'affaires, — avec le re-

tour de la paix”.

Le périodique “Business Week" du

16 aoQt 1941 termine ainsi une etude :

sous le titre “National Defense and

the Puture of Profits”, destinée aux !

chefs du commerce, de l'industrie et|

de la finance des Etats-Unis.

Somme le Canada évolue dans

l'orbitre américain, il est interes-!

sant de connaître quelques aspects

de cette analyse de la situation

économique de notre voisin d'outre

45me. |

Dans les deux pays, presque tous |

les records de 1929 sont abattus 4:

l'heure actuelle. Mais au milieu de

cette boutilonnante activité, il est

difficile de réaliser des bénéfices, à

cause du fardeau des salaires et des

impôts. L'homme d'affaires a ainsi

perdu je goût du risque; il a cédé la

place à l'Etat. Il n'a pas tenté de

mettre à exécution le programme |

de la défense nationsle, tout com-

me il s'est refusé à entreprendre|

le relèvement du pays au cours de!
la crise de 1932. |
La politique du “laissez-faire” a,

donc pris fin. La vie économique |

n’est plus le résultat du seul jeu des|
forces individuelles. L'État s'est in-

filtré partout. Il assume les plus

lourdes responsabilités. Comme con-

séquence, la dette fédérale s'accroit

sensiblement de 1930 à 1940, tandis

que les dettes privées à long terme

subissent un recu! marqué. En ou-

tre les capitaux privés engagés:

dans l'industrie diminuent d'une

façon étonnante. L'Etat construit |

les usines de guerre, et l'homme|

d'affaires les fait fonctionner, à

titre de simple locatarre.

La raison de cette sorte d'excès |

de prudence, c'est que l'homme|

d'affaires envisage l'avenir avec :
appréhension. II se demande à

quoi aboutira le ‘boom’ actuel. Il,

craint que la capacité de production ,

du pays ne devienne trop grande. |
Le rendement des usines d'acier, |!
d'aluminium, d'énergie électrique|
prend à ses yeux des proportions

gigantesques. Quelle sera l'allure
du marché quand l'Etat cessera d'a-
cheter des avions, des chars |
saut, des canons, etc. se demande-|

|

|

 

  

t-il. Quel genre de concurrence
s'établua-t-il entre l'acier, le cuivre, |
le zinc, le nickel, l'aluminium, etc ?
‘La côte du Pacifique ne deviendra- |
t-elle pas région à economie fer-
mée ? En sera-L-i) de même des
Etats du Sud ?

C'est à la lumiere de ces faits
que le ‘Business Week" pose Jai
question des bénéfices que réalise-|
ront les compagnies dans la période|

! d'aprés-guerre. D'abord il note que
les syndicats ouvriers prennent de
plus en plus d'ampleur, parce qu'ils|
réussissent à obtenir des augmen-
tations de salaires dans maintes in- !
dustries. Aussi faut-il s'attendre à
:ce qu'ils défendent chérement le :
terrain gagné. De plus les impôts |
!demeureront jourds, parce que
l'Etat, à cause de ses multiples fonc-
tions. aura à payer de fortes dépen-

ises. Le probleme du chômage, en.
‘particulier, devra retenir son atten-!
| don. La démobilisation jetera sur
le marché du travail un grand nom- {
bre de bras, au moment où le per-
fectionnement des machines aura:
atteint un nouveau haut degré.
D'où l’on voit que: rôle l'Etat

aura à jouer. La raison profonde |
se résume dans cette phrase: les!
bénéfices et les capitaux privés
n'ont pas été en mesure de suivre|
l'évolution de la population. Et il,
s'est produit un changement dans!
la conception du siècle, comme ra!
dit E.-R. Stettinius, fils. en 1937: le
but de la production ne doit pas |
être seulement la réalisation de bé-
néfices.

 
Maurice CLOUTIER.
—-————

Succès des jeunes

cultivateurs

du Québec |
eme

Les jeunes fermiers de l'Ontario !
et du Québec, tant ches les jeunes|
filles que chez les jeunes !
ont démontré. hir, au cours de la
première journée de
qu'ils pouvaient s'attirer des éloges :
et des compliments, grâce à leur
beau travail. ;

Le ministre de l'agriculture d'On- !
tario, l'honorable P.-M. Dewan, a fé- |
licité les groupes de jeunes agricul-
teurs, en ces termes: “Nous devons
surveiller l'intérêt qu'apporte à
l'agriculture ces jeunes fermiers’
comme nous devons encourager leur
travail. à c: user Scieux services
qu'ils rendent à l'agriculture et a
cause de ceux qu'is rendront de-|
main. Non seulement devons-nous ;
nous intéresser à eux, mais nous de- |
vons les is irer”,

Le ministre a consacré une bonne

étaient. hier soir. les invités de ia
direction de l'Exposition. pour ia! | ces, de nouvelles sides à votre

i Dlen-être. Lisez fes annonces.
représentation devant ia grande tri.
bune,

l chiffrent à 1528834 au début de

| ment et dans la plupart des indus-

 

   
S’entend tout aussi souvent que “Je vais au
magasin’ ou *‘J’al des visites & faire.”

Cela démontre l'emploi quotidien de services
indispensables à tous, hommes ou femmes,

que ce soit en affaires ou dans la vie privée.

“Aller à la banque” peut simplement signi-

fier aller changer un billet ou encaisser un

chèque-—ou bien c’est mettre de l'argent en
dépôt, négocier un emprunt, acheter un

mandat e « + © © + © + © © + » 2 + à

Tous les services qu'une banque peut rendre
æont à votre entière disposition-—Employes-les:

The BANKof

NOVA SCOTIA
FONDÉE EN 1832 — PLUS D'UN SIECLE D'EXPERIENCE

REMARQUABLES PROGRÈS DE
LEMPLOIEMENTAU CANADA

 

 

L'augmentation au p'emier juin se chiffre par plus
de 77.500, ou 5.3 p.c., soit un nouveau record
dans l'activité industrielle du Dominion.

intense dans les manufactures, les
auginentations de personnels sont
très prononcees dans le groupe de
la pulpe et du papier, des aliments,
des produits chimiques, des métaux
non ferreux, du bois, du fer et de
l'acier; de même, l'augmentation
est définie dans plusieurs autres
branches de l'industrie manufactu-
rière. Les derniers rapports révèlent
Que de nouveaux records sont éta-
blis dans plusieurs industries.
L'emploiement augmente d'une

façon importante dans les indus-
tries non manufacturières égale-
ment. Cette augmentation est sur-
tout saisonnière. mais dans la plu-
part des cas elie excède l'augmen-
tation normale au ler juin de 1921

à 1940. La construction fournit du
travail à un plus grand nombre
d'ouvriers; de même, l'activité s'ac-
croit dans l'abattage du bois, l'indus-
trie minière. les communiceslons,
les services et le commerce.
La dernière semaine de mai, les

salaires des 1.528 834 employés, pour
lesquels les statistiques sont con-
nues, s'élèvent à $38.622330. Les
mêmes établissement ont rapporté
que la même semaine de l'añnée

; précédente leurs 1451322 employes
avaient reçu $36.595,655. Ces chif-

levées dans les groupes industriels. fres sont sujets à revision. Les
sont celles de 29,230 employés dans gains moyens par capita passent de
l'industrie manufacturière et de, $2521 la première semaine d'avril

Le ler juin l'emploiement au Ca-
nada s'oriente vers une ameéliora-
tion pour le cinquième mois con-
sécutif. L'augmentation des effec-
tits. blen qu'elle soit d'un caracté-
re saisonnier, excède décidément la
moyenne ' cette date depuis 1920; :
en fait, elle est la plus considérable
en tout mois depuis plus de vingt
ans.

Le Pureau Fédéral de la Statis-
tique reçoit les rapports de 12535
établissements dont les employés se

juin, comparativement à 1,451,322
au ler mai. Cette augmentation de

plus de 77.500 ouvriers, ou de 53 pc.
établit un nouveau record dans
l'activité industrielle du Dominion.

Le ler juin l'an dernier les 12.081
patrons faisant rapport employalfent
1,183,210 hommes et femmes.

L'emploiement industriel s'amé-|
liore d'une façon générale au début
de juin cette année; dans l'ensem-
ble, l'activité augmente dans les éta- !
blissements de toutes les provinces.;
en chacune des huit villes où les
statistiques sont colligées séparé-.

tries.

Les plus fortes augmentations re-

| 26,532 employés dans la construc- a 825.26 la semaine correspondante

tion et l'entretien. L'activité est en mal.

LA MOISSON Meilleure récolte

BAT SON PLEIN de blé de printemps
EN ONTARIO WASHINGTON, 19 — La com-

! mission des écoltes à fait connaitre
| hier que la production du blé de

TORONTO, le 19 — (P.C.) — | printemps s'élèverait à 233.132.000
La moisson bat son plein dans plu- | de boisseaux dans le Minnesota, le
sieurs parties de 1'Ontario, et les Dakota nord le Dakota sid et le
réserves d'humidité sont suffisan- ; Montana, comparativement a 231.-
tes dans les régions de cultures 088000 boisseaux prévus au premier
tardives, d'aprés le bulletin hebdo- aoû: 1940.
madaire du ministère de l'agricui-

ture de l'Ontario.
Bien que la production du lau

sugmente dans certains endroits
de la province, il n’en est pas de
même dans d'autres où l’état des
pâturages n'est pas favorable. | STURGEON RIVER
La moisson fait des progres! TORONTO, le 16. PCI - Sturgeon

da ' * j t | River Gold Mines Limited, via Neeah,

darytestdel'Ontario,Ble eat en Mogtiny,Bi
dans le centre.

$43.8U4 avec 2056 tonnes de miners: trai.

Dans les comtés de l'est de l'On-

--_——

 

LES MINES
 

tees, contre $46.064 avec 2.101 tonnes trate
téms en juin. , .
La producticn pour les 7 mois de Van.

née se chiffre par $248 289 contre $30°.549tario, — Carleton, Frontenac, Gen-
garry, Grenville, Lanark, Lennox

et Addington, Prescott et Russell,’

et Renfrew, les récoltes de grains

sont bonnes. Les pâturages ce-

pendant sont en mauvais état dans

plusieurs régions, et les fermiers

ont de ja difficulté à maintenir

leur production laitière. |

La moisson est en bonne voie

dans le nord de l'Ontario. et il a

plu abondamment dans plusieurs

régions.
——>

Les bénéfices de

B. C. Power

aug. de $165.505
-— —

MONTREAL, aug. 19. ‘PC

Les recettes brutes de British Co- |

lumbia Power Corporation Ltd en

juillet ont augmente de $165 505

par rapport au mois correspondant

de 1940. Les totaux étaient $1.-

350.350 en 1rd) et $1.524.864 en 1941.

Les dépenses 81.026.529 en Juillet

1940 et $1,201,759 le mois dernier.
———

—r
rem

La production des

porcs montée de

12 p.<. dans l'ouest

Le production de porcs continue

d'augmenter dans les Provinces des

Prairies. ,.u ler juin 1941 il y en

"a 2.993.400 contre 2,660800 la date |
corr nondante de l'an dernier. aug-

mentation de 125 p.c. Le total du

ter juir 1941 est le plus élevé dar

Garçons.‘ l'histoire des Provinces des Prai-;
ries. Voici les totaux, par provin-

l'exposition.' ce ‘chiffres de 1940 entre parenthè-:
ses): Manitoba. 502700 (498.700:

Saskatchewan, 836900 (791.000:

Alberta, 1.652.800 «1 371,100).
L'augmentation continue de ia

production de porcs résulte de la

fermeté relative des prix du porc.

+ par rapport sux prix de la proven-

de L'augmentation de 315 pc

dans je nombre Ge truite élevées

pour la repoduction. de juin à no-

vembre 1941 comparativement à la

même période de 1940, indique que
les livraisons continueront de s'ac-
croître durant 1941 et Jes premiers
mois de 1942.

——--.-

Lisez, anjouré'hu), les an.
nonces, elles vous disent eû.

soin. L'économie consiste à
préparer sagement votre liste
d'achats

 
i pour la même périvde en !04N

PRIVATEER GOLD
TORONTO. le 18 — IPC 1 Privateer
id Mine l.amited, de Zeballos, Se Je

{ Vancouver, C-B., à e: une production de
887.136 en Juillet avec le traitement de

la 54 tonnes de minerai comparativemert
26438 tonnes traitées en

Ge

A BH 174 aver
[ Juin dernier.

Le rendement des nent L''emiersn mo
se chiffre par S5RE. 657 rontre GROR ATI Lan
dern:es

FORTS STOCKS
| La #

DF, BLE AUX E.-U.
—

CHICAGO. le 19— les storks vi-
sibles de blé aux Etats-Unis ont
augmenté de 4920000 boisseaux
pour toucher un total de 215.539.000
boisseaux, d'après les chiffres come
pliés par le Chicago Board of Trade,

Ce chiffre est le plus fort à date

i depuis 1931 et est tout près du re-
cord.

Les changements dans les stocks

des autres céréales sont. Mais: aug.

232,000; avoine. aug. 1.762,000; sei-

gle, aug. 1,728,000: orge, dim. 79.000;

fèves soyas, aug. 1.000 boisseaux.
mrreel mr

CANADIAN BREWERIER
—

MONTREAL, le 19. — Par suite

du remboursement et de l'annu:a-

| tion de $100.000 d'obligations sér.e
“A” récemment, :a dette fondée de
la Canadian Breweries Limied est

; réduite à 81850.000, de 32.026.000
qu'elle était le 31 octobre 1940. A

| l'échéance, ie ler avril 1941. un
"montant de $75.000 d'obligations se-
| rie “B” avait été retiré.

 

 

Les Anglais se

|preparent a

| .
itout événement
; ——
! Presse Canadienne»

GENEVA PARK, Lac Couchl-
ching. Ont, le 19. — L’Angleterre
es: prête à se servir d'herbe pour

‘nourriture. si ies vivres deviennent
rares. à déclaré le professeur D. B.
Johnstone-Wallace, de l'université

. Commell.
{ Le professeur & déclaré hier noir
à l'institut canadien sur les affais
res publiques que les ‘grandes mae

'nufactures produisent déjà de is
! poudre d'herbe séchée qui nournt
les énimaux et qu'elle servira biene

tôt de nourriture aux être hile

partie de son discours qu'il a pro- | quand et à quel prix vous pou- | mains”.
noncé à l'occasion de l'ouverture ; vez acheter le plus avantageu-
uux clubs des jeunes fermiers aul gement ce dont vous avez be- lui-même

M. Johnsrorne-Wailare à margé
de lherbe. Méide em

parties égales avec de ia farie »*
culte dans des brinches à la suce.
ITerbe verie est nutriti.e et a ton

goût.
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M ©. 5 ameres et le rég.me le nus se-

Lore

Instalies sur ie divar. €.< raye-

sauche et décule:
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offrent les meilleures occasions
 

Cartes
" Professionnelles
 

Médecins
br PHILIPPE BELANGER. T4
rue Laurier-est Spécial'té:
Chi ie Cunsuitæa.iens: 3 à
4 h T4 8h pm Te:
4-01117.

Ur DE BAITRE
ce Paris. 18]
Spécialités: C e Maisaais
des femmes Maladie des crga-
nes KRénito-urinaires Consul-
tation 24 4h 230 et 7 À
8n 30 pm Tél. 4-1244

Ur A. DROUIN. 197 rue Rideau
Spécialités: Yeux. Oreilles Nez,
Gorge. Consultations: 3 à 5
h et 7 4 8 b pm Tél:
3-9162.

Dr BERNARD FORTIER: Méde-
cine ‘énéraie, maternité. Con-
sultations 1-3 pm. et 7-9 pm.
Bureau et résidence, 1033,
Wellinglon, Ottawa. Tél. 38-3104.

lms

 

des nôpitauz
rue Stewart

 

| Dr J.-L. LAMY, 311rue Stewart
Spécialité: Chirurgie Consul-

: 24 4h et 766h
rm Tél: 3-7026.

Ur E. PERRAS. 192 rue Priuci-
pale, Hull Tel. 32-6754. Spé-
cialité: Rayon-X au bureau
privé. Diagnostic et traitement
Consultations. | à 6 bb pm
et de 7 à 8 0. pm

Dr J.-M. BAVAR£Y. Yeux.
oreilles et gorge 433. crue Ri-

-8252.deau Tél:

Or DAMIEN ST-PIERRE: Mé-
decine générale.  Physiothéra-
pie Consultation sur rendez-
vous. 368, Dalhousie, Ottawa.
Tél. 3-4101.

Dr R.-E. VALIN, 165. av. Lau-
rier-est. Spécialité: Chirurgie
exclusivement. Consultations.
1 43 h pm et sur rendez-
vous Té): 4-0337.

Dr HORACE VIAU. 467. rue Ri-
deau. Spécialite: Maladie des
enfants exclusivement. Consul-

| tations: 1 4 4 h et 78 8 n

 

  | pm. Tél: 4-2260
 

Dactylographes
DACTYLOGRAPHES

portatifs et réguliers. Aubaines,
machines reconstruites. Aussi ma-
chines à additionner Sunstrand.
Underwood, Elott. Fisher. LI-

mited. 203, rue Queen. 2-3531.
63

MACHINE a additionner DALTON
à vendre à bon marche. Garantie.
Dactylographes. à vendre, à louer,
réparations. W. B. Dymond, 24,
rue Union, Eastview. Tél: 3-6412.

53

Automobiles
SEDANS Dodge de 1938, en par-
tait état, housces sur capitonnage,
bons pneus, votre auto actuel ac-

tiel accepté comme premier ver-

o
~

sement. Conditions [faciles. La-
val Motor Sales, 71, rue La:al,

Hull. 2-7813. 54

FORDSpécialdeLuxe, 1935privée,|
avec valise, parfait etat. A sa-
crifice pour vente immédiate. Si-
gralez entre 6 et 8 heures le soir.
3-4061.

64-194

CHEVROLET Sedan, 1928. bonetat.
Ecrire C. P. 448, Buckingham.
Qué. 54-194

SEDAN Pontiac1937.Moteur revi-
se. Bons pneus. Appartient à un
particulier. Une aubaine. 3-7883

54

SOL, ci-dovant de Baker Brus. ex-
ploite maintenant © nouvel êta-
blissement de piéces et acce æoi-
res d'autos &. & 8. Autus achetés
puur mise en pièces. Weilingtun-

 

|
53

Underwood, |

54

| Remerciements 2
PELLETIER — M. J.-S. Pellet.er

et la famille remercien. since-
rement toutes les persor.nes qu
leur ont témo:gné de la sympa-
thie. & l'occasion de la mort de
M. Joseph Louis Pelletier, soit par

offrande messes, bouquets spiri-
tuels, fleurs. visites ou assistance
aux funérailles. -1

 

Mariages
MONDOUX-TOUCHETTE — Mme
Léonie Touchette d'Ottawa. an-
nonce le mariage de sa file, Irene,
avec M. Antonio Mondoux fils

4 ,

| Emplois demandés 19;
! BOULANGER, 18 ans d'expérience

demande ouvrage. Ecrire case
21, Le Droit, Ottawa ;

! 94764-13-183

! Hommes demandés 20
, VENDEUR et collecteur, bilingue,

avec auto. Salaire et commis-
sion. Machine à coudre Singer,

Cie, 195, rue Rideau.
97834-20-194
 

| VENDEUR bilingue dans Vépicerie
par un gros manufacturer Ré-
pondez en mentionnant numéro
de téléphone à Case 25. “le

t Droit”, Ottawa. 6314-20-194 !

Instituteurs demandés 21
 

 

|! de M. et Mme L-A. Mondoux,
d'Ayimer. Le mariage sera célé-

;  bré le ler septembre en la Bas:-
! Hque d'Ot‘awa. 4-192

Dècès 6
; LANDRY-STEWART —  Subte-
i ment a Wychwood, Que. lund
* Je 18 août 1941, Lauret’e Lauzon
|! GMG. épouse de Reade Stewart.

et en lère noce de feu Léo Lan-
dry, à l'âge de 41 ans. Funérail-
les vendrerii le 22 courant Le

| convoi funèbre quittera les salons
| Gauthier, 259, rue St-Patrice.

7 heures 45, pour se rendre à la

Basilique. ou le service sera chanté -
à 8 heures. Inhumation au cime-

; tière Notre-Dame d'Ottawa.
6312-6-194

| PROULX — A l'hospice St-Char-
les, lundi le 18 août 1941 Malvi-
na Proulx ‘née Asselir) à l'âge

Funérailles mercredi

le 20 courant. Le convoi funébre

quittera les salons Gauthier. 259,
rue St-Patrice, à 7 heures 43, pour
se rendre à la basilique, ou le ser-

|

j de 51 ans.
|

1

i vice sera chanté à 8 heures
Inhumation au cimetière de

' Rockland, Ont. 6311-6192
 

| Bolton, lundi le 18 août 1041.
- Joseph Soulard, époux bien-aimé

de Ernestine Casault, à l'âge de 72
ans. Funérailles jeudi le 21 cou-
rant. Le convoi funébre quitte-

: Ta l'adresse susmentionnee à 7
heures 45, pour se rendre a la
Basilique. ou le service sera chan-
té à 8 heures. Iinhumation au
cimetière Notre-Dame d Ottawa

6-193

Monuments
| MONUMENTS: Vous pourTes duffi-
i ctlement trouver des monuments
© mieux finis et moins chers que

chez J.-P Laurin, 95, ruc Zeorges,
Ottawa Tel: 4-0417

13Perdu
“Diction

|
“ EPINGLE en or, gravée

française”. dans Hull ou Wright-

 

' ville Retourner 56, Jogues.
Wrightville. 13-182

On demande 14
 Ï
OR. ARGENT, bijoux, dents en ut

vieilles montres en or, diamants.
ete. Les plus hauts prix. 193. rue
Sparks, chambre 201 en haut —

| (prencs l'ascenseur). 14

| FILLE de table, avec expérience.

| S'adresser Hotel Canada, rue
Murray. 6319-16-194

! FILLE de table, bilingue. S'adres-
ser Hotel Windsor, Hull

6310-14-192

Servantes demandées 15

SERVANTE générale qui veut se

faire un "Home", 49 Electric, Ot-

tawa. 3-4420. 15

SERVANTE pour petite famille.

S'adresser C. Blouin, 124, Irving.

8-6605. 6313-15-194

SERVANTE, couchera | endehors.

S'adresser, 516, St-Patrice. Tél:
2-1159. 15-189

Femmes. filles demandées
 

Preson. 8-370}. 54-JNC

PARTIES D'AUTOS, autos usagés APPRENEZ ia coiffure. Ottawa
achetés pour mise en pièces. Marvel Hairdressing Schools, bre-

pneus, batteries. Baker Bros. 3
rue Duke Tél. 2-7393. 54

 

 

vetées par le gouvernement. 72.

Rideau. 108

COUTURIERE expérimentée dans

| SOULARD — A sa demeure. TI. rue |

INSTITUTRICEqualifiée, pour éco-
le du village d'Osso. Salaire, 8800.
Ecrire, Ulric Ducharme. sec, Cane,  9351-21-194
 

 

 

 

Treize

du monde
 
 

 

 
 

 

  
hfié pour Ontario, pour ecole se-
paree C. R. No 1, Bigwued. Eerie |

re A. Lemieux, sec, BigwoodOnt.
93637-21-194
 

| INSTITUTRICE bilngue, qualifiée.’
pour classe primaire de : école sé-
parée No 2, Cornwall. Salaire

, $700. Ecrire case postale. 971.
, Cornwall, Ont. 6304-21-193

| INSTITUTEURou institutrice, pour
école publique No 4, 3400, par

année. Ecrire Mme Aime Maras-

{ se, Corbeil, Ont. d9C2-21-183 ;

, INSTITUTEUR possédant certifl-
* cat de première classe, et ayant!

au moins deux ans d'expérience,

pour écoie séparée catholique de ;
Kapuskasing. Références cxigées: ;

| mentionnez salaire demandé. "cri- |

re, H. E. D'Aoust, secrétaire, Ka-|
puskasing, Ontario. !

6255-21-mar-jeu-sam ;

 
 

 

 

 

‘ INSTITUTRICE, possédant diplo- |
| me supérieur, bilingue, pour clas-

se de 10 à 12 élèves, $350 par an-

 

née. Ecrire Julien Hubert, sec.-
trés. Maniwaki, canton Egan est.

21-1194 ¢

INSTITUTRICE, pour ecole de
campagne No 2, Field, bien si-
tuée, sur grande route. maison
de pension près de l'école $800
par année. 7 élèves. Ecrire G.

Leblanc, sec.-trés., Field. Ont.
6318-21-197

| Maisons a vendre 26

| MAISON située à 108 et 110, rue
Leduc, Hull. S'adresser. 61, Fron-

tenac. Signalez: 2-5995.

  
+

26-199

' MAISONS, en bon état. Sadres-

ser, 4, rue Reboul, Huil. 2-9767.

6305-26-196

 

Commerce à vendre 29

BOUCHERIE, équipement complet.|

maispn brique, 2 étages. bonnet

clientèle. Seul boucher Aubal-

ne pour prompt acheteur. Ecrire

Aimé Dupont, Curran, Ont.
6317-29-194

|
!

 

 
 

{

A louer 38
TROIS CHAMBRES, chauffées.

i éclairées, 2, grandeur mofenne, |

| 515,00; une, double grandeur,

|  $10,00. Eau chaude, usage du té- ;
| léphone. Prés du Sanatorium, Si- |

gnalez: 3-9687. 6231-38-192

! PLAIN-PIED.à 3, Parent; 6 pièces,
 

eau chaude, chauffe, #45. Sa-,
! dresser 42, Botelier, 3-9117.

6316-38-194

| CHAMBREsimple,en avant.S'a-!
dresser 148, rue Chapel

92573-38-193 |

 

| Appartement
demandé

j
i HULL. — Appartement neuf. conve-

SPECIALISTES en recouv rtures,!
app.lcation de !ambris en briques |
isolantes Estimations gratuites.|
McAuliffe Grimes, 159, Echo
Drive. 5-1427. |

“MINNOWR", pour pêche fructueu-|
se. S'adresser, 166, Maisonneuve. |
Hull. $5

BAINS, éviers. cabinets, Llavabos,
raccords de tuyaux, etc, neufs ou
usagés. Prix raisonnables. Pal-
mer, 146, rue Booth. 8-U461. i

25-J.NO
 

OUVRAGE DE SCIERIE
PORTES, châssis, fenêtres, etc.

neufs et usagés. Commandes à
prix ralsonnables. Infotmez-vous |

de nos prix. M. Zagerman & Co.
L:d., chemin Bayview. 8-5204. |

25
 

|

RADIO «1 PHONOGRAPHE com-|
binaison Victor $49, sonorité par-
faite. Garantie de 90 jours. Con- |
ditions faciles. $4 comptant, 84;
par mois. Chez Lindsay, 189, rue|
Sparks. 25

PLANCHES sèches, bois banc et]
frêne. Prix raisonnable. Boucher
et Freres. 30, rue St-Jacques,!
Hull. 25-J.NO.|

 

| WILFRID AxVISAIS:

Post-Office.
“Je veux acheter tout de suite l'auto que vous avez annoncé dans le

TROIS institutrices, une bilingue.! “Droit”. Ma voisine s'en vient ici justement dans le même but.”
pour Farrellton. Ecrire Max
Tomkiewicz, sec.-trés. Poltimore,

Qué. 93549-21-104 A vendre 251 A vendre
INSTITUTEUR ou institutrice, qua- RECOUVERTURES | GLACIERE, bon état.

347, rue St-André, 4-0660.
96407-25-193
 

CORDONNERIE et automobile.‘
Cause, maladie. S'adresser 203, !
Dalhousie 6301-25-196 : nette
 

UNIFORME de pensionna.re pour
St-André, grandeur 10 ans: ameu-
biement rotin, 182,
teur, Hull. 93734-25-192

BON pole“Ciaire-Jewel”. S'adres-
 

 

ser 34 ,rue Champlain, Hull,
2-2308. 93725-25-192

Combustible 74
 

SLAB bois mou, $6,50 la corde: bois
mou coupé, au voyage, $2; bois
franc, 3!z pieds, $19: bois mou de
corde $1.50. L. Arvisais, 278, Mai-
sonneuve. 2-8584. 4

Slab bois
mou, 4 pieds, $6 la corde, au voya-
ge coupé, $2 et $2.50 pour le bois
franc. On achéterait bois fra:.c.
258, Maisonneuve, 2-8334. 74

SLAB coupée et blocs, voyage $1.50,
$2. Oscar Lambert 2-6965. 74

SLAB bois mou, $8. R. Char-
bonneau, 4, Reboul, Hull 23-9767

7e

 

 

 

 

BUREAU, $5; saile à déjeuner. $10;
Chesterfield, 3 morceaux, $25; ca-
binet d'argenterie en noyer, $1l5.
H.-R. Paquin, 93, du Pont. 25

GLACIERES electriques, Westing-
house, General Electric, Xeivina-
tor, etc, 4 trés bas prix et ter-
mes faciles. 91 rue Wellington,

Hull. 2

RANGETTE, $i2, landau, 815; go-
cart, $7, chaise Morris, 810; pu-;
pitre de chêne massif, $8; table
carrée de salle à manger, $5, mo- ;
biiters chesterfield, $15 et plus:
chaises de cuisine, 50c et plus.
Cecil Leach and Co., 712, Somer-
set. 25

10.000 PIEDS de bois de 7 pieds, 822
le mille. — 8.000 pieds de bois, $24
le mille au chantier. Autres occa-
sions aussi. M. Palmer & Son.
220, St-Redempteur, Hull. 25

CHAUSSURES et ange usage de
toutes sortes. Nous vendons en
gros et en détail. S'adiesser, 68

York. 25-

PIANOS modernes comme neue!
prix reguilers $350 a $425 en vente

à partir de $90, termes a discu-
ter. Orme Limited, 75, rue
Sparks.

POELES neufs et usages à vendre

 

 

 

 

chez J.-A. Desjardins. 339. ru
Montcalm, Hull. Tel: 2-6609.

25-J.N.0.
 

RANGET, Chesterfield 3 morceaux.|
Bonnes conditions. S'adresser, 2
av Parent, Tél. 3-911.

 

EQUIPEMENT DE CAMP |
COUVERTURES, lits de camp, ma-

Entrepreneur 9]
GEO. FILLION: Entrepreneur-bri-

quetier. Estimés gratis sur de-
mande. 46, rue du Pont, Hull;
2-0051. 91-J.N.O.
 

Fumigateurs,
exterminateurs

TUE-PUNAISES DERPO, 85c, Ex-
termine  punaises, coquerelles,
fourmis, mites, criquet:, lépism2s,
puces, tiques, poux. Vendu par
Eaton. Tamblyn, Simpson, les
principaux pharmaciens ou DER-
PO PRODUCTS. Toronto, Ont.

À vendre ou à louer 101
GARAGE avec saile d'étalage. con-

trat Dodge; aussi magasin de
meubles, avec etablissement d en-
trepreneur de pompes funêbres.

| épouse:

‘John McCal. de Montréal: 
St-Rédemp-

S adresser. nardin. et
i

t

|

|

!i

 
+

1

Ecrire case 38. Le Droit. Ottawa.
98763-101-194  St-Joseph d'Arléans,
 

Le gagnant du
trophée Sam Crooks

—_—_

C'est un gars de Kempiville

(Onto, Garnet Ra pn, qu: a rem-

porié Je trophée du shérif

Crooks, déve:nf au jeune

sam

|

Geulburn. paya également $10 et
fermier

!

les frais. mais pour vitesse excessi-
ubtenant le p:us de points dans le
concours d'appéciation. | tawa,

i

Des représentants de tous les

;comtés de l'est d'Ontaric prirent

6300-25-182 part A Ce Concours, avec un grand,
nombre de aujets participants. |

Du total de TN points possible
Garnet Ra ph en a enmpis 601,

Plusteura Ait:rs le  euivaient detelas, chaines et mouffles, chaine!
d'estacade, poulies et mouffles al
poulies, etc. M. Zagerman & Co. |

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

) les drapories, exécutant de l'ou-; ; :

Radios 81 vrage de premier ordre en rideaux| Dos pour un couple. Signaler, Lid. chemin Bayview; 8-5204.

RADIOS, rasoirs électriques. repares © housses !sup covers), S'adres- | Rats € | 25,
Genera) Radio Sales, 271. Bank sr à A.-J. Freiman, ' CHEVAUX: Pour atteler simples]

: 1 a ¢ . ples
4-6292. 81-J.NO d'emploi, 4ème étage. 108-194 Personnel 15] ou par paire. Sadresser à 400,

PERMANENTES nin rue Clarence. 25-192|
. 2 > mac e, Sans

Ouvrage en Feuilles Bureau a louer 43) machine, sans fus 8. 7a. rus| BICYCLETTE pour homme. Bon]
staliqu | Rideau 4.0051. 75 état. $10. S'adresser, 129 Hen-|

pealiques ESPACE 330 pieds carres, convena- deison, Ottawa. 25-192

* ; ble pour bureau où salle d'échan-

|

DOULEURS rhumatismales promp-

|

--
Toitures dans toutes ses tillon, dans edifice moderne, tement soulagées Par l'emploi du UNE fournaise à air chaud, presque :

branches chauffé et à l'épreuve du feul Traitement d'herbages Thuna neuve S'adresser. 24, Courcelette.
Stationnement facile. s'adresse:| S'adresser: Thuna Balsam Re- 6298-25-19)

J. R. DOUGLAS, Ltd. au Droit, 98, rue Georges. 43| medies, 368, rue Bank. 2-6388. 151 frere ROCOORS
260. rue Slater Tél: 2-1536 _! LAVEUSES Beatty. en vente à J'Ex-

' BUREAUà louer S'udresser au gé- HERBE à puces, excéma prompte- position du Canada Central!
Nous donnons un prompt

service.

  

rant. Le Droi, 98, rue Georges.
43-JN.0. ment soulagés. Pour rendez-vous,

téléphonez: 32-9804. 
Snécial pour cette semaine aeu-
lement.

près.

 

MALADIES RECTALES?
FAITES USAGE INTERNE DE
RECTOLENE ET OBTENEZ
SOULAGEMENT IMMEDIAT.

It vous est possible d'acheter
maintenant la Rectolene. à Ot-
tawa. Cet étonnant remède
contre les Hémorroïdes a éte
éprouvé durant trois ans et en
96©o de tous cas, même dans des
conditions chroniques. Rectolene
à produit un merveilleux soulage-
ment. Ie premier paquet doit
satisfaire entièrement ou lun
remboursera l'argent. Prix $1.00
et valant bien cela. Achetez-le
auicurdhui de la dépositaire
exclusive. la Pharmacie Denmau.   
 

 

DES RECETTES

à St-Bernardin
——>——— '

ST-BERNARDIN (Ont), le 18. — |
(D.NC.» — Lund}, le 11 août. M.
et Mme Euclide Brabant célébraient |
leurs noces d'or en l'église de 8t- |
Bernardin. M. le cure Labelle offi-
ciait. Leurs onse enfants et trente- !
huit petits-enfants étaient tous
présents.
Les jubilaires reçurent une bour-

se et de jolis cadeaux. L'adresse fut
lue per Lucile Brabant et la bour- ‘
se présentée par Armande Lalonde, !
toutes deux petites-filles des jubi-
laires.
Etaient aussi présents, M. le cu-

ré Labelle, M. Elle Bertrand, dépu-
té, M. McGillevray. député provin-
cial, M. Joseph Méthot, marchand
et maire de St-Bernardin, et son

Mmes Ovide Brabant et
M. et

Mme Damase Brabant, de Ste-Mar-
the; MM. ct Mmes Henri Desfor-

ges, Léonide Malboeuf, de St-Ber-
M. et Mme T. Mous-

seau, de Hamilton.  Après la cérémonie religieuse, la
reception eut lieu à la demeure des
Jubilaires.
M. et Mme Philippe Méthot (An-

Besner), sont les heureux pa-
rents d'un fils baptisé le 13 août
sous les prénoms de Joseph-Louis-
Philippe-Serge. Parrain et marrai-
ne: M. et Mme Hormisdas Méthot,
grands-parents de l'enfant; porteu-
se: Mlle Hortense Besner, tante de
l'enfant.

———.

En correctionnelle
La cause de Lillian Gaddis. de

365, rue Cumberland, accusés hier
€n  correctionneile, a Oltawa.
d'avoir infligé des blessures graves
à Un soldat, n'a renaru devant le
magistrat Joachim Sauvé ce matin
que pour être ajournée à mardi
prochain. le 26, alors que sera de
retour de ses vacances Me Raoul
rere, substitut du procureur gé-
néral.

 

* +
Kenneth Aunger, âgé de 19 ans,

bénéficie d'une remise de Peine. 11
restera cependant en liberté sur-
veillée pendant six mois. C'est la
décision qu'a rendue ce macin le
magistrat Sauvé dans la Cause de
deux vols d'outils dent Aunger
s'est avoué coupable samedi der-
nier,

* +
Alfred Lemueux, Age de 51 ans.

sans domicile fixe. passera un mois
en prison pour vol d'outils. soit 2
clés à tuyaux, un marteau. une
paire de pinces, etc, d'une valeur
globale d'environ 85, proprieé de
M. Josepn Martel. ’

; + x +
Quinze automcbilistes furent en

cutre condamnés à payer l'an:ende
traditionnelle de $1 e. les frais
pour infractions diverses a'x re-
giements municipaux du staticnne-
ment.

* + +
Pour avoir ignore le Rigiial de

feux rouges. John Mefñfe, de 87.
chemin de Montréal: Henry Drouin
de 62 rue Daly, et Robert Siewart,
de 29 rue Keffer, & Overbrook, du-
rent payer chacun $3 et les frais.

* OX»
Il en colla également $3 et les

frais à Norman Marcus, dc 245
rue Chapel, et à Fernand Viau, de

Ont, pour
avoir fait fi de signaux d'arrêts,

* +
Pour avoir conduit une avtcmo-

bile sans permis & cet effet. Eugene
St-Louis, de 22 rue Concord, Gut
payer une amende de $10 et les
rais,

; + +
Irving Cohen, de 152, avenue

ve en automobile par les rues d'Ot-

——

HAUSSE DE 25.6

DU C.P.R.
——

MONTREAL, le 19. — Le Pacifi-
que Canadien rapporte que ses re-
ceties brutes ont augmenié de $378.-
000 ou de 256 pour cent au cours
de la semaine terminée le 14 août,
comparativement à l'année dernière.
Le total de la dernière semaine 5'é-
lève à $4.304.000, a rapprocher de
23.428.000 la même période de 1940.
Les recettes brutes depuis le dé-

but de l'année s'élévent maintenant
par §127..05.000, soit un gain de
309 pour cent par rapport aux
$97.544.000 de la même période de
l'an dernier. d'après les chiffres
fournis chaque semaine par la com-
pagnie.

BERLIN. ie 18. — (PA) —
Les Allemands prétendent que |
par suite des epiratiens reiati-
ves i la prise de la base navale
de Nikelaiev, ils ont capturé
un cuirassé russe de 35.006 ton- |
nes, un eroiseur de 10.600 ten-
nes, quatre destroyers et deux
sous-marins.

—-  —# — ——_ ;

Blue Sea Lake
BLL E-sEA-LARE (Qué), .¢ 19—

(D.N.C.)—Le baza- Qui Ava:: com-
inencé je 3 du cou:&n: sest term:-,
né dimanche soir, 1e lv août Lne’
fou:e denviron 500 personnes rem-'
bissalt le terrain du baza- Un dé-

rachement d'officiers et de fusi-
‘lers du régiment de Hull, mouta.t'
à garde près de |estrade réser ce!

aux invités d'honneur. On v  e-"
marquait S. H. Le juge E-R., dtne-i

vrier, M. Pau, l.edu greftier de la

cour suprême du Canada, le séna-
teur Ia Côté, M. Pierre Daviauit s

.e maor D. Be.zie. Tous adresse-
rent la paroie.

(elie organ.saiion paroisgia e 2a

remporté un grand succès.

Touristes et paroiss.êns riva.isé-
rent de zèle chaque soir, afin d'as-

sure: aux organisateurs un succès
aussi brijiant.
Qu il nous soi: permis d'adresser

un sinrère remerc.ument à M. Ro-
saire Decosse, l'infAt!gan e cuisinier,
qui a rendu de grands services à’

organisation. |
A tous ceux qui on: ai bien tra-

vailé pendant cette semaine, ja
popuiation de Blue-Sea .»ur adresse!

un sincère merci.
M. le curé Poirier duit s'ahsen:er

une partie de la semaine pour aller;

visiter ses parents de Montréal et‘
de St-Aimé. ;
Me Maria Poirier, de St-Aimé|

nous à quittés pour retourner chez

elle après avoir passé trois semal-!

nes au presbytère. |

 

M. et Mme Emile Bertrand, de
Hu!l, accompagnés de wir fille

Mlie Jacqueline et de M. Jacyues

Bertrand, rendaient visite À la fa-

mille Louis Guillot, dimanche der-

nier.
M. et Mme’ Komain Lacroix. au-

compagnés de leur fille, Mlle Fleur-
de-Mal, ainsi que de leur fils Ar-

mand, étaient de passage A Ottawa,
à l'occasion du mariage de leur

fille Marie-l.uce.
M. et Mme Alphonse Michaud. du

Castor, accompagnés de leur fii'e

lise et de leur fils Gilles, étaie:N
en visite chez leurs parents d°

Biue-Sea, dernièrement,
Mme E. Poirier, de Maninakl

accompagnée de son fla Maurice et

de ses filles, Mlies Jeanne-d’Arc er,
Carmen, rendait visite A des pa-

vents et amis dernièrement,
M. et Mme Edouard Guillot et

M. et Mme Albert Grenier, de

Beauport. Ainsi que M. et Mme Jo-

seph Larouche, de Québer, sont ve-
nus rendre visite à ‘a famille Louis

Guillot, dernièrement.
M. et Mme Emile Chatel, de Ste-

Famiile d'Aumont, ont rendu visité
à leurs parents, M. et Mme Alfred

Gauthier, dernièrement.
M. et Mme Romuaid Gauthier. M.

et Mme Arthur Gauthier et leur
fils Jean-Pierre, ainsi que M. Ar-

sène et Mile Anne-Marie Gauthier,
ont visité leurs parents de Timmins,
dernièrement. M. Wilfrid Fortin, du

Iac-!Ionxz, les conduisait: ils sont
resenus enchantés de leur voyage.

Mile Lucienne Gauthier, d'Ot-

tawa, est en repos chez sens parcnts.
M. et Mme A.fred Gauthier, pour

quelque temps.

M. et Mme [louis Morlasetie Ae

Notre-Dame de la Saiette.
M. Roméo Morissette, de Puc-

Kingham, ainsi que Mlle Edna Mo-

J'Hôtel-  rissette, garde-ma:ade à
Dieu de Maontréa’, rendalent visite

a M. et Mme Antoine Hénard. ré-
cemment.

M. et Mme Herr! Monfils, de
Hul', accompagné: de leur fille,
Mile N.mone, et de leur fils Jac-

ques, étaient en visiie chez M. et

Mme louis Gu:l'ot, récemment. |
M. Rodolphe Courchesne a quitté,

<a famille pour aller faire sn en-
trainement de quatre mois au camp,

de St-Jérôme.
Hamedi dernier, en la rathédra.

d'Ottana, M. Ednas Cyr, fi as de M.

et Mme louis Cyr, d'Eastview,

épousait Mlle Marie-Jure lacroix,

filie de M. et Mme Romain Lacroix,
de Blue-Sea Iake.
la bénédiction nupiia.e fut don-

née par M. l'abbé J. Desjardins.
Après Ja cé-émonie, 1] v eut ré-

ception cnez M. et Mme Inuls Cyr.

parente du marié. Plusieurs invi-

tés assistaîent.
les mariés partirent ensuite pour

Blue-Sea nu une chalenreune récep-

tion les attendait chez M. et Mme
Rnmaln Tacroix. parents de ia

marite Un grand nom} e de pa-

. ; | AUTOMOBILES

Noces d’or de: ‘Communiqué CEST UN
| ‘allemand >'M. et Mme Brabant | AUTO USAGE

REMIS A NEUF

APPUYE PAR UNE GARANTIE

PARTAGEE DE 60 JOURS

SEDAN BUICK De Luxe

de 1937

$795

OTTAWA
MOTOR SALES

Limited

860, RUE BANK
Tel: 35-1481

 

OUVER] té HEURES DURANT
: Auss: SERVICE DE REMURQUAGE

 

 

NOUS OFFRONS
DE NOUVEAU

LES PLUS BAS PRIX
‘35 Coach Dodge $439

‘34 Coach Chevrolet $339

‘38 Sedan
Studebaker 6” $599

“AUBAINES ielies quelles!”

'29 Sedan Durant $ 47

33 Sedan Chevrolet $199

'31 Coupé Essex $129

LEWIS
MOTORS LTD.
Parc d'autos usagés
BANK pres Arlington   
 

rents e: d'am.s de ‘a mariée étaient
présents. larmi les inv.tés du de-

hors, mentionnons M. et Mme Leuis
Cyr, M. et Mme Adrien Taurin, M,

et Mme Euxène Poulin, Mîite Lucile

et MM. Roger et Géra:d Cyr, Milles
Mattha, Evelyn et Edna Aumont:
M. et Mine Ovila Aumont, M. Paul
Aumont, accompagné de sea fils,

Paul et A lard M. et Mme Alfred
erdun. acrompaznés de leur fille

Jeanette, toux d'Ottawa.
Arie

Val-des-Bois. Qué.
VAL-DES-BOIS (Qué). le 10. —

(DN.C.) — M. et Mme Hector Prée

vost, d'Ayimer, ont passé le dimane
che chez des parents.
M. et Mme Maxime Vallitre et

leur fils Devlin sont allés & Ottawa,
samedi, au mariage de leur fille

Aldéa.
M. Joseph Villeneuve et sa fille

Laurette se rendaient à Ottawa, ces
jours derniers.
Nous avons eu les Quarante-Heu-

res, samedi, dimanche et lundi.
Bon nombre de paroissiens se

sont fait un devoir de recevoir la
communion.

Mme John Baker, de Bucking-
ham. a passé une semaine chez sa
soeur. Mme Bill Larocque.

M. Henri Villeneuve et sa famille
sont allés passer l'hiver dans le
haut de Ferme-Neuve.
Mme Louis-G. David se rendait

à Ottawa, cette semaine.
Mme Martial! Larocque est actuel

lement sous les soins d'un médecin
de Hull.
M. Théodore Morin a une santé

chancelante; il est toujours sous les
soins de médecins de Hull.
Mme Joseph Simard était à

Buckingham, cette semaine.
Mme Alfred Cousineau, Mme Vir-

ginie Boivin et Mme Larocque, d'Ot-
tawa, visitalent des parents, ici,
cette semaine.

 

oe

Moose-Creek, Ont.
(De notre correspondant)

MOOSE-CREKK, (Ont M.
et Mme Hormisdas Sabeur:n et

 

leurs fils. de Cornwall. étaient par-
mi nous dimanche dernier,
M. L. Houle, de Cornwall, était

en visite chez ses parenis et amis,
dimanche dernier. M. et Mme Al-

{ bert Brisson, accompagnés de M et
Mme Dolphus Villeneuve, ont rene
du visite dimanche dernier à des
parents et amis de Brownsourg.
M. Daimour Lalonde, de Valley.

field, était de passage chez ses pas
rents en fin de semaine.

Mlle Alice Boisvenue. accompa-
gnée de son frère Jérôme, est ace
tuellement en visite chez de nom-
breux parents et amis à Ste-Anne

de Beaupré.
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A Midi à la
Madeleine
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- Dieu! que cest haut, quatre

rlages Sans ascenseur! mais c'est

txcel] noetrcten ‘f oâope no etarc

excellent contre l'obasite.

Dire quelle gross: depuis son

:arlage serait certainement exa-

ré, nals ses clavicules sont moins

reuses, ses coudes moins pcudtus

« elle dit avec une terreur qui pre-

te a rire: “ Si je continue A me ca-

:.tonner, j'arriverai à avoir ac

Orge.”

C'est sa hantse. une hantise noi-

re qui lui fait acceptez les mas

ta,es jets plus rudes, ies drogues les

1a
un

ae BB: Veux, i0rgne à druiie et à

—-Métr -

—-Saprist:, na vieille Jane, je ne

te "Jugule”* pas , au moins.

Depuis quelque temps, la com-

Lesse emplcie des expressicn” d'ar-

got. qu'elle recueille precieusement

ans les cabarets ou lientraine le

snobisme de son mari, et elle est

fort heureuse quand eile pe.L en

gl.sser une dans la conversation.

— Ça fait contraste avec ie lan-

gage trop châtié d'Adheémar, dè-

clare-t-elle en riant d'un rire haut

| el Cialr.

— Mais non dit Jane 1, ne

mimportunes nallement et tu as

joliment bien tait de venir aujour-

hui; demain tu ne maurice pas

trouvée.

—Chic, aors

— Comme

suivront. Jal

i trop fama,

 
Ta dois scrur ?

€s touis Qui

empau au ‘Pa-

tous

un

— - .

Roxane avance la téte et le nez

levé, les yeux arrond:s, elle fait

— Quoi ?

— Une chose très simpie. Fran-

cis et moi sommes sans foriune,

nous sommes jaunes, forts, et je

trouve naturel d'aider mon mari à

gagner “la matérielle’. si décriée et

pourtant indispensable.

D'un air très calme, la jeune

femme allume une cigatette et, ap-

puyée contre la cheminee, elle

ajoute en riant:

— Tu en fais une tête!

— Ben, ma petite, cet que

tu m'en bouches un coin.

Jane hausse les épaules avec un

sourire un peu narquots. Si l'avêu

a coûté à la vanité que *uut être

porte en lui-même, elle jouit de

son premier triomphe. devant

l'ébahissement de sa cousirc.

— Bah ' à ma piacc, tu en ferais

autant.

— Mol?. . hum!,. c'est a voir,

dit franchement Roxane. Au lieu

de faire de l'amateurisme dans les

sports. j'aurais sans doute cherché

à devenir championne Mais tou-

tes réflexions faites ‘e pretere le

tennis. Ma vieille, c'était 2 Ce su-

juet que j'était venue te trouver.

Ta sais que cest un spor. excel-

ient, pas Zd'odbemit2 avec cria. et

i NOUS AVONS une Loupe de loueurs

que tu connais Seilement toua

| Nous attendons :€ champion de ten |

  

nis de Belgique et nous aurions

voulu lui montrer quatre poueurs en

pleine forme, deux hommes e. deux

femmes. Di côté masculin, nous

avons Louis Jousserat et Pol Au-

dray; comme adversaire, moi natu-

rellement. et nous avions pensé

a toi.

— Mais je ne fais plus d'entrai-

nement !.. et d'ailleurs, c'est im-

possible, mes journées ne seront

plus libres.

— Ca c'est rageant. . parce que

pour l'entrainement, ma petite, tu

nous damerais bien vite le pion à

tous. N'étais-tu pas notre cham-

pionne ?

— C'est vrai, dit Jane avec une

pointe de regret, J'a.mais ce sport.

Te souviens-tu, il y a deux ans, au

stade de Colombes ? Notre entrai-

nement avait ecé sévère. plus de

five-o'‘ckocks, de mets égicés, de li-

queurs ni de tabac. Nous nous

sommes privés de trois bals, de

deux sauteries et d'un ral'ye-paper

à Saint-Germain.

— Et au championnat, tu t'es

montrée refractaire à toutes fati-

gues et, sans faire de “chichis”, tu

as mus les autres dans ta poche.

— C'est de l'histoire ancienne.

cela; ausourd'hul, je sula mariée et  
: demain je fais mes débuts pu "Pa-
iron familial

— Di Lu etaits Chuc, tu remevrais |

ça après la visite du champion de

Belgique.

— C'est impossible.

— Ça, ma chère c'est un mot

qu'on à& rayé du dict.onnaire fran-

çais. Veux-tu que j'aille à ia di-

rection de ton canard, j'expliquerai

cette petite affaire et on te donne-

ra campo le temps "nécessaire.

Jane se met à rire.

— Tu arranges les choses à th

façon, dit-elle avec enjouenient, et

tu t'imagines que ma jolie petite

marquise te prendrais au mot. Elle

est charmante jusque dans con fa-

ce-à-main, mais je la crois rebe)-

le à ce qui touche ses intérêts. La

question étant résolus, tu vas pren-

ire une tasse de thè.

Fille disparait dans sa cuisine

et on l'entend remuer ies poélons

et ouvrir les placards Mais si

quelqu'un l'avait suivie. il aurait

vu une larme couler sur sa jnue.

Dès huit neures trois ruarts,

Jane arrive faubourg Seint-Hano-

ré. “Patron familial” dort encore

derrière son rideau de fer et la

jeune femme fait philosophique-

ment les cent pas sur le trottoir,

lorsqu'elle aperçoit une grande

femme sèche qui sa-ance sers elle

à longue enjumdees Jane recut

nait ua collegus et .a sall.e auna-  

blement. Mlle Prudence repond

par un petit signe demi-aimable et

passe pour disparaître sous la voû-

te. Quelques secondes plus ‘ard

elle revient, ayant enlevé manteau

et chapeau et, à l'aide d'une cié,

enièse le rideau de fer.

Comme Jane approche

dit sans se retourner :

— Ceci entre dans vos attribu-

tions mademoiselle. A partir de

demain, vous terez en sorte d'être

ic! & neuf heures moins cing pour

que je trouve les bureaux ouverts à

mon arrh ée.

Elle passe, raidssuivie par Ja

jeune femme qui pense. ‘Singulier

début de mes journées Ce n'était

pas la peine que Mme Guinard me

demande si j'avais mes brevets.”

— Voilà ou vous pendrez vos ef-

iets, ordonne Mlle Evain en ou-

vrant la porte d'un étroit placard.

Vous remarquerez que, par droit

d'ancienneté, j'ai la propriété ces

deux crochets de droite et de la

portion de piache qu les surmon-

te. À vous le croche: de gauche et

le reste de la planche

Changeant de ton, elle continue:

“Les cliente viennent ra:emen*

avant dix heures et Mme !a direc-

trice prend un frotteur une fois

ells lu par semaine. Tous les matins, vous

balayerez le bureau et ie salon ou;

nous sommes; vous eniéverez les |

poussières et monteres le courrier !

à lappartement de Mme la direc-

trice.

— Je trois que vous faites erreur

mademoiselle, dit Jane de son ton

le plus gracieux, Mme Gu'nard ne

ma pas engagée comme bonne,

mais comme employée.

La vieille demoiselle se tourne

vers sa collegue avec étonnement:

— Mme la direccrice m'honore

suffisamment de sa confiance --

une confiance justifiée par vingt-

deux ans de Hons et loyaux services

à “Patron familial” pour me

mettre au courant de ses Zécisions

en ce qui regarde le journal. Vous

rempiacez Mlle Nicole qui, tous ies

matins couvrait les bureaux, balay-

ait. essuyait 2t montait le courrier

et je ne vois pas pourquoi vous

seriez allégée de cette partie de vo-

tre tâche

Jane a envie de reprendre aon

chapeau et de partir. Elle songe

combien quatre cents francs mens-

suels en supplément seront utiles

dans son budget. Ft Prancis qui

souffre de ce premier email n'en

permettrait peut-être pas un se-

cond. Aussi elle répond :

— J'ignorais que ces Dbesognes

entraient dams mes a'tnbutions,

mademoiselle: excusus-moi.

Lorsque Mme Guicaré parait.

elle promène son face-a-main sur

l'oréonnanec du bureau, des pe-

piers des fisurs Qu ele a fait ache-  

ter je matin et elle constate aves

plaisir :

— Vous avez du goût. mademoi-

selle Jane.

Et, sans attendre ia réponse elle

passe dans le salon d'attente et va

s'appuyer contre le guichet derrière

lequel Mile Evain se léve en aou-

riant.

— Mile Nicole étant remp'acée

per Mlle Jane, vous voudrez bien

mettre votre eubordonnée au cou-

rant du travail, n'est-ce pas ma-

demoiselle Prudence.

La vieille fille fait un picngeon

derrière son guichet et répond

d'une voix empressée et nieine de

déférence :

— Certainement, madame la die

rectrice.

La marquisette hoche la tête.

— Je le sais, Ma bonne Evain, je

le anis, et je vous en remercie &

l'avance. Avez-vous songe aux

fournitures de pureau de Mlle Jane,

Il va lui falloir un brivard, un pore

te-plume, un crayon, une gomme,

un encrier et quelque feuilles de

papier. en pius du bloc sur jequel

elle prerdra les oommandes de

clientes.

(à m'ivre)

etl=rema

Les annences vous disent eû
et comment acheter,

 

       

[IF

&

- Q

Ba

 



3

 

Quatorze

Le rapport du
de la circulation est approuvé ‘
mais après amendements |
Le rapport du Cu -con.e de in

ec realation a requ lapprobaon Je
membres du Con-‘il ruanic.pa., hier

&c.r. apres que lon y eut In'triduit
quelques amendement, et rectifica-
tions de peu d'inportonce.

L'échiein Journtaux pro,c:a Que
l'on n° tienne pas compte dulré-
cunumandation du sel..-Comtte, de-
fendant aux piétons de traver.er les
rues ailleurs qu'aux croisements. "I

ne serait pas juste qu'une per.oune
qui desire traverser la ruée pour ne
rendre chez un voiin, dit-il, come
mette une infraction aux regiemernu
da la cirenla‘ion vielle nr se rend pas

a! coin de la rue avant de ta tra-
ver:er". On rejuta la recomnanda-
tion à l'Unantbmi'e.
Le évhesins Bordelrau et Beln-

Rr protestérent contre la limiyc de

deux heures impo ee au ‘‘atzonne-
ment dans la rue Parent. Ts firent
remarqher que la rue est large. et
que le stationnement n'y con.titue

pa. un encombrement à la Circula-
tion, Le Consetl décida d'y permet-

Au congrès de la jeunesse étudiante

du diocèse. à Saint-

 

eo, ile

3 MTL Tea las +

Jor lw unt eu ve 2 -

PL 6 soda dh ile dur on es

ques bo Loa: lu “a. rg

Sa ut-Adexanders dao frat.neau

Aujourd'hui, les Gadi Ts se kent

vorétés A €tudicr a te Lnigtie de
action, Pour avoir des vues asses

larges € complètes mar ue Fadel,

s ont d'abord étudié dee ravi que-
1: communisme, et desnnt lardeur -

tes rouges" h propager leur docs

rune lle sont restés ss upéisits,
Comment pouvons-Dous, les caine

iques, rester froids devant une ree

ion comme la nôtre, viele

deux mille ans, instituée par Dis

! {emêimne et vontéssée pas tant de

de

martyrs, quand des gens qui, peour-,

dans ‘0 mauvaise vos

si auf”

tan,

sont

son

rl convaîin u< et

SOUS - comité Les Britanniques tentent une invasion de L'Ecosse

1e de Lu io,orient JUSQUE une

amit: do temp, fixer à 5 heures. ‘
L'échesun Quéry s'en prit aux Lmi-

ten O- temrs fixees pour le station-
nement sur les differentes rues de
la ile. “Si le stationnement est

fixe à deux heures où à une heure -
dan. une re. di'-il. certe limite de-

vrait étre de rigueur partout dans la
vide

PM. Query soulint les regle-
ments. teis quills sani a 'heure aciu-

eJde ne sen: pas clairs. et embarras-
sent surtout les touristes.

Il proposa, appisé par |eéchevin

Taylor qu'a: leu Ge permettre un
‘auornement d'une demi-heure rue

Rideau. on haus e ecite limite de
‘-mps à ure heure. Ii donna com-
me raison que pluisseurs touristes

s'a‘ionnent lours automicbiles rue
R.deau. avant d'entrer dans un res-
tasirahit, et qu'apres leur repas, ils
revirnnrit pour trouver un “billet
rouge

La proportion de MM. Quéry et
avior fut défaite au vote.

1Le

ment

1a médecine
au Service

Alexandre du peuple
|

oo —

Cn 2wins le Dr Norman-C  Wetxa. di
fun tit ae er mes y” Babies” and Chlaren a Husplia e:

; , LL Lee du ‘Department of Peularries”. du
> oh rheSR TE CSA Western Reserse University Schoo:
ET Erp oF TobeCs he 60S of Medicine”, vient de découvrir
muleSRENILERT À MSIE ane nouvelle méthode pour évaluer
una don In édra.e. d'orion 1u- 1'a capacité physique de ihomme.
Paras = ews ua JRC cattacan Cela peut paraître étrange, mais la
boertecié Bons bien une fois Lour science médicale n'avait pas jus-
toutes. run séutement aU point de | que-là réussi à inventer un te! pro-
Lue birt tes, muais aussi aux points !rédé. On comptait bien différentes
de vue intel ect ic! et prisiqie, En méthodes, mais aucune ne se géné-

offer. tor xe tfent, et c'est notre ralisa. Le Dr Wetzel a envisagé 'e
vie entière que nous devons amé- problème au point de vue de la
iorer, jus une partie suleinent” | croissance et du déveioppement phy-

| Ainxi formés, les étudianis de-‘siques normaux, d'ou imaptitude
, \Jentront des hianinles dévouée au physique dérive de troubles de crois-
| service de leur Dieu s'abur! et de sance et de nutrition.
leur pane ensuites Is auront pris! I a. cependant, prepvaré une ré-

gle grace à laquelle il est possibleLeon rienée de leurs respon-abiités , |
cvinies, € prucront ainsi vivre d'évaluer certaines données établies
lans le pin sens du mot, relatives à la constitution phrsi-

que du crps, à son dévelonpement,! cCoamoeniqué). ; | , ’
à Téia. de ‘a nutrition. à la capacité

 

Funérailles de
M. Joseph Blais
d Chapeau (Qué.)
Le lundi matin 18 août 1541. à 9

heures, en l'église St-Alphonse. -!
Chapeau, ont eu Heu les funérailles
de M. Joseph Blais. époux de feu
Aima-E. Goulet, décédé le samedi 16
août à l'hospice St-Charles d'Otta-
wa, à l'âÂge de £9 ans.

La dépoullle mortelle à quitté les
salons de l'hospice St-Charles di-
manche dernier pour se rendre à
Chapeau (Qué. Les funérailles on:
eu lleu fundi de la demeure de sa
fille, Mme M. Kelly,
Le cortège funebre quitta la de-

meure pour se rendre à l'église S.-
Alphonse, précédé de l'abbé F. Ren-
rick. La levée du corps fut faite

par Mgr A.-M. Renaud, qui chan:a
aussi le service, accompagné des ab-
br L. Ritza et F. Rennick, comme
diacre et sous-diacre.

In chorale paroissiale étai: sous Ja
riireciion de Mme U-H. Poupore.
"‘inhumation se fit au cimetiere

paroissisl, où l'abbé L. Ritza récita
les prières.
Parmi les cffrandes de svmpath'-

Ce messes et de fleurs, on rema:-
quait celies du Hull Rotary Club, ce

J.-A. Johnston Co. du personnel du
magasin J.-P. Blais, du conseil mu-
nicipal de Chapeau ‘Qué.

Condnisaient le deuil. 11 Rév Sr
St-Henrlette, 82.0. accompagnée d:
Er Véronique, surintendunie à l'h5-

pital Crénéral d'Ottawa: M. et Mm-
A. Blais, de Détroit. M. et Mme EF
Lemieux, de Timmins: Me Mm»
M. Key, Chapeau; MM. J.-P Bla.
Otiawa: A-E. Blais, Timmins: Mir

Anita Flais, Ce Chapeau, et M à
Vigeant. de Moutreul

On remarguati aust Guns ©
vor eèce MM, L. Vizeant. À. Blais. Ro-
ver Blais, D, Ro:s, F_ Marthaii, W
Ricard, T. Mazcotte. W -H, Poupur
J. McMahon, Fo Lompre, Rov Ken-
nedy, E. Flemmiiæ, Jim Sauvie. D
Rov, John Merchant. C. Mainville.
Jo Fortin, E. Lacourse, I. Collin, A.
Raymond. A. Mellleur, W. Presar i,
D. Ross, E. Sawger, P, Soucie, G.
Mainville, L. St-Martin, P. Ciearv.
P Clearv. H-.1. Kelly, J. Kely. G.-
M Parland. C. Keliv. W-J. Fitz-
partiel, V. Gagnon. C Caghlan. A.
Bechamp. B. Heartv. E. Meilleur.

A. Chaput, FE, Picau, P. Hearty, J.
MeCaulev. M. Kennedy. A. Donnel-

lan, M. Coghlan, 1-P. Cahill, T
Poupore, le professeur C.-A. Beau-
lieu, Jean-H. Benoit, Roland-A, Ma-
for, Roland Dompierre, William
Halden, William Mackenzie

physique. à sa croissance propor-
tionnelie à l'âge, à approche de ia
“maturité. Grâce à des pesés et à
des mesurages successits a inter-
valle annuel ou seini-annuel, on s'a-
perçoit s'il y a progres ou recul.
Des tesis faits sur des miilers

d'étudiants de Cleveland indiquent
que ce procédé est au moins exact
dans 94 p. 100 des cas ciiez les en-
faits sous-a.imentés. Une nation
.qui désire organiser de longue main
un programme de défense nationale
à besoin d'évaluer l'état physique de
la génération monianitf.

» x *

Un des maux ‘es plus soufrrants,
c'est ie denôr de ses Ge calcium
dans le tendon des muscies qui sup-
porteni la jointure de l'épaule. Ceia
se produit souvent chez ies person-
nes âgées de 30 a 45 ans. On dia-
gnostique parfois, dans ces cas. la
“bursitis”, inf'amamtion du sav
contenant le :iquide qui permet aux

Jointures de lepauie de se mou-
voir facilement.
Le Dr F. Dick et ses confreres de

l'Université de Cliicago ont aévrit
M. JOSEPH BLAIS. décédé samedi quatre méthodes pour le traitement
dernier le 16 aout, à l'hospice de ces douleurs comprenant l'ab-
St-Charles d'Ottawa, a été inhu- sorption de chloride d'ammonium,
mé hier au cimetière de Chapeau. le repos de la joiniure de l'épaule,
11 avait été maire de cette munici- les traitements calorifiques et l'éii-
palité, directeur de funérailles et mination des substances infectées
maitre de chapelle pendant 25 ans du coms.
de l'église paroissiale. Ds suggèrent la diathermie, qui

—..- - “consiste dans l'app'ication interne
. de la chaleur, par la resistance aux

la musique d courants électriques de haute frè-

l'Expositi
—

quence. à travers !a jointure. com-
me mellieure therapeutique. On re-
commande aussi les massages pour
eniever la douleur. mais on ne em-
ploie directement sur Ja partie sen-
sible.

Deux fanfares ont vreson'e, hier
d°s concerts sur le terrain de l'Ex-
position. Ce sont ia fanfare de
l'Aviation de Toronto et la Capital
Citv Bov's Band.

La proinière fanfare. sous … di-
recuon du sergent major Robert
Everson, a présente le concert de
:4 soire* ‘andis que \a deuxieme,
sous la Girretion du lieutenant W.-

B Finlivson. a donné le concert de
lapres-midr
Les concerts de ‘a journée d'Hier

ont éte quelque peu handicappés
par les bruits du cirque forain et
les cris des enfants, en raison de
l'exiguité du terra:n. Mais les in-
terpre'es de musique populaire ne
paraissaient pas trop déranges par
ces bruits heteroclites et ils ont pré-
senté chacun un programme que
les spectateurs, nombreux. ont ap-
piauci.

Le cuncert de ce soir séra doiné
par ia fanfare de ia Gendarmerie
federaie. sons la direction du sous-
inspecteur J.-T. Brown.
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“Hygeia. Heain Magazine”,
publié par 1"'American Medical As-

, sociation”, dit que deux cuillerees
à bouche de sucre, chaque jour, est
la plus grande quanti*é qu'une per-
sonne peut absorber: car une ivre
de sucre fournit 1.800 calories et n’a
aucune valenr nutritive.
ments à base de proiéine. te's que
ie ble, les oeils, les fruits et les [é-
gumes fournissent en outre des se.
minéraux e des vilamines Ii
semble aussi qu'une consommation
excessive de sucre peut diminuer la
puissance protective du foie et pro-
duire de dangereux malaises.

A la mémoire

de M. \. B. Purvis

On fail nréseniement des prepe-
ratifs pour tenir un servcie reli-
gieux, dans l'une des églises «Ge
Montréal. à la mémoire de feu Je
Très Honorable Arthur B. Purvis,‘
president du Conseil Bri.arinique des
Approvisionnements en Amérique du
Nord et president de la Canadian

, Industries Limited. qui est mort le

ce

>>

Les annonces vous disent où

*t comment acheter.

 

14 août, lors d‘un accident c'avia- 

MERCREDI SOIR

 

LES SOFURS DU

Couvent de Saint-Andre-Avellin
“seront a

l'Hôpital du Sacré-Coeur de Hull

20

pour y rencontrer les parents qui desireralent leur confier
des enfants comme pensionnaites.

Entrée des élèves: mardi le

tion survenu dans le Royaume-Uni.
On s'attend à cé que plusieurs.

représentants du Conse!! Britanni-!
qur des Approvisionnements à
Washing'or. de la Commussion Bri- |
tannique d'Achats 4 New-York. des
gouvernements des Etats-Unis et du
Canada, ainsi que d'anciens associés
du défunt, tant des Etats-Unis que|
du Canada solent pre 20's a 08 rer
vice,
Tous iv, burée:ix et ateliers de la

C-I-L fermeront pendant le service.
dont les details seront
plus tard.

AOÛT et JEUDI

2
- septembre.

AsdéHILLLEN | 
 

lumière pour mieux
corvées pendant que
ses de la vie.

fort.

 

A PRES une journee de dur i«beur à la n.aison,

au burean Où à l'usine, vous pouvez vous délasser
dans Un immense fauteuil de repos et votre valet

électrique Kilowatt =

fage, mettra a point votre radio, ajustera

Il travaille pour quelques sous et 11
n'y a rien qu'il ne puisse pas faire pour votre con-

Et SOUVENEZ-V
niveau des plus BAS à OTTAWA. !

Ottawa Light Heat & Power Co. Ltd.

le Roux” réglera votre chauf-

votre

voir, s'occipera de toutes ces

vous jouirez des bonnes cho-

 

 

OUS — Nos tarifs sont au

 

côtes de l'Ecosse si jamais on annoncait uve invasion. r
n'est auire que celui de soldats britanniques transportés par des tanks légers.

Les ail-,
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Les imprimeurs
groupent en association patronale

 

C'est un neu à cette photographie que ressem blerait le débarquement de troupes allemandes sur les
Mais il n'y a pas ici de rrainte> à avoir. Ce debarque-

de la région se

Dans le but de protéger leurs intérêts et d'être
représentés aux délibé:ations de l'Association
Provinciale des maitres imprimeurs du Quebec.
MM. Romeo Query et
élus respectivement
trésorier.

H:er sour. dans ies bureaux du
“Droit”. se sont rétris une dizaine
de maitres imprineurs de la.gue
française de la région dans !e but
de jeter les bases d'une association
patronaie qui fera partie de l'As-
sociation provinciale des maitres
imprimeurs de Québec ‘Inc >). Cette
réunion avait été convogtiée par M.
Conrad Charlebois, de l'Imprimerie
Leclerc, et fut présidée par M.
Charles Hoimes. le secrétaire de
l'AM1. et (u Nationa)l Council of
Employing Printers and Lithogha-
phers.

Aprés oir expliqué le but de
l’association provinciale er >-< avan-
‘ages de former une association ré-
gionale, M. Holmes inL.cicssa Vive-
ment les imprimeurs en
avec eux certains probiènies de
grande a-tualité cans le monde de
l'imprimerie au Carñnada et parti-
cullérement dans la province de
Québec. I: fut décidé à l'unanimicé

discurant -

Dorius Barsalou, du Droit,
président et secrétaire-

teurs. MM. Arthur Beauregard. J-
Louls Chartrand et Eugène Décosse.
Après un vote de remerclement

à M. Charles Holmes, il fut décidé
de tenir la prochaine assemblée,
mercredi, le 3 septembre prochain.
Assistaient à l'assemblée: MM. Con-'

Barsaiou, ‘rad  Char!ebois, Dorius
René Provos:. Eux. Décosse. Arthur
Beauregard, Charies-A. Saint-Ar-
naud, Uiric Villeneuve et J.-Louis
Chartrand. Le nouveau groupement
sera césigné sous !2 nom d'Associa-
tion des maîtres \mprimeurs de la
région de l'Outaouais.
Plus tard les imprimeurs de la

région recevront M. Emi'e Arbour.
président de l'A.M I. et de l'assovia-
tion nationale. De nombreux im-
primeurs de Montréal! en profi.e-
ront pour venir visiter leurs confré-
res ce l'Ouest du Quebeu.

Mile S. MacDonald

 

 

 

*

lde former uumédiatement l'asso- rentre a Ottawa
ciation régionaie ei d'en élire ses HATAL AN. C2 Lu Mii or oe
premiers officiers. dont voici les1TR
noms: Patron d'honneur. M. Ed- 568 Six Pons 4 a quaié Mo
*moud Cloutier. imprimeur du Roi: AX peur renirer À (Hana D ee
président. M. Roméo Query, gérant démeurs avec von frère, M, Ma.-
‘du “Droit”: ler vice-president, M. “vit Ma Doru d, na 1.-C ciInis-

, Conrad Chariebois, Hull: 2ème vice- |saire di Beyaume-E oo, IMirans son
pré:ident. M. Ulric Villeneuve. de séjour » Hair x,  Mad-m.ue,ie
Papineauville; secrétaire-trésorier, | Machona' 1 était !onvcce du con-
M. Dorlus Barsaiou, chef du service tre-ainical ei de Mme Bon’ am-
des impressions au “Droit”; direc- carte.

L ère d tacl
devant la Grande Trib
Un auditoire sympathique de quable voix de soprano et d'une

plusieurs milliers de personnes a charmante perronnalit:. En finale,
fait un accueil enihousiaste. hier elle rend “There'll Alv>-s Be An
soir. au spectacle “Echoes of Englanc”. II va sans dire qu'elle

Broadway”. présenté par George A.
Hamid devant la grande tribune. à
l'Exposition. Cette revue et les di-
vers autres n'imérés au programme
de la soirée ont beaucoup plu aux
speutateurs. Le fait est que ce spec-

tacle est l'un des metlwurs qui ait
eté donné à la grande foire,

Les fameurrs Roxyeties, AUX COS-
tumes brillants et aux pieds agiles.
ont remporté un grand succès. Les
Jeux ue Juinières étaient splendides.
Les acrobates et les comédiens
etaient excellents. Les seize numé-
ros au programiie sont bien choi-
sis el ne combortent pas de lon-
gueurs. Le maître de cérémonies es:
M. Hetry Cogert.

Le cirque Torelll ouvre la soirée.
Cing Cillens, deix Ling 8. deux po-
1e75 € Uhe Mule anusent la foules
par leurs évoluilons savantes. Pis
la troupe Bob Eugene déride les
spectateurs par des acrobailes d'un
comique accompli.

Puis. vient l'un des numéros les
plus sensationnels qui ail jainais
été exécuté devant la grande tribu-
ne de l'Expo. A 110 pieds au-des-
sus du sol. cing ‘’reinex de l'espace”
et Un “as” se balancent gracieuse-
ment au bout de leurs bras ou de
leurs jambes. Cv numéro ec: très
gracieux et il exige un sang-froid
extraordinaire.

Ensuite, Mauemoiselle Doris Reed.
autrefois prima duna ce l'Opéra de
Chicago. vient vhanter plusteurs
pièces. E.le est douée d'une remar-

touch: profondement la foule, par-
ticulièrement les Britar.niques. par
cette populaire chanson de guerre.
Mile Reed chante également avec
les Roxyvettes et les “Eight Singing
Commandeers", groupe de huit jeu-
nes gens vêtus de blanc et bleu.
Les cinq Jansieys viennent ensui-

te execu*er de fantastiques acroba-
ries. Puls, DiCosta et Lenora

jouent. des pièces Ce musique popu-
laire. DiCosta manie plus d'une
douzaine d'instruments tandis que
Lenora l'accompagne avec Un accor-
déon € chante délicieusement. Di-
Costa joue deux saxopholies a la
fois.

Heiëen Peytoids € ses chanipion-

nes dé pauns & roulettes émerveil-
lent la foule. Leurs €Yolutions au-

dacieuses emutionnen* les plus pla-
cides. Martelle et Mignon dunnent
ensulte des numeros de danie mo-
derne. Puis, les “Singing Comman-
deers”. qui sont doués de bonne
Voix. rensient deux pièces de chant.
Marjan Belett et les “English

Brothers” remporient uw grand
succès de comédie par leurs acro-
daties.
Les divers numierus présentés par

les Roxyettes ont valu à celles-ci de
chaleureux applaudissements. La
finale comportait des évolutions en
forme de “V” et commie c'est ia la
lettre initiale de “Victoire”. la fou-
le leur fit une <ér.table ovation.
Chose a no:er, la fanfare joua ‘O

Canada” au début et à la fin de
la soirée.

Le déploiement
militaire à

l'Exposition

{ race tribune a l'Exnost'ion d'Ot-
| ran a, nos Conadiens sav nt se ba:-

Ce

 

‘tre |
Dès que lé maior Norton Fel-'

Clowes officer commandant unite
“dd demonstration de l'année cana-
denne, e530 wonle si x so!-

‘dats quil commande e fer une Des averses sou! tombees çà el ia en Omiario. as Mani vba
: Serié de raplu-< eclats de feu et el. én Saskatcheaan. En Alberta. le iemys à ere beau el
une répr-se"ation que des milliers | moderèment chaud.

+ - 3 ‘O° - * -

| eePC on a Nord d'Ontarie. — Averses çà el la aurourdhar Mercere
i : ; ie tas - Vents frais du nord-ouest. s'eclaircissant el Irals.| conte que durant la der” —re guerre
| on ‘ouait à la guerre” aux diffe-
‘renter expositions. II en est de’ woderes «1 sud-est au sud-ouest. Surtodl huageun. Averses
même, ceits annee et ce deploie- ça et là Mercredi. Vents moderes ou frais de l'ouest et
men* donne une idee de re que du nord-oues*, Partitllement nuageux et reurtivement Irais.

neuvent accomplir les soldats de Jeudi, — Beat.
l'armée canadie.. - en service acuf

IT spectacle commence nar une.
dechar,* d'obus à blanc de 25 Jdvres:
et les specratrurs sont €bahis et;
soule par lesplo.on. Puis les|
cherillette, entrent en scène, tour-
nant devant la grande tribunel
rome sur un champ de bazaille.:
suwivis de soida's d'infanterie qui:
ilun.inalent des nids de mitrail--
leuses au moyen de f'usées.
Les estafettes. circulant à une vi-

  

LE TEMPS QU
NUAGEUX ET FRAIS

MAXIMUM HIER

MINIMUM NUIT:
85H CF MATIN

rs
AED Pa

Vallée de l'Outaouais et du haut du St-Laurent, — Ver.

A 8 h, ce matin: — Dawounl 48. Sunpson 49, Fort Sanh
53, Prince-Rupert 33, Victoria 35, Valicouver 58
Renora 31, Moosuniee 54. Parry Sound 6s, london 63. Torot.o
64, Kingston 66. OTTAWA 34, Montreal 34, Saul: -Ste-\Mune
28, Detroi’ 65, Boston 62, New-York 6i, Washington 62. Ra-
leigh 70. Charleston 75. Augusta 76, Jackzonville 79. Tamna &
San Antonio 70, Chicago a9, Sait Lake 62, San Pranc.sco 8)
Los Angeies 65.
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   Dalhousie. Ottaws

 

  

winnipeg 46.

  

 

 tess> folle sr leurs motocyclettes
font trembler les spectateurs. Uni.
spectateur a déclaré. hier soir. qu'i
avait VU UN estafett- toucher en
DASsät! le chaneau de l'honorable
P M Dewan, ministre ontarien dr
I'agri~uitine

Il + eut combat simulé. Une unite
de mitrallleurs qui faisaient usa»
des mitrailleuses Vickers défendait
Un coin de la grande tribune tandis
que deux pelotons d'infanterie ont
attaqué avec des howitzers 45 et
des mortiers de trois pouces. Puis
ce fut un échange de ball-s. de car-
touches et de fusées qui donnait
une idée de ce que pouvait être:
une bataille moderne.
Les spectateurs ont également as-

sisté à un combat de balonnettes.
où des hommes spécialement entrai-
nés se battaien: comme s'ils - :ssent

| [J

: l'E iti

! —

La ville sous Lentes qu'es: !'Expo-
sition d'Ottawa abrite que.que 1000
animaux, qui prendront part aux
concours dans la catégorie des che-
vaux, des bestiaux, des moutons et
des porcs.
Les fermiers du district: d'Ottawa

ont louangé la direction de l'Expo-

-ment des bestiaux, durant la période
de l'Exposition. Des stalles et des
boxes ont été construits à l'ir:te-
rieur ces tentes de sorte que l'on

été des ennemis. et à des combats se croirait à l'intérieur d'une étable
sins armes cù l'on démontrait ce quand on y entre.
que les soldats peuvent faire quand: Ces fermiers sont venus daus la
ils ont été désarmes et qu'ils doivent capitale pour se rendre compte des
continuer le combat. succès que pourraient remporter
T= déploiement militaire débuts leurs anhinaux duns les différents

avec un défilé de véhivules militaires concours qui se tiennen* durant la

qui comprenaient des chenillettes, semaine Is ont de plus déclaré
‘autrefois appels porte-Bren'. des que l'hébergement: actuel était aussi
ateliers sur camions servant en “confortable” celui qu'offrait
campagne. des motécyciettes. des dans les années passées, le Colisée,
ambulances, des ramions de diffé- maintenant occupé par Jes troupes.

rents genres, des tracteurs d'artil- Des centaines de personnes ont
:lerie tirant des howitzers 45 et Visite les tontes des animaux du-
{ d'autre équipement. L'équipement rant la journée, hier, et les com-
es trés moderne. ;méntaires entendus n'eiaient que

on eur aussi démonstration de favorabies.
drill. Des soldats dé la marine. de! Dans ‘a

14

+

divisien du béiai!.
l'armée et de l'aviation prennent Comp'e 115 inscriptions tandis que
part à ce déploiement. le club juvénile a 170 inscriptions

-— i pour les veaux. On compte en plus,
, ° '21 moutons, 158 porcs et 200 che-

Les funérailles de vaux de différentes classes.
Les concuurs de bestiaux ont "leu

. “aujourd'hui dans la catégorie des
; M. Pierre Plouffe | vaches, des pores. des chevaux bel-
| _ BES etl des chevaux de traits.

I...Her et Le 4 2 U trie 1 d'un

pdtatd merhge de quienis € d'auifs,

es firnéra..ues de M. Pierre Fuouffs,
époux de feu Marguerite Mulligan

j Jétédé À L'âge de 91 ans, après une

sourte tot'adie,

Le vovitge funei

wns landrevilje,

Merset, pour

S-JeuneBapis =.

DES TRAVAUX
D'AMATEURS

 

+ pari:t des sa-
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La vée di corps fui fai:e pur te

Ha. Pere Suivi, OF eo gore |
1e fut «'anté ou: 6 KR Pire V

Divan, OP, ! ve
Cole wep Sr ade l'exposicon dd iravaux d'ama-
| le M, Leu. turs, qui ve cut à vle seue lou
| Le deuil fuit © rduts par + fus june tente sur Le terca'n de l'Expe-

I) aéfnnt, M lés Piouffe, ses tr sition A Colt ui, doer, un franc gue

[ors Moines J =H, Gudnete (Lina, H. ; cess es midis de personnes Où.
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titan bullock, 1°8 Goulvarn,
Pelntures & l'eau ou pasie’: !, Rees

née ©zoux. 277 5uss <x; 2, Margues

rite Toston, 31 lydia, Crayon: Nee

née Ozoux. Travaux manue.s von
xpécifltés 1, ti ia Taha “78

Water: =, Fenéa Ozoux
Travaux d'ornement en cu! Da

née (200%.

Portrait: 1. Vern M Hare 1

Flurene: Doss McKay: 5, Prre

tn  MeKenze-Duié 175 Taurfer
Ha. Pe:rtt<es À l'éau: 1 Omer
Tiéore, sity Rides, Boss

MeRKao Ars Rénévuus! 1, M.ne

Ama Asp'as'!, 181 Conco- 1. 7 Bére-

tn M o-Renaie-Diur 175 Laastrier,

137; 8 Ross MoK-<.

F'ustrations en hbione ee nor 1.

WwW. E. M Kilhbon, 104, Mawr es

Boss M Kay: 3. Mens Cua.utin

C15 Bessorer tirand- modtes (ve

Sons, et8 ON. Faroue, 4°4 Are
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oe
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on

Montfie  éJeuncet J. St-Ainonr d“78é devant 'alagp que earveflle

p AIR) exp ndres MM I-R, OM, Ari 11 0 won,

footers HOM onli J, St-Athour, lex Juges ordian 0 Lournés

“es q_etls-fis ét pecires-tl'es, Li ;| Bolsl les vain ears, On eu treu-

ne et Au Gu'néte Mes ter. {era Une vie plus bus, parmf les

trude ee Simenne (nIéneire, Mi ur, BaRnants de langue française, Les

Fus re et Mignonne Montffis, MM. LiavaixX de passe temps demeure- |

L'icion ef Julien 13$-Amour, |r Ar exes Jdgran: tote La semal-

On remury sait entre autres, aux ne.

fuéral, es, MM. D, Guénetss 01 VS TA rue 0 EX 1 it ON
\° Last 0 Crotesu, J Caron mérité des pis,

M, Carr ce N. Marisau, A Poulin On rengra que M Berti-

T. Roque rune, FE. Binis, 5. mnic- [sta k-nrzie Dube dar Ces photos

“an, 120 La hanee F.  Bertrar;! lan + qui que” de gered (ue pages du
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au J. tei 3e-ger nu, 550 Rte ice: ©pres de Rockland es Be rer 1, 55 _ t-Patrice; ©

(Dons 1 Dereon 554 Maclaren
q TR , Autres travaux® ! Fat Cross, 2!

ROCKLAND, (On), le 19. — Di- Suertani: 7 Mr ia S ‘rteber
manche dernier à l'heure du souper
Suit vers six heures et demie le feu

à détruit de fond en comoie la de-
meure de M. Gordon Jones, située à
trois milles à l'est de Rockland.
La maison. à quelque cent verges

de la montée ‘Chez Dallaire”, ap-
partient 4 M. W.-R. Surtees. L'ori-
gine du feu esi encore anconnue,

e: l'on ignore s'il a y compensation

 

BINGO
a la Salle Notre-Dame

de Lourdes
d'Eastview
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Ces pilotes ont reçu leurs ailes
droite: #.-R. siewart, de Sherbrooke: W.-I. Seite, de Tavents: P.
d'Ottava: J.-D. Brady, de Waadraffe Oat: 0..D.
P.-1. sent. J'Ottan 0.

 

pilotes pour la R.C.A.F. ;

 
 

tout derniérement à l'arrenur: d'Uplands. On aperçoit de vamche a
Lecce. de Montre::l:

Marrison, de Mantreal; M -P. Louthnood. de Quebec.

CE SOIR, à 8 h. 30
Nouveau rhois de superbes prix.

Prix d'entrée.
20 parties pour 25e

  

Chaque four ! vous est of-

fert de nouvelles {idées. de

nouveaux moyens de jonissan-
ces, de nouvelles aides à votre
bien-être. Lisez fes annonces.

 

 

Association du

Rosaire Perpetuel
CROISADE DE PRIFRES

POUR LA PAIX

Jours de prières:

MARDI, le 19 août —
Paroisse “te-Rose de lima
Paroisse Ste-Anne de

Prescott
Paroisse de Montpellier
Monastère du Bon Pasteur

MERCREDI, le 20 août —
Paroisse de Fournier
Paroisse d'Angers
Paroisse de Wendover
Hôpital du Sacré-Coeur

Pour demande d'organisation et
de prédication de la Croisade

prière de s'adresser an

R. P. M. G. PERRAS. OP.
Couvent des Dominicains.

 

 

 

CE SOIR
aux

LAKESIDE GARDENS
Pare Britannia

Orchestre Mac Turner

Entrée: 35c

THE OTTAWA ELECTRIC
RAILWAY COMPANY   
 

 

VISITEURS DE
L'EXPOSITION

Vous êtes cordialement invités
à venir visiter l'étalage des

POELES
“BELANGER”
(Tente des Manufactariers,

la plus grande)

A. BELANGER
LIMITFE
Montcalm
Tél: 2-M791

215. Aulirue

 

 

La vente qu'attendent 
C.-B. Ulmastend.

echevaux
d'une once

impatiemment

Laine douce et souple, se tricotant facuement.
vous-en un approvisionnement maintenant pour le tri-
Cotage d'automne’ Mercredi, 2 écheveaux 29c

 

Vente de

Laine à Tricoter
WAVERLEY

29:
eo laine Botany 4 brins, épaisseur moyenne
eo Laine blen propre. presque sans fil

e Un bel assortiment de teintes.

tricoteuses.
Faites-

les

Rez-de-chassste

Murphy-Gamble
Limited
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